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DOCTEUR HUG-UET
PRÉFACE
Le présent mémoire a été rédigé dans le but d’enrichir le domaine de la médecine légale de faits importants, utiles à connaître et dont l’étude méthodique est intéressante à la fois pour le corps de santé militaire et pour l’armée. Aussi, laissant systématiquement de côté toute bibliographie médicale, tout emprunt à des ouvrages antérieurement publiés, nous sommes-nous renfermé dans notre œuvre personnelle.
Avant de présenter cet ouvrage au comité technique de santé, nous lui avons fait subir des modifications profondes et des perfectionnements nombreux. C’est ainsi que nous avons relevé et corrigé des erreurs de détail difficiles à éviter dans la première mise à jour d’un mémoire aussi complet, où l’exposition des données numériques prend une importance primordiale. En outre, dans tous les tableaux statistiques, nous avons, pour chaque unité, donné l’indication du cas correspondant de notre répertoire; grâce à la disposition adoptée, l’étude clinique et médico-légale d’un même ordre de lésions est rendue possible et facile pour le lecteur, qui peut se reporter aux observations résumées dont l’ensemble constitue le répertoire statistique.
La riche moisson de documents statistiques que
nous avons glanée, grâce à un labeur prolongé, parmi plusieurs milliers de dossiers (1) constitue le fond de notre travail et doit lui donner par ce seul fait une valeur intrinsèque particulière. Toutes les données statistiques que nous produisons sont inédites; ce sont, croyons-nous, les premières qui aient été publiées en France comme à l’étranger. Les tableaux, les cartes, les figures elles-mêmes, sauf deux ou trois que nous avons trouvées dans les archives, nous appartiennent en propre; elles ont été dessinées d’après nature et sur nos indications.
Nul autre, d’ailleurs, que le médecin chargé du service de la 4® compagnie de discipline ne pouvait arriver à connaître et à résumer l’histoire de près de onze cents simulateurs et mutilés volontaires. Lui seul pouvait, aidé en cela par le concours zélé du capitaine commandant (2) et d’un personnel d’élite, chercher à .découvrir et à classer ces précieux documents réunis dans les archives, heureusement conservées en partie, de la 2® compagnie de pionniers et dans celles de la 4® compagnie de discipline.
Non content d’avoir fait l’histoire statistique complète des mutilés et simulateurs envoyés de France dans un corps disciplinaire depuis 1859 jusqu’à l’année 1896, c’est-à-dire pendant trente-sept ans, nous avions songé à étudier les maladies simulées et les
(1) Les dossiers des militaires indisciplinés étant mélangés avec ceux des simulateurs et des mutilés volontaires, il"' a fallu faire dans les archives de la 4' compagnie de discipline un premier triage pour les séparer les uns des autres et les classer par catégories, avant de songer à grouper par années ceux qui devaient être consultés.
(2) M. le capitaine Charageat.
mutilations volontaires dans le milieu civil. Malgré la publication d’un certain nombre de travaux parus dans ces dernières années sur les mutilations volontaires dans l’industrie, sur la simulation chez les hystériques, chez les enfants, etc., nous avons dû renoncer à faire une statistique civile.
La raison de notre abstention est simple à donner : c’est tout au plus si les médecins légistes les plus en vue de notre pays ont pu recueillir chacun deux ou trois observations de faits dignes d’être notés. Encore ces observations, comme nous le faisait remarquer notre éminent maître, M. le professeur Brouardel, sont-elles relatives à des malades s’étant mutilés ou ayant simulé dans des buts très divers. 11 serait, dans ces conditions, très difficile de faire une étude d’ensemble et impossible d’établir même un embryon de statistique.
Notre statistique, consacrée exclusivement à l’élément militaire, a d’autant plus sa raison d’être qu’elle s’appuie sur des éléments comparables entre eux, observés dans un même milieu, dirigés vers un objectif spécial et toujours identique.
Est-ce à dire qu’une semblable statistique considérée en soi présente réellement un si grand intérêt? Nous l’avons toujours pensé. La preuve en est dans la portée du travail que nous avons pu, après bien des difficultés, mener à bonne fin. Nous croyons qu’à l’heure actuelle, dans les différentes branches de la science médicale, comme du reste dans toutes les autres sciences, il est logique et nécessaire de ne produire des données théoriques qu’autant que celles-ci peuvent être corroborées par des faits nombreux de
même nature, longuement observés, soigneusement triés, méthodiquement classés. Que si nous cherchons un exemple, nous le trouverons sans sortir du domaine de la médecine et nous pourrons faire la remarque suivante, à savoir combien moins abstraite, plus méthodique et mieux réglée, est devenue l’étude de la chirurgie d’armée depuis le jour où Chenu, savant modeste, mais producteur d’un travail utile, a publié ses statistiques des guerres. D’autre part, que de richesses amassées dans les comptes rendus de la guerre d’Amérique, monument statistique à nul autre comparable! Seul l’esprit sérieux, méthodique et patient des Otis, des Barnes, etc., pouvait l’édifier. Les praticiens, à quelque époque qu’ils appartiennent, le consulteront toujours avec fruit.
Il y a quelques années, notre collègue A. Schmitt, le distingué traducteur du traité de Derblich, constatait avec regret que les données statistiques font défaut dans les ouvrages relatifs aux maladies simulées et aux mutilations volontaires.
Les livres destinés à des médecins éclairés sans doute, mais sans cesse appelés à déjouer les mille manifestations de la fourberie humaine, devraient en effet contenir des aperçus statistiques qui ont manqué jusqu’à ce jour.
Ces statistiques, nous les donnons aujourd’hui, persuadé que nous allons combler une importante lacune. Elles ne sont pas, à notre avis, destinées à servir de complément aux traités déjà publiés sur la matière ; mais elles devront, au contraire, leur servir d’assise première, de base fondamentale.
Les auteurs ont, jusqu’ici, étudié avec une égale
attention la plupart des affections simulées, qu’elles soient très rares ou très communes, alors que certaines d’entre elles nécessiteraient des développements considérables. Les mutilations volontaires ont été ou passées sous silence ou trop brièvement étudiées; cependant, combien fréquentes ne sont-elles pas? Combien intéressantes aussi par les mécanismes si divers de leur production et surtout par leurs suites éloignées? Non seulement les ouvrages de médecine légale militaire, mais encore les traités de chirurgie se trouveraient bien d’accorder un long chapitre à la description des mutilations volontaires.
Nous ne saurions terminer cette préface sans acquitter une grosse dette de reconnaissance envers deux maîtres éminents, dont les bons conseils et les encouragements constants nous ont puissamment aidé dans la rédaction de cet ouvrage. C’est un grand honneur pour nous de pouvoir exprimer ici notre respectueuse et entière gratitude à M. le professeur Brouardel, professeur de médecine légale, doyen de la faculté de médecine de Paris, et à M. le médecin inspecteur général Dujardin-Beaumetz, qui, dans sa haute bienveillance, a voulu consentir à ce que le présent livre lui soit dédié.
INTRODUCTION
I. Esquisse historique sur la création en France de corps disciplinaires spéciaux. — II. Dispositions particulières prises à l’égard des simulateurs et mutilés volontaires en France, Allemagne, Russie, Italie, Espagne, Autriche, etc. — III. Etude comparative des pénalités prévues par les lois actuelles en France, en Allemagne et en Autriche.
L’ordonnance du 1®'' avril 1818 détermine les conditions d’organisation des compagnies de discipline. Celles-ci sont, dès la création, divisées en deux classes ; les compagnies de fusiliers et les compagnies de pionniers.
Jusqu’à l’organisation déûnitive des compagnies de discipline, qui peuvent être, suivant les besoins, portées jusqu’au chiffre maximum de dix, deux dépôts sont établis, l’un à Cherbourg (fusiliers), l’autre à Besançon (pionniers) à la date du 10 avril 1818; ces deux dépôts sont destinés chacun à former le noyau d’une compagnie de discipline et d’une compagnie de pionniers.
Dans l’ordonnance de 1818, on relève des dispositions visant tout particulièrement les simulateurs et les mutilés volontaires.
En effet, on lit au paragraphe 2 : « Les compagnies de pionniers sont destinées à recevoir ceux desdits militaires qui, par la nature de leurs fautes, soldats
condamnés pour s’être mutilés ou avoir feint des infirmités dans le but de se soustraire au service militaire, ou par leur conduite, devront être soumis à un régime plus sévère. »
Il n’a été créé que deux compagnies de pionniers. La première compagnie reçoit les militaires ayant déjà été aux compagnies de discipline. Cette compagnie a successivement stationné à Bougie, à Guelma, enfin au Tonkin, où elle a été supprimée en 1890.
L’ordonnance du 11 octobre 1820 fixe le mode de recrutement des compagnies de pionniers ; il y est dit notamment : « La 2® compagnie de pionniers est la seule qui soit affectée aux hommes figurant des infirmités dans le but de se soustraire au service militaire, soit qu’ils appartiennent à un corps de troupe, soit qu’ils se trouvent dans la catégorie des jeunes soldats. »
• L’ordonnance du 14 janvier 1832 rappelle que les mutilés doivent être dirigés sur la 2® compagnie de pionniers à Belfort.
La circulaire ministérielle du 23 avril 1851 édicte, à l’égard des mutilés et des simulateurs, des prescriptions complémentaires qui sont les suivantes :
« En ce qui concerne les jeunes soldats non encore incorporés et qui se sont rendus passibles des peines de l’article 41 de la loi du 21 mars 1842, vous n’avez simplement qu’à les diriger sur la 2® compagnie de pionniers à Cherchell, à fexpiration delà peine prononcée contre eux par les tribunaux. Quant aux militaires incorporés, vous ne devez pas les envoyer à la 2® compagnie de pionniers, lors même que la faute qui leur ■est reprochée serait évidente. La première chose à
faire en pareil cas est de les soumettre à une visite minutieuse des officiers de santé, à qui il appartient d’apprécier le caractère de la mutilation dont ces hommes sont atteints, et de constater si l’infirmité dont ils se plaignent est ou non simulée. Cette première formalité remplie, et si, bien entendu, il en résulte la preuve de la culpabilité du militaire inculpé, le conseil de discipline du corps doit être convoqué pour examiner de son côté l’opportunité de son envoi à la 2® compagniede pionniers. »
A la date du 30 juillet 1873, il existe en France :
Trois compagnies de fusiliers de discipline (l’’® compagnie à Orléansville, 2® compagnie à Soukharas, 3® compagnie à Tiaret), et deux compagnies de pionniers de discipline (l'^® compagnie à Bougie, 2® compagnie à Boghar).
La 4® compagnie de discipline a été créée le 1®’’ mai 1875 avec les éléments constitutifs de la 2® compagnie de pionniers licenciée à Boghar à la même date, en exécution de l’article 3 de la loi du 13 mars 1873 et de la décision ministérielle du 6 avril suivant ;
La 4® compagnie a été à Bou-Saâda du 1®>' mai 1875 jusqu’au 30 juin 1877 ; depuis cette époque, la portion centrale est à Aumale avec détachement permanent à Bou-Saàda et détachements temporaires dans l’extrême sud. Actuellement les trois autres compagnies sont, la l’’® à Gafsa (Tunisie), la 2® à Biskra (Constantine) et la 3® à Mécheria (Oran).
§ I. En France, depuis 1886, date de la suppression officielle de la compagnie de pionniers (maintenue au Tonkin jusqu’en 1890, ainsi que nous l’avons dit plus haut), chaque compagnie de discipline comprend dans son effectif des fusiliers et des pionniers; en outre, la 4® compagnie de discipline reçoit dans une troisième section les simulateurs et les mutilés.
1'® section : Indisciplinés. — Fusiliers.
2® section : Indisciplinés. — Pionniers (fusiliers persistant dans leur indiscipline).
3® section : Simulateurs et mutilés volontaires.
La durée du séjour dans les compagnies de discipline a été fixée par le règlement du 23 avril 1851 : « En principe, le séjour des militaires aux compagnies de discipline doit être d’une année, dont les six derniers mois sans punition. »
Le décret du 5 juillet 1890 a réduit de moitié le délai de séjour minimum : « Les militaires envoyés aux compagnies de discipline doivent avoir accompli un séjour minimum de six mois dans ces compagnies avant de pouvoir être l’objet d’une proposition de réintégration dans un corps de troupe de l’armée ».
Par contre, les militaires des compagnies de discipline qui sont reconnus incorrigibles sont envoyés aux compagnies disciplinaires des colonies, s’ils ont encore douze mois de service à accomplir. (Décret du 31 mars 1895.)
§ 2. En Allemagne, il existe depuis plusieurs années sept sections disciplinaires.
Elles sont stationnées ;
A Ehrenbreitstein, Mayence, Magdebourg, Kœnisberg, pour la Prusse;
A Dresde, pour la Saxe;
A Ulm, pour le Wurtemberg;
A Ingolstadt, pour la Bavière.
Aux termes de la loi de recrutement de 1888, les mutilés et simulateurs dont le passage dans la deuxième classe de l’état militaire a été prononcé et qui justifient, par la continuation d’une conduite mauvaise, d’une aggravation de peine, sont envoyés dans les sections d’ouvriers disciplinaires (arbeiter abtbeilungen). Les hommes qui font partie de ces sections sont dénommés soldats travailleurs (arbeit soldaten).
Tout disciplinaire ayant fourni des preuves d’amendement par une bonne conduite soutenue peut obtenir de l’empereur sa rébabilitation; mais un délai d’une, deux ou trois années est imposé aux propositions des capitaines chefs des sections, selon la gravité des causes qui ont motivé l’affectation de l’homme dans le corps disciplinaire.
§ 3. La loi russe de recrutement a prévu l’envoi dans les corps disciplinaires des hommes qui cherchent à se soustraire à leurs obligations militaires. Il existe en Russie comme troupes de discipline :
Quatre bataillons : un à Babrouisk, un à Kherson, un à Voronège, un à Ekatérinodar (Caucase).
Deux compagnies : une à Omsk ; une à Irkoustsk, et quelques détachements répartis sur le territoire.
§ 4. En Italie, on distingue deux sortes de corps disciplinaires :
1® Les compagnies dites de punition, qui reçoivent
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des militaires jusqu’à l’expiration de leur temps de service sous les drapeaux ;
2° Les compagnies dites spéciales, qui reçoivent les militaires ou marins condamnés pour vol postérieurement à leur incorporation.
Les militaires des compagnies spéciales peuvent concourir avec les autres troupes au service de place.
C’est dans les compagnies de punition que sont envoyés les militaires qui se rendent coupables de fautes d’un caractère honteux, se mutilent ou simulent des infirmités pour se dérober au service.
Il existe :
Quatre compagnies de punition : une à Porto- Ferrajo (île d’Elbe), une à Prato (près de Florence), une à Pistoia, une à Capri;
Trois compagnies spéciales : une à Venise, une à Milan, une à la Maddalena.
Les disciplinaires qui, après six mois de présence, n’ont encouru aucune punition et ont fait preuve d’amendement, peuvent passer à la 1™ classe, c’est-àdire être employés à certains travaux dans les arsenaux ou dans les ateliers typographiques.
§ 5. — L’Espagne ne prévoit l’envoi dans des corps spéciaux que pour les hommes ayant suhi un emprisonnement de plus de six mois.
Il n’y a pas, croyons-nous, de mesure particulièrement coercitive pour les mutilés et simulateurs. Tous les militaires ayant subi, quelle que soit leur faute, une condamnation excédant six mois, ou dont le délit, par sa gravité, réclame une répression exemplaire, sont envoyés dans l’un des trois corps suivants :
Un bataillon disciplinaire à Mellila;
Une brigade disciplinaire à Cuba, comprenait jusqu’à la récente guerre deux compagnies;
Un bataillon disciplinaire aux Philippines, à quatre compagnies plus une section pour les indigènes.
§ 6. — En Autriche-Hongrie, comme en Suisse ou en Angleterre, il n’existe pas de corps disciplinaires ; les peines encourues pour le fait de mutilation volontaire et de simulation, comme pour les autres délits, sont subies dans les prisons militaires.
La loi du 15 juillet 1889 sur le recrutement de l’armée a maintenu, sans les modifier (art. 69 et 70), les dispositions pénales contenues dans la loi du 27 juillet 1872 (art. 59 à 63), relativement aux mutilés et simulateurs. Nous allons rapprocher du texte des articles de la loi française, celui des lois militaires allemande et autrichienne.
Loi française.
Art. 69. Toutes fraudes ou manœuvres par suite desquelles un jeune homme a été omis sur les tableaux de recensement sont déférées aux tribunaux ordinaires et punies d’un emprisonnement d’un mois à deux
Sont déférés aux mêmes tribunaux et punis de la même peine :
1" Les jeunes gens appelés qui, par suite d’un concert frauduleux, se sont abstenus de comparaître devant le conseil de révision ;
2" Les jeunes gens qui, à l’aide de fraudes ou manœuvres, se font exempter ou dispenser par un conseil de révision, sans préjudice de peines plus graves en cas de faux.
Les auteurs ou complices sont punis des mômes peines.
Tout homme prévenu de s’être rendu impropre au service militaire, soit temporairement, soit d’une manière permanente, dans le but de se soustraire aux obligations imposées par la présente loi, est déféré aux tribunaux, soit sur la demande des conseils de révision, soit d’oflice.
S’il est reconnu coupable, il est puni d’un emprisonnement d’un mois
Sont également déférés aux tribunaux et punis de la même peine les jeunes gens qui, dans l’intervalle de la clôture de la liste cantonale à leur mise en activité, se sont rendus coupables du même délit.
A l'expiration de leur peine, les uns et les autres sont mis à la disposition du ministre de la guerre pour tout le temps de service militaire qu’ils doivent à l’Etat et sont envoyés dans une compagnie de discipline.
La peine portée au présent article est prononcée contre les complices..
Code de justice militaire prussien.
Art. 83. — Quiconque, dans le but de se soustraire complètement ou en partie au service militaire aurait fait usage d’un moyen de nature frauduleuse, de même que celui qui aura participé à une fraude, sera puni d’un emprisonnement qui pourra aller jusqu’à cinq ans, en même temps qu’il peut être décidé qu’il passera dans la deuxième classe de l'état militaire.
Art. 142. — S’il existe des preuves certaines que, pour se soustraire au service militaire, on essaye de prétexter ou de feindre des maladiesil y a lieu d’appliquer éventuellement la peine contre la simulation.
Code de justice militaire autrichien.
Art. 293. — Celui qui, après avoir prêté le serment devant le Code de justice militaire, essaye, en mutilant son corps ou en produisant une maladie qu’il a préméditée, de se rendre impropre au service, et par conséquent d’obtenir son exonération, se rend coupable du délit de mutilation volontaire.
Art. 294. — Si la mutilation volontaire préméditée chez un homme en état de porter les armes, a été faite de façon qu’aprôs l’examen médical le plus rigoureux, l’accusé est déclaré incapable de tout service dans son régiment, il est condamné à une peine de cinq à dix ans deprison.
Art. 677. — La mutilation volontaire, comme toute blessure préméditée pour se dérober au service militaire, peut être punie comme délit, suivant la nature du fait et les circonstances, d’arrêts forcés, allant de quinze jours à trois mois.
De la lecture des textes que nous venons de citer, il résulte que les pénalités sont plus sévères en Allemagne qu’en France et en Autriche qu’en Allemagne. Combien ne doit-on pas regretter que le législateur
n’ait pas prévu des châtiments plus sévères pour les jeunes gens qui se sont rendus impropres au service militaire ! D’autre part, dans le Code de justice militaire, une grosse lacune reste à surveiller : il n’a pas été prévu de pénalités contre les militaires en activité de service qui simulent des maladies ou se mutilent volontairement. Les peines disciplinaires et l’envoi dans un corps spécial ne sauraient suffire. 11 faudrait que l'autorité militaire pût s’abriter derrière le Code de justice militaire et prononcer des condamnations proportionnées sans doute à la gravité de la faute, mais suffisamment coercitives, d’un caractère toujours infamant et comportant temporairement ou pour toujours la perte des droits de citoyen.
Si « les efforts incessants des puissances européennes pour porter au maximum réalisable le nombre des incorporations annuelles ont pu, dans ces derniers temps, provoquer certaines mesures rendant moins rigoureuses les conditions d’aptitude physique pour le service militaire », il convient de reconnaître que les conditions morales, exigibles pour l’admission ou le maintien sous les drapeaux, n’ont subi aucune modification. Il ne faut pas que le nombre s’augmente au détriment de la qualité; pour atteindre le but cherché, il importe, avant tout, non seulement de réprimer l’indiscipline, mais encore de punir par des châtiments rigoureux la simulation sous toutes ses formes. La révision des pénalités édictées par les lois françaises s’impose : les statistiques sont là qui prouvent l’augmentation notable, depuis vingt-cinq ans, du nombre des mutilés et simulateurs ; l’éloquence des chiffres est brutale et leur valeur indiscutable.
MALADIES SIDLÉESIMDTILATIOMS mOMTAIRES
CHAPITRE
Recherches statistiques sur le nombre de simulateurs et de mutilés volontaires fournis par les différents départements pendant les années 1859 à 1896 (1).
Notre étude porte sur 1.078 jeunes gens, parmi lesquels 398 sont des simulateurs et 680 des mutilés volontaires.
Nous avons cru logique de commencer ce travail en donnant des indications précises sur les départements qui ont fourni le plus grand nombre de simulateurs et de mutilés. Dans ce but, nous avons recherché successivement :
l°Le nombre total de simulateurs et mutilés de chaque département;
2° Le nombre de simulateurs;
3® Le nombre de mutilés.
(1) Notre statistique allait tout d'abord de janvier à mai inclus pour l’année 1896; le présent ouvrage contient l’année 1896 entière.
§ 1. — Les simulateurs et mutilés groupés ensemble et considérés au point de vue du département d’origine, sont décomptés dans le tableau suivant :
TABLEAU I
Nombre de simulateurs et de mutilés par département d’origine.
(Le nombre des simulateurs est indiqué par un chillre gras.)
1. Bas-Rhin, Comté de Nice, Constantine, Haut-Rhin, Jura, Manche.
Landes
Nota. — L’indication du département d’origine n’a pu être retrouvée que pour 334 simulateurs sur 398 et pour 616 mutilés sur 680 : les renseignements nous ont donc manqué pour 44 simulateurs et pour 64 mutilés. La proportion des uns et des autres n’étant pas très modifiée par cotte lacune, on peut considérer le tableau précédent et les deux suivants comme étant d’une exactitude assez rigoureuse pour l’interprétation dos faits.
CARTE D’ENSEMBLE N
indiquant la proportion des simulateurs et mutilés par département.
1 a 10 simulateurs et mutiles par département. 11 à 20 - -
Au-dessus de 20.
TABLEAU II
Nombre de simulateurs par département.
O. Aisne, Bas-Rhin, comté de Nice, Constantine, Eure-et-Loir, Haut- Rhin, Ille-et-Vilaine, Jura, Meurthe-et-Moselle, Yonne.
I. Alger, Basses-Alpes, Douhs, Eure, Finistère, Isère, Loiret, Meuse, Meurthe, Oise, Pyrénées-Orientales, Sarthe, Somme, Seine-et-Oise, Seine-et-Marne.
3. Ardennes, Aube, Aude, Alpes-Maritimes, Basses-Pyrénées, Côtesdu-Nord, Hérault, Hautes-Alpes, Haute-Saône, Manche, Morbihan, Mayenne, Orne, Saône-et-Loire, Var, Vendée.
3. Ain, Creuse, Drôme, Dordogne, Deux-Sèvres, Gers, Haute-Marne, Hautes-Pyrénées, Lot-et-Garonne, Savoie, Seine-Inférieure, Vaucluse.
4. Côte-d’Or, Charente, Charente-Inférieure, Haute-Garonne, Pas-de- Calais, Tarn, Vienne.
Aube, Creuse, Seine-et-Oise
3. Alpes-Maritimes, Drôme, Eure-et-Loir, Meurthe-et-Moselle, Marne, Orne, Sarthe, Var, Yonne.
4. Alger, Côte-d’Or, Deux-Sèvres, Gers, Haute-Marne, Hautes-Pyrénées, Lozère, Manche, Pyrénées-Orientales, Somme, Vosges.
5. Cher, Corse, llle-ot-Vilaine, Meuse, Oise, Savoie, Vendée.
6. Aisne, Ariège, Côtes-du-Nord, Doubs,Eure, Loire, Loire-Inférieure, Nièvre, Saône-et-Loire.
7. Allier, Bouches-du-Rhône, Calvados, Charente, Haute-Loire, Haute-Saône, Isère, Loir-et-Cher, Lot, Vienne.
8. Ardennes, Aude, Charente-Inférieure, Corrèze, Haute-Vienne, Haute-Savoie, Indre-et-Loire, Mayenne.
9. Ain, Ardèche, Finistère, Loiret, Lot-et-Garonne, Rhône, Tarn-et- Garonne.
Landes
De l’examen des tableaux I, Il et III, il ressort nettement :
10 Que les départements du Cantal, de la Gironde, de l’Indre, du Pas-de-Calais, du Tarn, de TAveyron, du Gard, de la Seine, du Nord et des Landes, sont ceux quiTournissent le contingent le plus considérable comme ensemble de simulateurs et de mutilés;
’P Que les départements de l’Ardèche, du Cantal, de la Corrèze, du Lot, de l’Aveyron, du Gard, de la Gironde, de la Haute-Savoie, des Landes, de la Seine, de TAriège et de la Loire donnent le plus grand nombre de simulations.
30 Que les jeunes gens des départements des Basses- Pyrénées, de là Dordogne, du Pas-de-Calais, de la Seine, du Tarn, du Nord, des Landes, sont ceux qui se mutilent le plus fréquemment, soit avant leur incorporation, soit pendant leur séjour au régiment.
11 est un fait digne d’être noté, c’est que le département de la Seine est un de ceux qui figurent dans les statistiques avec une proportion très élevée de simulateurs et de mutilés.
.On voit aussi des départements comme les Landes, l’Aveyron, pays de cultivateurs, figurer en mauvaise place à côté du département du Nord, pays industriel par excellence.
Si le paysan routinier et têtu quitte à regret ses champs pour venir faire son service militaire, et cherche à s’y soustraire par tous les moyens possibles, le « Parisien » de son côté, fait montre des plus graves défauts : forte tête.
CARTE N
indiquant la proportion relative des simulateurs par département.
I I 0 simulateur par departement.
H Au-dessus de 10.
trop souvent par instinct, toujours par imitation, ce dernier perd bientôt tout sens moral dans les milieux industriels.
C’est à Paris, enfin, que les jeunes gens deviennent mauvais, plus encore que partout ailleurs, j’entends en ce qui concerne l’aptitude à l’accomplissement des obligatiens militaires. Paris est, en outre, le rendez-vous de beaucoup de déclassés décidés à faire le mal pour le mal, >■' parce qu’ils ne peuvent ni ne savent plus faire le bien; ce
sont eux qui ont créé, par leurs fâcheux exploits, la réputation si détestable du recrutement pai’isien.
Chacun, dit M. le médecin inspecteur Boisseau, apporte, '' dans sa manière de procéder, l’esprit qui caractérise sa
f - race : le Breton sa ténacité, le Normand sa finasserie, le
; Parisien une imagination féconde en ressources.
: ’ Faut-il donc s’étonner que le département de la Seine
soit dans nos statistiques relégué à la seule place qui doive lui être accordée? C’est, pensons-nous, de toute justice.
Dans son traité des maladies simulées, M. le médecin inspecteur Boisseau dit en parlant de la Bretagne : « Il n’est pas jusqu’à la race qui n’exerce une influence.
; ' Certaines contrées en France fournissent, en tout temps,
> un nombre de simulateurs plus élevé que les autres. La
Bretagne, sur ce point, mérite de figurer en première V ligne; mais les Bretons deviennent, il faut le dire, d’excel-
i. lents soldats, après avoir échoué dans leurs coupables ten-
V tatives. »
; ' Nous ne nions pas la tendance commune chez les Bre¬
tons à essayer de simuler; mais chez eux la simulation est , ' si maladroitement pratiquée qu’elle est de courte durée, f Ces jeunes gens reviennent bien vite à de bons sentiments,
ne sont que rarement envoyés à la compagnie de disci- ; pline; il suffit de consulter les tableaux I, II et III pour se
rendre compte que les départements de la Bretagne sont loin de fournir plus que tous les autres des simulateurs.
Nous avons dressé les trois cartes statistiques ci-jointes, pour permettre au lecteur de mieux se rendre compte de la fréquence relative des affections simulées et des mutilations dans les différents départements ; ces cartes sont destinées à servir de complément aux tableaux I, Il et III.
CHAPITRE II
Des professions exercées par les simulateurs et mutiiés volontaires avant ieur incorporation.
Nous avons, dans le tableau ci-dessous (tableau IV), groupé les différentes professions des jeunes gens qui ultérieurement sont devenus simulateurs ou se sont mutilés.
TABLEAU IV
Simulateurs et mutilés classés par professions. fLe nombre des siniulatcurs et mutilés est indiqué par un chiffre gras.)
1. Agriculteur, artiste dramatique, artiste peintre, aubergiste, bijoutier, blanchisseur, brasseur, briquetier, brossier, botteleur, boueur, •casseur de pierre, charcutier, chauffeur, chiffonnier, cloutier, comptable, coutelier, ébéniste, éiève en pharmacie, employé de bureau, étameur, étudiant en droit, ex-élève ecclésiastique, ex-instituteur, fabricant de tapis, faïencier, fleuriste, fournier, frappeur, fumiste, ferblantier, garçon de magasin, horloger, limeur en voitures, linier, iustreur, maltre-valet, maquignon, marbrier, marchand de bois, marchand de fumier, marchand d’images, marchand forain, marinier, mégissier, mineur, mouleur, négociant, ouvrier de fabrique, ouvrier d’usine, paiefrenier, passementier, photographe, poiisseur, polisseur sur métaux, puisatier, régleur, sellier, scieur à la mécanique, toucheur de bestiaux, tourneur en bois, tourneur en cuivre, tulliste, valet de chambre, vannier, voilier, voiturier, voyageur.
3. Ballastannier, bourrelier, bûcheron, cantonnier, carrier, charron, chaudronnier, cuisinier, ex-frère des écoles chrétiennes, ouvrier en fer, plâtrier, propriétaire, taiiieur de pierre, teinturier, tonneiier, tuilier.
Cultivateur et laboureur
Au premier examen, on est frappé du nombre considérable de cultivateurs et de laboureurs qui, à eux seuls, représentent plus de la moitié des simulateurs et mutilés volontaires (577 sur 1.027 pour lesquels les professions ont pu être notées). L’interprétation d’un chiffre aussiélevé nécessite quelques développements qui trouveront mieux leur.place aux conclusions, à la fin de notre mémoire.
Certaines professions méritent d’attirer l’attention; on relève dans le tableau ci-dessus la mention de certains jeunes gens tels que : un élève en pharmacie, un étudiant en droit, un élève ecclésiastique renonciataire, un ancien instituteur, deux ex-frères des écoles chrétiennes, un artiste peintre, un artiste dramatique.
L’énumération de ces déclassés, qui sont toutefois en petit nombre, est encore trop longue à faire; il est triste d’avoir à les citer à côté d’autres plus méprisables encore : nous voulons parler des « gens sans profession avouable » qui, au nombre de treize, figurent aussi dans le tableau n° 4.
A l’aide de 987 renseignements classés par catégories, nous avons constitué le tableau n» 8 qui indique que, parmi les troupes de cavalerie, les chasseurs, dragons et hussards sont les corps qui donnent le plus de simulateurs et de mutilés ; dans celles à pied, ce sont l’infanterie et les chasseurs à pied. 11 ne faut pas s’étonner, vu le nombre considé-
rable des régiments d’infanterie, que la moitié de l’efEeclif total des simulateurs et mutilés en provienne.
Nous avons cru devoir grouper, dans un tableau spécial, les hommes qui ont été envoyés à la 4® compagnie de discipline comme simulateurs ou mutilés, après avoir subi antérieurement des condamnations ou après être préalablement passés par l’infanterie légère d’Afrique (1).
CHAPITRE III
Condition miiitaire des jeunes gens qui ultérieurement ont simulé des maladies ou se sont mutilés.
Les tableaux n»® V et VI fournissent tous les renseignements relatifs à la condition militaire des simulateurs et des mutilés ; nous les avons relevés par année.
(1) Les bataillons d'infanterie légère d’Afrique, au nombre de cinq, sont destinés à redevoir les hommes ayant subi antérieurement certaines condamnations, pendant leur séjour sous les drapeaux ou avant leur entrée au service. Y sont incorporés les hommes reconnus coupables, qui, par suite de l’admission de circonstances atténuantes, n’ont encouru que la peine d’emprisonnement; ceux condamnés à trois mois do prison pour vol, escroquerie, outrage public à la pudeur, attentat aux mœurs; enfin, ceux qui ont été l’objet de deux condamnations au moins pour l’un des délits spécifiés ci-dessus, quelle que soit la durée de ces condamnations.
TABLEAU N» VI
Condition militaire des mutilés.
1 Conscrits. |
.si
1 Appelés insoumis. 1
1 Engagés volontaires. 1
1 Rengagés. 1
1 Remplaçants. 1
Le tableau n® VII a été établi à l’aide des totaux généraux des tableaux n®3 V et VI sur 1.062 jeunes gens au sujet desquels nous avons pu recueillir les indications nécessaires : 320 sont des conscrits, 398 sont des appelés, ill des engagés volontaires; 22 étaient des remplaçants.
TABLEAU N» IX
4 Simulateurs et mutilés ayant subi des condamnations anté-
‘f . rieures pour délits de droit commun, ou venant de l’in-
. fanterie légère d’Afrique,
de simulation ou de riiùtilation présente un certain intérêt.
C’est ainsi que nous sommes arrivé au résultat suivant :
Sur 1.059 hommes :
253 ont été incorporés directement dans la 4® compagnie de discipline (section des simulateurs et mutilés) ;
332 se sont mis à simuler ou se sont mutilés ayant moins de 6 mois de service;
282 ayant plus de 6 mois et moins d’un an;
192 ayant plus d’un an de service.
L’accomplissement de la première année de service constitue, pour les jeunes gens, la période vraiment périlleuse et funeste à ceux qui, manquant d’énergie, de ténacité et surtout de sens moral, se refusent à remplir leurs obligations et, par des manœuvres coupables, cbercbent à s’y soustraire.
CHAPITRE V
Des cas de simulation de plusieurs maladies, de simulation ,2
ohez les mutilés et de mutilation chez les simulateurs.
Avant d’entreprendre l’étude statistique des différentes affections simulées et mutilations volontaires, nous devons faire remarquer qu’il est assez fréquent d’observer des disciplinaires simulant à la fois plusieurs maladies, se ■ } mutilant après avoir simulé ou, au contraire, simulant ^ après s’être mutilés.
Pour rendre plus claire l’étude des tableaux statistiques i des maladies simulées et des mutilations, nous donnons ï dans les deux tableaux ci-après l’énumération des diver- ■ ses affections simulées par un même individu et des muti- ^ lations opérées par les simulateurs, ou inversement. Pour ^ f donner sa réelle valeur à l’interprétation des chiffres statistiques, nous mentionnerons, en les inscrivant en chiffres . 2 gras, dans les tableaux spéciaux à chaque ordre de lésions ’ ou d’affections, les maladies ou mutilations ayant figuré S dans les tableaux nos x et XI.
Tableau indicatif des principales affections simultanément simulées.
ÉNUMÉRATION DES MALADIES SIMULEES
Affection de l’estomac et vomissements incoercibles ..
Aliénation mentale et boiterie.
_ et idiotie .
— imbécillité et douleurs.
_ incontinence d’urine et de
matières fécales.
Asthme et palpitations.....
Bronchite chronique et impotence des membres
inférieurs.
Claudication et bégaiement..
_ contracture et raccourcissement de de la jambe droite.
— et simulation de tentative de suicide.
_ œdème et eczéma de la jambe.
— et tumeur de la jambe gauche.
— et maladies diverses..
Conjonctivite et amblyopie.
Douleurs dans l’aine, aux reins et à 1 hypocon-
dre droit.; ' T '’j'' i '
Douleurs dans le testicule gauche et gêne de la
marche.... — : ‘ ■
Douleurs lombaires et parésie des membres inférieurs .
Douleurs intra-thoraciques et abdominales.
Epilepsie et idiotie.
Epilepsie et claudication.
Faiblesse générale et pertes séminales.
— et épilepsie.
Fracture de côtes et gêne respiratoire.
Gêne fonctionnelle du poignet et impotence du
bras droit.
Goitre et aliénation mentale.
Hernie inguinale et varicocèle.
s numéros pormetlent de i
L.. Il
Boiterie et eczéma provoqué de la jambe ...-
Congélation^vXntaire d’uiiVos orteil et cystite. Mutilation volontaire et affection de l’estomac..
_ et aliénation mentale.
et idioti“
— et impotence des membres
— et maladies diverses.
— éruption de la jambe gau¬
che et claudication.
(1) Voir le reporter.
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CHAPITRE VI
Des maladies simulées (1) en particulier. — Importance relative des différentes classes de maladies simulées.
Avant de passer à l’étude de chaque groupe de maladies, nous avons tenu à exposer, en l’appuyant sur des chifïres, l’importance relative des différentes classes de maladies simulées. On peut se rendre compte que les maladies de l’appareil locomoteur tiennent la première place; les simulateurs pensent, à tort du reste, que ces affections sont plus faciles et moins pénibles à simuler que les autres. Après les troubles de la locomotion, ce sont les névroses simulées qui sont le plus fréquemment alléguées. Les simulateurs sont convaincus que les troubles nerveux peuvent être imités fort aisément et que, pour ce motif, il est très difficile aux médecins, dans la majorité des cas, de distinguer le vrai du faux. Malgré tout, la science médicale est, à l’heure présente, suffisamment documentéê pour
(1) Consulter sur les maladies simulées dans l’armée : l’ouvrage de M. le médecin inspecteur Boisseau, Paris 1870. Introduction et 1" leçon, pp. 1 à 3b ; la traduction du traité de Dehblich par te docteur ScHMiTT, Des maladies simulées dans l’armée, Paris 1883, pp. 3 à 21 ; le traité de médecine légale militaire du professeur agrégé Duponchel, Paris 1890, livre V, §§ 1 à 4, pp. 461 à 491; § 6, pp. 491 à 493, et livre VI, pp. 493 à 497; le traité de médecine légale militaire des professeurs Du Cazal et Catrin, p. 49.
Consulter, en outre. Simulation et dissimulation des maladies dans la marine, thèse du docteur Mottin, Paris 1890; Maladies simulées chez les enfants, thèse du docteur Dufestel, Paris 1887.
mettre en garde les experts contre la mauvaise toi des simulateurs; c’est à elle que, tôt ou tard, la victoire doit rester.
Nous avons divisé les maladies simulées en dix classes que nous énumérons ci-après, en mentionnant leur fréquence relative :
Faiblesse de constitution et anémie et autres maladies
générales. 30
Névroses simulées... . 62
Maladies de l’appareil tégumentaire. 9
— de l’appareil auditif. 22
— de l’appareil de la vision. 40
— des fosses nasales, de la bouche et du larynx. iO
— des appareils respiratoire et circulatoire. 16
— de l’appareil digestif. 31
— des organes génito-urinaires. 41
— de l’appareil locomoteur. 194
— du membre supérieur. 22
— non classées. 19
CHAPITRE VII
Si’mulation de faibletese.de constitution, d’anémie, de fatigue, etc. (1).
Ces états morbides ont été rarement simulés (trente fois), ainsi que le montrent les tableaux n»® XII et XIII. En général, les hommes qui simulent des états mal définis, tels que faiblesse de constitution, anémie, fièvre, embarras gastriques, etc., ne persistent jamais longtemps. Ils emploient, il est vrai, toute leur ruse à les faire valoir, mais c’est pour obtenir des faveurs passagères, telles qu’exemptions de marche, d’exercice, etc.
Aujourd’hui,'dans les régiments, les hommes n’ignorent
(1) Consulter : Boisseau, 6' leçon, p. 174; Derblich et Schmitt, chap. Il et III, p. 21; Duponchbl, livre VI, §§ I, 2, 3, p. 816; Températures élevées simulées, thèse du docteur H. Roussel, Paris 1884 ; Duponcuel, Faiblesse de constitution au point de vue du recrutement. (Arch. méd. milit., t. X, p. 177.)
plus que des tentatives trop souvent répétées seraient infructueuses, et ils ne se laissent aller que très exceptionnellement à simuler des troubles généraux. L’emploi judicieux du thermomètre médical a beaucoup contribué à empêcher la simulation des maladies générales avec variations dans les états de la température. La simulation de la lièvre peut sans doute être exécutée de façon que le médecin se laisse induire en erreur, tout au moins pendant un court laps de temps; mais il faut pour cela que les hommes qui agissent de mauvaise foi fassent preuve d’une habileté suffisante. C’est surtout dans certains milieux spéciaux qu’on peut observer la simulation de la fièvre méthodiquement pratiquée. A l’Ecole de Saint-Cyr, notamment, où la simulation est assez fréquente, mais sans importance, vu son peu de durée, tantôt nous avons surpris un élève faisant chauffer près du poêle, pour un camarade alité, le thermomètre destiné à indiquer le degré de température désiré; tantôt nous avons vu les faux malades plonger eux-mêmes, pendant une courte absence de l’infirmier, le thermomètre dans une tasse de tisane, de lait, de chocolat chaud, etc., jusqu’à ce que la colonne thermométrique fût montée au niveau voulu.
La simulation de fatigue et de syncope consécutive est assez souvent pratiquée dans les régiments, mais seulement dans le but d’obtenir au simulateur une exemption de manœuvre, d’une corvée qui déplaît, etc. On a dès lors affaire à des affections simulées qui, n’ayant aucun caractère de persistance, loin de motiver l’envoi dans un corps de discipline, attirent seulement au coupable une punition légère et, comme la faute, sans gravité.
TABLEAU Simulateurs de faiblesse
CHAPITRE VIII
Névroses simulées (1). .
L’épilepsie a été simulée huit fois ; dans un cas, après v
deux ans d’une simulation constante, le militaire a fini par avoir de réelles attaques et a été réformé pour ce motif. |
Trois fois la simulation a été avouée par divers simula- ^
leurs. Il est intéressant de mentionner un cas d’épilepsie '•
simulée chez un remplaçant qui, antérieurement, avait l
accompli sept ans de services et qui, après sa rentrée dans J
l’armée, avait aussitôt cherché les moyens d’en sortir par voie de réforme. . 5
L’aliénation mentale simulée peut quelquefois engen- ^
drer l’affection réelle ; sur les seize cas mentionnés, trois *
fois la folie vraie est survenue, chez deux hommes après un 'an de simulation, chez le ti’oisième après cinq mois.
L’un d’eux a même failli se suicider en se frappant d’un coup de couteau dans la région du cœur. Trois fois seule- j
ment la simulation a été avouée. *'
L’idiotie a été simulée trente fois, le plus souvent associée à une autre affection également simulée. Rarement ^
elle a été avouée : une fois aussitôt après l’arrivée du simu- i
lateur à la compagnie de discipline et quatre autres fois après des délais plus ou moins longs (1 mois, 10 mois,
13 mois, 14 mois). Le plus souvent l’idiotie a été simulée
(1) Consulter: Boisseau, 2', 3', 4" et 6* leçons, p. 68; — DEnni.icn et ScHMiTT, chap. VI, p. 69; chap. VII, p. 78; chap. IX, pp. 130 à 138 et 142 à *
143, et chap. XIII, p. 230; — Duponchel, livre VI, §6, p. 669; livre V, ■:
pp. 474et488; livre VI, p. 632; append., p. 666; —O. Durand, Un cas de mutisme (Recueil de méd. milit., tome XXXIII, p. 634) ; — H. Toussaint,
Traité des maladies simuléés par la faradisation cutanée (Arch. méd. À
milit., tome VI, p. 113); Cathin, Observation de mutisme ayant duré dix-huit mois (Arch. méd. milit., tome XXVII, p. 121).
avec persistance jusqu’à la libération. Il est exceptionnel que les simulateurs se soient dévoilés au moment du départ. Le fait est arrivé à un seul d’entre eux, qui a dit au moment de quitter la caserne Valazé ; « Maintenant, je pars du pied droit; ça m’étonnerait qu’on me revoie. » Il faut signaler aussi le cas d’un homme que la simulation soutenue d’idiotie a conduit, après cinq mois, à l’aliénation mentale et qui a dû être réformé.
L’imbécillité chez des simulateurs, quoique mal imitée, est en général combinée à une autre affection. L’un des six simulateurs a avoué implicitement sa faute en disant que, s’il était malade, c’est qu’il trouvait trop long de s’être engagé pour cinq ans.
La faiblesse intellectuelle a été simulée une seule fois par un militaire quia persisté jusqu’à sa libération.
Un seul homme a prétendu être atteint de troubles nerveux dont lui-même n’a jamais pu définir la nature; pendant toute la durée de son séjour à la compagnie de discipline, il n’a présenté aucun symptôme particulier et n’a eu aucune crise.
TABLEAU I XIV Névroses f simulées (1).
CHAPITRE IX
Maladies simulées de l'appareil tégumentaire (1).
Les affections de la peau ont été occasionnées le plus souvent par des applications de végétaux irritants. Sur neuf simulateurs, sept ont avoué la fraude, mais un seul a déclaré comment il avait déterminé l’affection (frictions
répétées avec de l’euphorbe). Le huitième a déserté presque aussitôt arrivé à la 4^ compagnie de discipline et, pendant son court séjour, s’est refusé à donner toute explication. Quant au dernier de ces simulateurs, il a simulé diverses maladies, parmi lesquelles l’érythème constituait la plus banale de celles tour à tour invoquées. Remarquons que deux des simulateurs de teigne étaient des conscrits du même département (Corrèze) ayant tiré au sort la même année.
Maladies simulées de
Affections cutanées de nature et de
■ localisation non, spécifiées.
Eczéma de la jambe. . .
Erysipèle provoqué.
Erythème provoqué...
l’appareil tégumentaire.
Pour les allections cutanées, ^
La teigne.
L'eczéma de la jambe ...
L’érysipèle provoqué...
L’érythème provoqué...
ir les observations suivantes du répertoire..,
(1) Consulter : Boisseau, 7' leçon, p. 188; -Derblich et Schmitt chap. XI, p. 183; provoqué par l'écorce de garou (Arch. méd. mil., t. III, p. 433); Bouchereau et
Année 1887, n» 711 ; 1890, n"« 837, 838.
Année 1872, n" 97; 1886, n« 634.
- Düponchel, livre VI. § 4, p. 328, et § 5, p. 347; - Talon, Abcès phlegmoneux ViGENEAUD, Erysipèle, simulation par le thapsia (Arch. méd. mil., t. X\ II, p. 292).
CHAPITRE X
Maladies simulées de l’appareil auditif (1).
Sur les vingt-deux jeunes gens qui ont simulé la surdité, vingt ont avoué leur fraude à peine arrivés à la compagnie de discipline. Sur les deux autres, un a avoué, quelques
jours avant sa libération, s’être mis maintes fois de lail cuit dans les oreilles; le second est décédé quelques jours après son arrivée, et l’autopsie n’a décelé aucune lésion des organes de l’ouïe.
Sur trois simulateurs, deux ont affirmé avoir obéi aux mauvais conseils de leurs parents, et le troisième à ceux de « bonnes gens du pays ».
TABLEAU Maladies simulées de
Pour la surdité, consulter les observations suivantes du répertoire..
CHAPITRE XI
Maladies simulées de l’appareil de la vision (1).
L’amblyopie et la mydriase par emploi de la belladone ont été simulées trente-deux fois. Dix-neuf des simulateui's ont avoué leur fraude dès leur arrivée à la compagnie de discipline ; un a simulé pendant trois mois et demi et deux autres jusqu’à leur libération. Souvent, ces simulations particulières aux conscrits sont collectives ; c’est ainsi que les mêmes condamnations ont frappé simultanément deux conscrits de la Drôme, deux de la Loire-Inférieure, sept de la Gironde.
La conjonctivite etla blépharite sont facilement produites par l’introduction de grains de tabac sous les paupières; ces lésions sont sans gravité et guérissent rapidement après enlèvement des corps étranger^. Nous avons eu, dàns le courant de l’année 1896, occasion d’observer celte affection simulée chez deux spahis indigènes qui.s’étaient présentés le même jour à la visite régimentaire pour conjonctivite aiguë des deux yeux. La venue de deux mauvais
(1) Consulter : Boisseau, 9' leçon, p. 250; — Duponchel, livre VI, § IX, p. 576; — Chauvel, Précis théorique et pratique de l’examen de l’œil et de la vision, p. 50, 63, 303, 385 et 394 ; — Nimier et Despagnet, Traité élémentaire d’ophtalmologie, XIII* partie, p. 575 ; — Cdiqnet, AmUyopie ou amaurose d’un œil (Rec. mém. méd. mil., t. XXIV, p. 320; t. XXIX, p. 255); — A. Martin, AmUyopie unilatérale (Rec. mém. méd. mil., t. XXXIV, p. 307); — Maréchal, Boite de Fless (Rec. mém. méd. mil., t. XXXV, p. 437); — Bertelot, Boite de Fless (Rec.
. mém. méd. mil., t. XXXVI, p. 297); — Chauvel, AmUyopie unilatérale (Arch. méd. mil., t. VI, p. 1^); — Chauvel, Vision au Yal-de- Grâde [statistique] (Arch. méd. mil., t. VII, p. 65). — Michaud, Amaurose et amUyopie (Arch. méd. mil., t. XI, p; 264); — A. Virolle, Examen de l’œil au conseil de révision (Arch. iriéd. mil., t. XII, p. 418) ; — Chauvel, Examen des yeux au Val-de-Grâce (Arch. méd. mil., t. XIX, p. 169).
— ns —
soldats ayant la même maladie avait éveillé notre méfiance, justifiée d’ailleurs.
Un seul cas d’héméi'alopie simulée a été relevé chez un homme qui simulait en même temps l’incontinence d’urine. Obéissant aux mauvais conseils de sa famille, ce*' homme a persisté dans sa double simulation jusqu’au jour où il a été libéré.
L’insuffisance d’acuité visuelle a été simulée une seule fois par un militaire qui a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
La myopie exagérée a été prétextée par deux jeunes gens qui, voyant que cette amétropie ne pouvait aucunement les conduire à la réforme désirée, se sont mis, l’un à simuler l’incontinence d’urine, l’autre à se provoquer une dysenterie grave par ingestion de coloquinte.
Quant à la perte totale de la vue, elle n’a été simulée qu'une fois par un jeune appelé ayant neuf mois de service et auquel l’arrivée à la compagnie de discipline a suffi pour déterminer la guérison.
Nous avons tout récemment observé (avril 1896) un cas intéressant de simulation de perte de la vision d’un œil : le nommé M...., tirailleur indigène (engagé ayant un mois de service) est, le 4 avril, piqué par un insecte à la paupière inférieure. Depuis ce jour, M. prétend qu’il ne
voit plus bien, et, après une semaine, il déclare ne plus y voir de l’œil droit. Envoyé en observation à l’hôpital d’Aumale, M.est reconnu comme ayant les milieux de l’œil
en parfait état. Puni de quinze jours de prison à sa sortie
de l’hôpital, M. part dans sa tribu, montrant ainsi que
son seul désir était de revenir chez lui ; il a dû être ramené à la caserne par des militaires envoyés à sa recherche. Depuis son équipée, M.fait bien son service.
î (Année 1871, n" 83; 1873, n»* 128, 129, 131, 136; 1875, n” 206,218; 1876, n"= 243, 244, 237 ; 1878, n»‘ 311, 332, 333, 338 ; 1879, n“».366 à 372, 377, 379, 380 ; Pour l’amblyopie et la mydriase, consulter les observations suivantes du répertoire: ■ •. n“*391, 417; 1886, n» 688; 1887, n»“ 729, 732; 1893, n“ 1000; 1894,
Blépharite chronique.
Conjonctivite chronique.
Héméralopie.
Insuffisance d’acuité visuelle.
Myopie.
Perte de la vue.
CHAPITRE XII
Maladies simulées des fosses nasales, de la bouche et du larynx (1).
Le bégaiement est rarement simulé de toutes pièces ; dans les deux cas notés, il a été une fois exagéré considérablement et en même temps associé au mutisme simule chez un homme qui prétendait ne pas pouvoir parler. Dans le second cas, le simulateur était aussi surtout un exagéra teur, car la difficulté de parole qu’il avait naturellement
était très légère. .
Parmi les quatre cas d’aphonie observés, trois n ont rien présenté d’intéressant, les jeunes gens ayant avoué leur fraude dès l’arrivée à la compagnie de discipline. Le dernier cas offre certaines particularités qui méritent d’etre
notées ; il a trait à une simulation d’aphonie dont l’idée est venue à un militaire parce que celui-ci, ayant été atteint de grippe et d’aphonie passagère, a continué une fois guéri à simuler cette dernière affection. Il a persisté dans sa simulation, non seulement au régiment, mais encore pendant trois mois après son arrivée à la 4® compagnie de discipline. ,
Nous venons de voir plus haut que le mutisme simulé - peut se rencontrer associé au bégaiement exagéré. Il existe un exemple de ce fait et un autre de mutisme associé à l’idiotie. Dans un troisième cas, le mutisme était simulé à l’exclusion de toute autre affection. Les trois simulateurs au sujet desquels nous avons fait des recherches ont tous persisté à simuler avec ténacité jusqu’au moment de leur libération.
TABLEAU
Maladies simulées des fosses
maladies simulées.
Bégaiement.
Ap
Pour le bégaiement, consulter les observations suivantes du répertoire.
Aphonie.
Mutisme.
N“ XVIII
nasales, bouche et larynx.
Année 1884, n» 542; 1889, n» 795; 1895, n» 1049.
Année 1878, n» 336; 1880, n» 382; 1886, n“ 653; 1892, n" 967. t Année 1888, n" 784: 1890, n» 866 ; 1895, n» 1049.
(1) Consulter : Boisseau, 10« leçon, p. 298 ; - et Scum.tt, chap. Xll, p. 204 ;
conseil de révision. - Bec. mém. méd. mil., t. XXXllI, p. 18.
- Duponchel, livre VI, § X, p. 591; - Villemin, larynx, son examen devant le
CHAPITRE XIII
Maladies simulées des appareils respiratoire et eirculatolre (1).
La simulation d’asthme et de palpitations a été observée une seule fois.
Il n’existe dans nos statistiques qu’un cas de simulation de bronchite chronique. Le simulateur étant décédé quatre mois après son arrivée au corps, on a trouvé dans son estomac, à l’autopsie, une quantité considérable de verre pilé.
La simulation de fracture de côtes et de gêne respiratoire consécutive a été observée une fois et ce cas ne présente rien de particulier à signaler, le militaire ayant avoué sa tentative de fraude.
Le goitre a été simulé une fois concurremment avec l’aliénation mentale, mais cette simulation a été de courte durée.
Les palpitations de cœur ont été sept fois simulées ; dans cinq cas, les simulateurs ont reconnu être en parfait état de santé. Dans les deux autres cas, l’un a simulé pendant cinq mois et l’autre jusqu’à sa mort; à l’autopsie de ce dernier, on a trouvé dans l’estomac une quantité considérable de tabac.
Sur quatre simulateurs ayant invoqué de la gêne de la marche pour des varices compatibles avec le service, aucun n’a persisté dans la simulation après l’arrivée à la compagnie de discipline.
(t) Consulter : Boisseau, H* leçon, p.326; Dehblich et Schmitt, chap. IV, p. 42 à 47 et chap. V; Duponchel, livre VI, § XI et XII, p. 597.
Varices.
PPI
CHAPITRE XIV
Maladies simulées de l'appareil digestif (1)
Les affections de l’estomac ont été simulées quatre fois; dans un des cas, l’affection était simulée en même temps que le rhumatisme.
On a provoqué une fois et entretenu de l’amj'gdalite chronique, au moyen d’insufflations de poudre de cantharides. Parmi les simulateurs ayant prétendu souffrir de douleurs abdominales, deux ont persisté dans leur simulation ; deux autres, au contraire, ont cessé dès leur arrivée à la compagnie de discipline. La simulation de hernie, ou plutôt la simulation de douleurs résultant d’une hernie n’existant pas, a été employée dix fois. La guérison a été déclarée complète par cinq simulateurs dès leur arrivée à la'compagnie de. discipline; quatre ont persisté jusqu’à leur libération ; enfin, un autre, qui avait aggravé une hernie légère préexistante, a porté régulièrement un bandage et a bien fait son service.
Quelques simulateurs ne se contentent pas de se plaindre de douleurs au niveau du trajet de la hernie incriminée, ils cherchent à provoquer une tumeur dans la région où ils localisent la douleur.
Quoi qu’il en soit, la connaissance de ces faits de simulation doit rendre les chirurgiens militaires très circonspects quand des soldats appartenant à des corps spéciaux (discipline, bataillon d’Afrique), des condamnés de pénitenciers ou de travaux publics, enfin des indigènes en
(1) Consulter : Boisseau, 12“ leçon, p. 346; — Derbuch et Schmitt, chap. IX, p. 138 à 143, chap. IV, p. 49 à 51; — Duponchel, livre VI, § XllI, p. 603.
activité sollicitent une opération de cure radicale de hernie. A l’hôpital du Dey, les chirurgiens (M. le médecin-major de 1™ classe Véron et moi) se sont tracé à cet égard une ligne de conduite très nette. Autant nous opérons volontiers les militaires français appartenant au contingent régulier, autant nous refusons systématiquement au.x hommes des catégories précitées une opération qu’ils se font faire dans le seul but de l’exploiter, ou plutôt de chercher à l’exploiter. (Voir chapitre XV et tableau XXL)
L’incontinence de matières fécales n’est en général simulée qu’avec une ou plusieurs autres maladies, notamment l’incontinence d’urine et l’idiotie. Sur dix hommes qui ont simulé cette infirmité dégoûtante, cinq ont persisté jusqu’au bout, un sixième pendant quatre mois, et un septième pendant neuf mois, pour après quelque temps simuler de nouveau jusqu’à sa libération; d’autres, enfin, pendant dix et onze mois. Un seul a avoué sa simulation dès son arrivée à la compagnie de discipline.
11 faut enfin signaler un cas de simulation de vomissements incoercibles, allégués en même temps qu’une affection de l’estomac. Le simulateur a déclaré être guéri aussitôt après sa venue au corps disciplinaire.
Maladies simulées.
TABLEAU Maladies simulées de
Pour les affections de l'estomac, consulter les observations suivantes
Amygdalite chronique.
Douleurs abdominales.
Incontinence de matières fécales.
Vomissements incoercibles.
Hernie et accidents herniaires, voir tableau XXL
CHAPITRE XV
Maladies simulées des organes génito-urinaires (1).
Quarante et un cas de ces atlections ont été observés, parmi lesquels trente-deux d’incontinence d’urine. Celle-ci n’est qu’exceptionnellement simulée d’une façon isolée. Quand la maladie est feinte avec ténacité, en général on la trouve associée à l’incontinence de matières fécales et à l’idiotie. Sur trente-deux simulateurs d’incontinence d’urine, douze ont déclaré être guéris dès leur arrivée à la 4® compagnie de discipline, quatre ont persisté dans leur simulation. Un seul est revenu à la simulation après avoir .cessé et même avoir été réintégré dans un régiment; renvoyé à la compagnie de discipline, il a, cette fois, continué à simuler jusqu’au moment de sa libération. Cinq simulateurs ont, après quinze mois environ de séjour, avoué avoir simulé; les autres se sont amendés sans rien dire.
Nous avons dû, dans le tableau n® 21, grouper les simulations de hernie et d’accidents herniaires avec les tumeurs des bourses et le varicocèle, par cette raison que les simulateurs, le plus souvent, essaient de simuler des hernies en pratiquant l’insufflation du scrotum.
La douleur testiculaire a été invoquée deux fois; l’un des simulateurs disait que l’atrophie ourlienne qui lui était survenue avait été le point de départ de ces douleurs. L’autre simulateur accusait une orchite ancienne. Un seul
(1) Consulter : Boisseau, 13' leçon, p. 374; Derbuch et Scumit, chap IV, p. 47 à 49; — Dupo.nchel, livre VI, § XV, p. 610; Ddm.w, Cystite simulée (Arch. méd. mil., t. 11, p. 240).,
cas de rétention d’urine a été noté chez un homme qui simulait en même temps des douleurs lombaires. Il a continué à simuler pendant un mois et demi à ta compagnie de discipline; après quoi il s’est amendé.
TABLEAU Maladies simulées des
Douleurs testiculaires.
Incontinence d'urine.
Orchite.
Pertes séminales.
Rétention d’urine.
Tumeur des bourses, varicocèle, hernie, etc.
N» XXI
organes génito-urinaires.
i TOT.YL.
JÜ
Année 1869, n" 66.
Année 1883, n» 524; 1894, n« 1016.
i Année 1862, n» 30; 1864, n" 37; 1867, n»» 53, 55; 1868, n« 59; 1873, n» 125: 1876, n» 246; 1878, n«325; 1881, n» 447; 1882, n» 473; 1883, n» 503; 1886, n»“ 663, 681; 1889, n»* 790, 824; 1891, n«» 896, 900, 910, 917, 918; 1892, n«*933, 942, 943,954; 1893, n»= 977, 978, 982,994; 1894, n»» 1013, 1018; 1895, n»* 1053; 1896, n» 1072.
Année 1894, n» 1033.
(Année 1861, n» 21; 1880, n- 385, 407; 1884, n» 575; 1885, n» 618; 1886, i n““ 667, 685; 1887, n»» 701, 728; 1889, n"“ 810, 818; 1890, n” 868; 1895, n» 1059.
CHAPITRE XVI
Maladies simulées de l’appareil locomoteur (1).
Les maladies de l’appareil locomoteur ont été fréquemment simulées. Sur les 194 fois où on les a prétextées, la claudication a été mise en cause 78 fois. La claudication de la jambe droite est plus souvent observée; on ne sait quelle raison donner pour expliquer pourquoi les simulateurs se décident plus facilement à mettre à contribution le membre inférieur droit. Peut-être est-ce que la jambe droite est généralement plus exposée que l’autre aux traumatismes et par suite en conserve des traces susceptibles d’être ultérieurement exploitées par des gens de mauvaise foi. Quoi qu’il en soit, les simulateurs de claudication ont fait valoir, dans plusieurs cas [3] une fracture ancienne de jambe, dans d’autres [2] une cicatrice ancienne, dans d’autres enfin une entorse ancienne du pied, une hydarthrose antérieure, une ancienne blessure par arme à feu, une coxalgie n’ayant jamais existé, une fièvre typhoïde antérieure, le chevauchement de deux orteils, des cicatrices banales, etc., etc.
Un simulateur d’ataxie locomotrice (voir tableau n» 22) a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de dis cipline. Celui qui simulait la paraplégie, après avoir été en observation pendant une semaine à l’hôpital d’Aumale, s’est échappé en ville pendant la nuit après avoir sauté par-dessus les murs. Quand à l’hémiplégique, pendant quinze mois il a persisté à simuler, puis il s’est amendé et a été réintégré dans un régiment.
(1) Consulter: Boisseau, 14' et 15' leçons, p. 391; — Derblich et ScHMiTT, chap. IX, p. 143; chap. X, p. 146; — Duponchel, livre VI, § XVI, p. 613, § XIV, p. 606, § IV, p. o44.
Un homme qui simulait la coxalgie étant décédé, l’autopsie n’a révélé aucune lésion de l’articulation incriminée.
Nous ne pouvons mentionner ici tous les faits intéressants de simulation de maladies de l’appareil locomoteur; on les retrouvera à la lecture du répertoire statistique. Qu’ii nous suffise cependant de mentionner la simulation d’orteil en marteau, cinq fois pratiquée, que les conscrits cherchent assez souvent à produire en s’attachant les orteils en flexion forcée et en les tenant fortement appliqués contre la plante des pieds au moyen de liens solides.
TABLEAU Maladies simulées de
Affections des membres inférieurs (non spécifiées).
Ankylosé du genou droit.
Arthrite traumatique.
Ataxie locomotrice.
'«) Membre inférieur droit..
Claudication. '
6) — — gauche
\c) — droit et gauche
( alternativement.
\d] Localisations non spécifiées
.Contracture simulée, torticolis.
Coxalgie.
Déviation de la colonne vertébrale (scoliose) .
IJ
■ Il
Déviation d'une jambe ou d'un pied ..
Douleurs des membres inférieurs ....
Entorse tibio-tarsienne.
Faiblesse des membres inférieurs.
Gêne de la marche (de cause non spécifiée) .
Hémiplégie.
Impotence de Tun ou des deux membres inférieurs.
Œdème provoqué de la jambe.
Orteil en
marteau.
Paraplégie.
Phlébite.
Périostite du tibia.
Rhumatisme articulaire.
— musculaire.
Sciatique.
Tumeur de la jambe gauche.
Pour les affections des membres inférieurs, consuiter ies observations suivantes.
Ankyiose du genou droit.
Arthrite traumatique.
Année 1873, n" 124.
f Année 1880, n» .399; 1883, n» !509; 1885, n» S87; 1890, n» 879; 1892, n» 963; I 1894, n« 1024.
Ataxie iocomotrice.
id) Membre inférieur droit.
16) Membre inférieur gauche.
Ciaudication é
je] Membres droit et gauche alternativement \d] Localisations non spécifiées.
Contracture simulée, torticolis.
Coxalgie.
Déviation de la colonne vertébrale..
Déviation d’une jambe ou d’un pied.
Année 1879, n» 379.
( Année 1873, n» 124; 1874, n» 161; 1877, n- 293, 300; 1878, n»» 301, 303, 312, 1 314- 1882, n”* 474, 497; 1883, n" S32; 1884, n»» 5'43, 864, 872, 874; 1885,
(Année 1860, n» 9; 1873, n«“ 138, 143; 1878, n»» 302, 324; 1882, n« 489; 1884, ) n»» 824, 841, 842, 883, 887; 1885, 866, 897, 609; 1886, n» 620; 1887, n» 682;
Année 1884, n» 860; 1886, n» 648.
Année 1862, n" n» 271; 1879, n" 1886, n«“ 644, ( 982. 969; 1893
Année 1882, n» >68; 1885, n»- 891, 893; 1886, n» 661. Année 1875, n“ 207; 1886, n» 276; 1887, n» 699. Année 1877, n” 286; 1881, n» 433.
Année 1876, n» 247; 1881, n»433; 1894, n» 1014.
Pour les douleurs des membres inférieurs, consulter les observations suivantes du répertoire.. '
Entorse tibio-tarsienne.
Faiblesse des membres inférieurs.
Gêne de la marche.
Hémiplégie.
Impotence des membres inférieurs.
Œdème provoqué de la jambe..
Orteil en marteau.
Paraplégie.
Phlébite....
Périostite du tibia.
Rhumatisme articulaire.
Rhumatisme musculaire.
Sciatique.
Tumeur de la jambe gauche.
f Année 1880, n»» 408, 420; 1889, n»* 788, 802, 815, 823; 1891, n»* 893, 894, 906, I 909 ; 1892, n»» 956, 968 ; 1893, n» 973.
Année 1891, n“ 899.
Année 1873, n» 119.
f Année 1882, n"485; 1883, n»524; 1890, n»'846, 855; 1891, n»=893, 894; 1892, l n» 963; 1893, n" 987. ♦
Année 1886, n" 676; 1890, 878.
1 Année 1868, n« 61; 1873, n»> 101,107; 1884, n“545, 571; 1885, n“ 736; 1886, n» 768; 1887, n» 769; 1888, n»= 771, 772: 1889, n» 811; 1890, n“860; 1890, n» 855; 1893, n» 975; 1894, n»* 1024, 1028, 1031; 1895, n»* 1040, 1046, 1050, 1052; 1896, n»* 1064, 1067, 1068, 1070, 1077.
Année 1868, n» 60; 1872, n» 97; 1893, n» 973.
Année 1872, n» 93; 1880, n«> 400, 403; 1882, n» 464; 1886, n» 668.
Année 1894, n" 1034.
Année 1886, n» 686.
Année 1872, n» 79.
(Année 1872, n- 91, 96; 1873, n» 134; 1877, n» 263; 1881, n»* 427, 435, 436; ) 1882, n» 463; 1883, n» 507; 1885, n»> 611, 620, 626; 1888, n“ 739, 753, 755;
Année 1888, n« 773; 1890, n»‘ 836, 894; 1894, n”“ 984, 995, 996.
- Année 1883, n«» 515, 519; 1889, n» 800; 1893, n» 1003; 1896, n» 1065.
Année 1891, n" 908.
CHAPITRE XVII
Maladies simulées du membre supérieur (I).
Parmi les afïections du membre supérieur, que l’on simule rarement du reste, il en est une qui jouit de la préférence relative des simulateurs, nous voulons parler de l’impotence. Le membre droit est généralement choisi et nous pourrions répéter ici ce que nous avons dit plus haut en parlant de la claudication, à savoir que les simulateurs cherchent toujours à rattacher l’affection à un traumatisme ancien. C’est ainsi qu’un homme simulant l’impotence de l’épaule droite prétendait être infirme depuis qu’il avait eu une fracture de la clavicule. Des simulateurs ont incriminé, l’un une déformation légère consécutive à une fracture, l’autre une fracture simple normalement consolidée. Quant aux hommes envoyés à la compagnie, le premier pour gêne des mouvements de l’avant-bras, le second pour douleur de la main gauche empêchant le maniement du fusil, leur simulation a été de courte durée puisque, dès l’arrivée à Aumale, ils ont déclaré être guéris. Ils ont été ultérieurement renvoyés dans des corps de troupe.
(1) Consulter : Boisseau, 141 et 15* leçons, p. 391.
Maladies simulées. 6
CHAPITRE XVIIl
Maladies simulées non classées (1).
Parmi les maladies non classées, nous trouvons deux cas de myélite. Des hommes qui simulaient cette affection, l’un a déclaré avoir été guéri après une seule séance d’électrisation; l’autre, plus tenace, a persisté jusqu’à sa libération, mais a marché très bien dès qu’il a eu quitté la caserne de la discipline. Il en a été de même pour un autre militaire qui, jusqu’au moment où il a été libéré, a simulé sans relâche la flexion permanente du tronc.
Un seul cas de simulation de tentative de suicide a été noté ; un disciplinaire, simulateur de boiterie, ayant été arrêté comme déserteur au moment où il venait de faire plus de 200 kilomètres, a feint de se donner un coup de baïonnette dans la région épigastrique et s’est produit une plaie des plus légères.
Assez fréquemment les simulateurs allèguent des maladies diverses sans jamais en faire valoir une de préférence aux autres. Les maladies que l’on retrouve invoquées en groupe sont presque toujours les mêmes ; il suffira que nous citions les principales : palpitations, douleurs de tête, douleurs de ventre, affections du pied, épilepsie, incontinence d’urine, etc.
(1) Consulter : Simulation du tétanos (sans méd. mil., t. XX, p. 569.
d’auteur), Arch.
CHAPITRE XIX
Appendice aux recherches statistiques sur les maladies simulées. De la simulation chez les indisciplinés (1).
Avant de passer à l’étude statistique des mutilations volontaires, nous ne pouvons nous abstenir de dire un mot de la façon dont la simulation est pratiquée par les indisciplinés. C’est chez eux, clients habituels des compagnies de discipline, des ateliers de travaux publics et des pénitenciers, que l’art de la simulation est poussé à son plus haut degré.
11 ne saurait, dans le présent mémoire, être longuement question des indisciplinés, mais nous pensons qu’il est d’un certain intérêt de résnmer l’histoire des trois d’entre eux dont les faits et gestes nous ont le plus frappé.
1. Le lendemain de son arrivée à la 4® compagnie de discipline, 9 janvier 1896, T... se présente à la visite, étant atteint de fistule périnéale d’origine blennorragique^ en voie de guérison.
Immédiatement envoyé à l’hôpital, T... en sort le 28 mars après avoir, pendant son séjour, présenté ce fait particulier, à savoir que sa fistule s’ouvrait de nouveau dès qu’il devait être désigné comme sortant. Ayant été rendu à sa compagnie, T..., le surlendemain, 30 mars, simule un prolapsus du rectum.
Le 31 mars, il prétexte delà fièvre intermittente; le 2 avril, de la névralgie urétrale; le 3, une récidive de fis-
(I) Moreaüd, Tentative de suicide par pendaison. (Rec. mém. med. mil, t. XllYI, p. 81.)
tule ; le 4, des palpitations du cœur ; le 7, de nouveau une récidive de fistule, et le 9, une récidive de palpitations.
Ayant été désigné pour être employé comme peintre et mis à la disposition du service de l’artillerie, T..., heureux de sa nouvelle situation, ne se tait plus porter malade et reconnaît être en bonne santé.
IL L..., ayant été traité à l’hôpital d’Aumale pour une fièvre typhoïde grave dont il s’est bien guéri, est sorti de cet hôpital le 5 mars ; depuis cette époque, il persiste à ne vouloir rien faire, disant « qu’il a mal dans les jambes ». Le 9 mars et jours suivants, il revient à la visite pour fatigue, le 14 pour otite, le 15 pour fatigue, le 19 pour fatigue et ainsi chaque jour jusqu’au 29.
Envoyé en observation à l’hôpital pour douleurs osseuses, L... est renvoyé le 14 avril avec le diagnostic : « En observation. » Le 16, il se représente à la visite pour douleurs ; le 17 jusqu’au 25 pour œdème du pied droit, et le 26 jusqu’au 30 pour douleur au pied. Le 1“ et le 2 mai, L... ayant persisté à se représenter à la visite, se voit infliger une punition de prison. Il refuse de faire le peloton de punition, quoique considéré par le médecin comme non malade, et il en résulte pour lui une punition de trente jours de prison dont huit de cellule de correction.
Désigné pour être envoyé en détachement à Bou-Saàda, L... part avec le convoi le 10 mai. Arrivé dans le voisinage de Sidi-Àîssa, L... s’enfuit dans les tribus voisines et pendant une absence illégale d’une durée de trente-six heures, il fait environ 80 kilomètres par un temps affreux dans un pays très accidenté.
Ramené à Aumale et mis en cellule en attendant qu’une décision soit prise à son égard, L... ne cherche plus à se faire porter malade. Est-ce pour longtemps ?
III. Le troisième exemple typique que nous avons à citer n’est pas moins intéressant que les deux premiers.
P... aurait dû être libéré au mois de février 1896 ; mais
comme, pendant les derniers mois de service qui lui restaient à faire, il s’est attiré plus de trois cents jours de prison, il a été maintenu à la compagnie pour purger intégralement ses punitions. Mécontent de se voir encore pour près d’un an dans un corps disciplinaire, P... cherche un moyen d’améliorer son sort et tente un grand coup.
Le 17 avril, à 10 heures du matin, on vient me chercher à l’hôpital militaire en me disant que P... a essayé de se pendre. Je me rends sur les lieux et ne tarde pas à me convaincre que P... a simulé une tentative de suicide. De l’examen attentif du sujet, de la position qu’il avait quand on l’a trouvé gisant à terre et enfin des autres constatations, je suis arrivé aux conclusions suivantes (voir la figure représentant P... dans sa cellule et la position exacte qu’il y occupait) ;
1® P... avait attaché sa ceinture au barreau par un nœud, mais ce nœud n’avait pas été serré, par conséquent une personne du poids de P... ne pouvait s’y être suspendue;
• 2° La ceinture, quoique étant en tissu de coton, ne portait aucunement trace des nœuds que P... aurait dû y faire pour se pendre ;
3» Non seulement les extrémités de la ceinture n’étaient froissées par aucun pli, mais le tissu, étant très usé, aurait dû présenter des ruptures partielles de l’étoffe, indices d’une traction assez considérable; ces ruptures n’existaient pas, alors qu’on a pu les réaliser au cours de l’expérience ‘ contradictoire;
4® Les bouts de la ceinture qui pendaient au-dessous du barreau dans l’embrasure de la porte (les seuls qui, vu la hauteur de la fenêtre, pouvaient être emnioyés utilement pour une tentative de suicide) ne présentaient pas une longueur suffisante pour permettre de passer la tête'et de faire un double nœud ;
0 ® P... déclarait être tombé dans la position où il est représenté (voir figure); or, s’il s’était réellement pendu en
tournant le clos à la porte, comme il le prétendait, il aurait dû tomber ou le dos contre la porte, ou la face contre terre, ou, au pis aller, sur le côté. P... était précisément dans la seule position pouvant être jugée une position voulue après une chute simulée très maladroitement ;
6» P..., examiné soigneusement, ne présentait aucune trace de constriction, même légère, à la face antérieure du cou ; il n’avait aucune plaie contuse de la tête, ni .aucune trace de contusion sur les autres parties du corps ;
7“ P... avait simulé sa tentative de suicide vers 9 h. 3/4 du matin, alors qu’il savait qu’à 10 heures on lui porterait sa soupe;
8® P... n’avait même pas été trouvé simulant la perte de connaissance; croyant simuler un cas d’une certaine gravité, il s’était mis, dès qu’il avait entendu ouvrir la porte, à se livrer à une série de tremblements convulsifs qui, médicalement, ne pouvaient être rattachés à aucune affection déterminée.
Envoyé à l’hôpital, P... en sortait quelques joui’s après avec le diagnostic « simulation de tentative de suicide par pendaison ».
P..., renvoyé à la compagnie de discipline, n’avait plus fait parler de lui, lorsque, le 17 mai, exactement un mois après sa tentative simulée, étant en cellule, il se faisait porter malade. Me rendant ÿux locaux disciplinaires et demandant à P... de quoi il souffrait, je m’entendais faire cette réponse stupéfiante et qui caractérise bien l’état moral de la plupart des indisciplinés : « Il y a que je suis en prison depuis neuf mois et que je pense que l’on veut me faire crever, etc., etc. »
Si nous avons relaté ci-dessus trois faits de simulation choisis parmi bien d’autres, c’est uniquement pour montrer combien est difficile la tâche du médecin obligé chaque jour, quand il donne ses soins à des indisciplinés, de découvrir dans les affections alléguées la part réelle de
mérité et de simulation. On peut dire d’une façon générale qu’un médecin, chargé d’un service d’indisciplinés, fait dans tous les actes de sa vie médicale œuvre de médecin légiste; ses fonctions sont éminemment délicates, toujours difficiles à remplir. S’il a souci de soigner avec dévouement les vrais malades, il doit, pour le bon maintien de la discipline, savoir déjouer dès le début les mille et un procédés de simulation que les indisciplinés se lèguent dejgénération en génération, en vertu d’une déplorable tradition de solidarité.
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CHAPITRE XX
Classification des mutilations volontaires.
L’étude des mutilations volontaires (1 ), dont nous donnons dans les chapitres suivants la statistique détaillée, nous fournit des indications particulièrement intéressantes sur leur nombre et leurs variétés ; nous relatons ici ces données importantes, en les comparant entre elles et en les classant ci-après :
A) Mutilations du membre supérieur.
a) Côté droit.
ê / Pouce. 19 cas
g [ Index. 446 —
I L Médius. 7 —
œ I Annulaire. 3 —
m < Auriculaire. 4 —
O 1 Mutilation de plu-
ffl I sieurs doigts. 21 —
S I Mutilation desautres g \ régions de la main 11 —
b). Côté gauche.
Pouce. 11 cas-
index. 21 —
Médius. 6 —
Annulaire. 6 —
Auriculaire. 6 —
Mutilation de plusieurs
doigts. 18 —
Mutilation des autres régions de la main. 13 —
(1) Consulter sur les mutilations volontaires dans l’armée : Boisseau : Des maladies simulées (Paris 1870), 16' leçon, p. 467-502 Duponchee, Traité de médecine légale militaire (Paris 1890, livre V, § v, p. 491, et livre VI, § xvii, p. 616; — nu Cazal et Catrin, Médecine légale militaire, p. 49. — Voir en outre pour les blessures simulées dans les centres industriels, docteur Vienne, thèse de Paris, juin 1892 ; docteur GinAUD, thèse de Paris, juin 1895.
Mutilations du poignet
droit.
Mutilations de la main et
de l’avant-bras.
Mutilations du poignet et
de l’avant-bras.
Mutilations de l’avant-bras Mutilations del’avant-bras et du bras.
Mutilations du poignet
gauche.
Mutilations de la main et
de l’avant-bras.
Mutilations du poignet et
de l’avant-bras.
Mutilations del’avant-bras Mutilations de l’avant-bras et du bras.
B) Mutilations du membre inférieur.
a). Côté droit.
b). Côté gauche.
' Gros orteil.
4 cas
Gros orteil.
0 cas
nrfp.il.
2' orteil.
3' orteil.
4' orteil.
5' orteil.
Mutilation de plusieurs
orteils.
Mutilation des autres ré¬
Mutilation des autres ré¬
gions du pied..-..
gions du pied.
Mutilation de la jambe...
Mutilation de la jambe..
Mutilation de la jambe et
Mutilation de la jambe et
’ de la cuisse_•..
de la cuisse.
C) Mutilations diverses : 5 cas.
Nous n’insisterons pas sur l’interprétation à donner à ces différents chiffres. L’index droit, doigt utile entre tous pour des militaires appelés à se servir des armes à feu, est •celui qui est le plus fréquemment mutilé : 446 fois.
L’index gauche lui aussi se ressent de la mauvaise fortune de son congénère ; il a été mutilé 21 fois. En ce qui •concerne les autres mutilations, nous n’avons lûen de particulier à signaler. Les chiffres qui sont donnés à titre d’indication éclaireront suffisamment le lecteur sur leur fréquence relative.
CHAPITRE XXI
Mécanisme des mutilations volontaires. — Nombre des mutilés rendus inaptes au service.
Ce serait une erreur de croire que les jeunes gens, conscrits ou militaires en activité, qui se mutilent, exécutent les traumatismes volontaires d’une façon toujours à peu près identique. Au contraire, on dirait qu’ils s’ingénient souvent à recourir aux moyens les plus compliqués pour dérouter l’autorité militaire et l’induire en erreur.
Si la mutilation du conscrit est effectuée d’une manière relativement simple, celle du militaire en activité l’est beaucoup moins. Ce dernier, en effet, quand il désire quitter l’armée, a constamment deux objectifs en vue : 1“ être réformé ; 2® faire rattacher son traumatisme volontaire à une circonstance de service, dans le but d’obtenir une retraite. N’a-t-on pas vu, à la 4® compagnie de discipline, deux militaires qui s’étaient fait des plaies aux doigts avec un couteau en lame de scie pour simuler une morsure de cheval ? Et l’un d’eux avait si habilement produit la section des parties molles, qu’il jouissait en paix de la pension accordée par l’Etat, lorsque l’autre, ayant été convaincu de mutilation volontaire, s’empressa de dénoncer son camarade; tous les deux furent de nouveau envoyés' dans un corps disciplinaire.
Les principaux agents qui ont servi à la production des mutilations sont énumérés ci-dessous :
Armes non spécifiées (le plus généralement toutefois ce sont les
fusils de guerre).
Fusil 1874.
Fusil 1886.
Carabine modèle 1874.
Nouvelle carabine de cavalerie.
Fusil de chasse.
Fusil chargé avec cartouche a blanc.
— avec projectile en métal plus petit que la balle regle¬
mentaire.
— avec naiie ae iir réduit.
Revolver.
Pistolet.
INSTnUMENTS TRANCHANTS
Sabre. 1
Tranchant de lame de machine à couper les ajoncs. 1
Tranchet. 1
Hachoir. 1
Couperet de cuisine. 5
Serpe. 12
Serpette. 7
Hachette. 9
Hache.;. 12
Couteau. 18
Canif. 1
Instruments non spécifiés. bl
DIVERS
Fragment tranchant d’une pierre.
Roue de voiture.
Roue de wagon de chemin de fer (train en marche).
Agents non spécifiés pouvant produire l’écrasement....
Caustiques liquides en application.
Piqûre d’abeilles (pour provoquer l’œdème des bourses).
Amorce de pétard de dynamite.
Liens circulaires.
Congélation.
Corde à nœud.
Brûlure.
Tous ces traumatismes sont loin de produire des dégâts aussi considérables que ceuij que Ton pourrait soupçonner
au premier abord. Pour se rendre un compte exact de la bénignité relative de beaucoup de mutilations volontaires, il suffît de faire connaître les résultats des recherches faites sur leurs conséquences au point de vue de l’aptitude au service militaire.
Sur 679 mutilés volontaires, 367 seulement se sont rendus inaptes au service. Tous les autres (réserve faite pour 37 dont les renseignements font défaut) ont, après leur mutilation, été reconnus comme étant toujours aptes au service armé.
Maladies simulées.
CHAPITRE XXII
Mutilation d’un seul doigt de la main droite (1).
Sauf pour le pouce et l’index, dont la mutilation est infiniment plus fréquente à droite et facilement explicable, le nombre des traumatismes effectués est sensiblement le * même pour les trois derniers doigts de la main droite et de la main gauche.
line faut pas omettre de constater, en ce qui concerne l’ablation de l’index, que les hommes qui veulent se mutiler retranchent seulement à ce doigt la partie dont l’absence peut gêner dans la manœuvre du fusil de guerre. Sur les 446 cas de mutilation de l’index, il y a eu 134 fois ablation de la dernière phalange seule, et 162 fois ablation limitée aux deux dernières phalanges.
(1) Tartière, Mutilation volontaire de l’index droit. [Arch. méd. mil., t. XVIII, p. 402.)
TABLEAU Mutilations d’un doigt de
N" XXV
la main droite. — Pouce.
Perte de la dernière phalange du pouce.
Perte de la totalité du pouce.
Mutilations diverses du pouce.
Perte de la totalité du pouce....
Mutilations diverses du pouce ..
. A iORi 94- 1866 n» 47- 1871, n" 81; 1873, n» 140; 1874, n» 150; t lISl ° 18è7, »- 6», isàs, «“ TM, Iti: 1896, «• M6, 1899, .•«l.
Année 1879, n» 354.
Année 1859, n-5; 1868, n» 60; 1871,n»73; 1872, n-88,89; 1891,n»901, 903. de l’index.
rcu..
Abrasion très légère des parties molles.
Ablation d’une partie de la phalangette.
— de la phalangette.
bI
— — et d’une par¬
tie de la phalangine.
Ir
Ablation des deux dernières phalanges.
lo
Ablation des deux dernières phalanges
et d’une partie de la première.
Ablation de l’index entier.
Mutilations diverses de l’index (frac¬
ture, brûlure, ankylosé, etc.).
Pour l’ablation des parties moiies de l’index, consulter les observations suivantes.
Ablation d’une partie de la phalangette.
— de la phalangette.
de la phalangette et d’une partie de la phalangine
deux dernières phaianges.
des deux dernières phaianges et d’une partie de la première....
de i’index entier.
Mutilations diverses de l’index.
Année 1879, n» 355.
I Année 1874, n» 158; 1877, n"= 210, 279; 1883, n«» 483, 531, 533; 1884, n»’’ 537,
( Année 1859, n«» 3, 4, 6; 1861, n" 22; 1867, n” 52; 1870, n» 71; 1873, n»» 106,
( Année 1871 n" 84- 1872, n" 90; 1873, n” 126; 1874, n“» 148,163; 1875, n” 192,
/ Année 1860, n” 12; 1870, n“ 69, 70; 1871, n" 76, 78,79, 80; 1872, n” S5; 1873,
I n”' 94 100 108,110,111,120, 123; 1874, n"' 145,146,151,152, 155,156, 162,1/0, 173 irâ 179 180, 181, 182,186; 1875, n»» 188, 189, 190, 193, 195, 196, 198, 199,
745 752, 762, 766, 775, 777; 1889, n"» 794, 803, 807, 821, 826, 828, 831, 1890, n”' 845, 853, 857; 1891, n”» 892, 920, 925, 930; 1892, n”* 937, 938, 939, 959,966; 1893, n“* 986, 992,1009; 1894, n”' 1017,1030; 1895, n» 1058. l Année 1871, n» 86; 1873, n”> 109,122; 1875, n” 225; 1877, n»* 282,283; 1882, j n" 461 ; 1893, n" 988, 991, 1004.
I Année 1865, n” 4; 1873, n”« 114, 117; 1874, n» 165; 1875, n" 197,^7; 1882, ) n»278' 1893, n»’ 451, 460, 490, 499; 1883, n» 516; 1884, n»* 550, 551; ISS’T,
/■Année 1860, n«‘ 7, 8; 1861, n”» 14, 18; 1863, n“» 33, 35; 1868, n» 1869, ( n” 65- 1874, n»» 160, 166; 1877, n” 281; 1878, n”* 306, 307, 323; 1881, . } n”' 429 431; 1882, n”’ 462, 467; 1883, n» 517; 1884, n”» 558, 559, 568; 1886,
- lOo —
Mutilations
du médius.
Perte de la phalangette.
Perte de la phalangette et d’une partie
de la phalangine.
Ablation des deux dernières phalan¬
ges du médius droit.
Perte complète du médius.
Mutilations diverses du médius.
Polir la perte de la phalangette, consulter les observations suivantes.
— et d’une partie de la phalangine_
Ablation des deux dernières phalanges du médius.
’ — complète du médius.
Mutilations diverses du médius.
Année 1876, n» 249; 1885, n» 586.
Année 1878, n» 310.
Année 1871, n« 77; 1881 n» 437.
Pour l’ablation de la phalangette, consulter les observations suivantes,
— cl d’une partie de la phaiangine.
Mutilations diverses.».
l’annulaire.
Il 1681 1
Année 1886, n" 663.
Année 1881, n” 423.
^ Année 1873, n« 142.
Ablation de la phalangette. » » » » » » » » » » » » » »
Ablation des deux dernières phalanges. » » » » » » » » » » » » » »
Pour l’ablation de la phalangette, consulter les observations suivantes Ablation des deux dernières phalanges.
l’auriculaire.
1 îtsi
ror.n.
Année 1881, n» 432; 1887, n” 724.
Année 1887, n» 737; 1890, n» 867.
CHAPITRE XXIII
Mutilations de piusieurs doigts de ia main droite.
Les traumatismes qui intéressent plusieurs doigts de la main droite sont plus complexes que ceux de la classe précédente. Non seulement les lésions des parties molles sont multiples, mais elles peuvent coïncider avec des lésions osseuses ou articulaires. Il en résulte des pertes de substance, des cicatrices difformes et une gène fonctionnelle considérable, parfois même l’ankylose consécutive aux plaies articulaires.
TABLEAU Mutilations de plusieurs
mutilations.
Ablation des deux dernières phalanges du pouce et de l’index droit.
Mutilation de la dernière phalange du pouce avec perte des deuxième et troisième phalanges de l’index.
Ablation totale du pouce et plaie des deux dernières phalanges de l’index.
Ablation totale du pouce et de l’index.
Perte des deux tiers de la phalangette de l’index et du médius.
Perte de la phalangette de l’index et du médius..
Perte des deux dernières phalanges de l’index et du médius.
Cicatrices difformes résultant de lésions des parties molles de l’index et du médius..
Perte partielle de la dernière phalange de l’index, du médius et de l’annulaire .
Perte de la phalangette du petit doigt et plaie superficielle de l’annulaire.
Lésion de l’articulation de la deuxième avec la troisième phalange de l’index droit, fracture de la deuxième phalange du médius non consolidée et ankylosé de la dernière articulation de l’index.
Mutilation de plusieurs doigts de la main droite.
de la main droite.
MÜTILATIO.NS.
Lésions étendues des parties molles de l’index, perte de la troisième phalange de l’index, du médius et de l’annulaire.
Section dos deux dernières phalanges de l’index de la troisième et de la moitié do la deuxième du médius.. .•
Pour l’ablation des deux dernières phalanges du pouce et de l’index droit, con
sulter les observations suivantes.
Mutilation de la dernière phalange du pouce et perte des deuxième el troisième phalanges de l’index.
Ablation totale du pouce et plaie des deux dernières phalanges de l’index
droit T.
Ablation totale du pouce et de l’index.
Perte des deux tiers de la phalangette de l’index et du médius.
— de la phalangette de l’index et du médius.
— des doux dernières phalanges de l’index et du médius.
Cicatrices difformes résultant de lésions des parties molles de l’index et
du médius..;. -j
Perte partielle de la dernière phalange de l’index, du médius et de l’annulaire..
Perte de la phalangette du petit doigt et plaie superficielle de l’annulaire droit..
Année 1880, n” 412.
Année 1886, n“ 657.
Année 1873, n» 118.
Année 1874, n» 185.
Année 1894, n” 1015.
Année 1874, n» 167; 1875, n« 208; 1887, Année 1873, n" 102, 147; 1874, n» 154.
Année 1883, n» 511.
Année 1889, n» 808.
Année 1865, n» 42.
Lésion de l’articulation de la deuxième avec la troisième phalange de l’index droit, fracture non consolidée de la deuxième phalange du médius et ankylosé de la dernière articulation de l'index.
Mutilation de plusieurs doigts de la main droite.
Lésions étendues des parties molles de l’index, perte de la troisième phalange de l'index, du médius et de l’annulaire.
Section des deux dernières phalanges de l’index, de la troisième et de la moitié de la deuxième du médius... '
Année 1884, n» 562.
Année 1861, n” 15; 1884, n" 565.
Année 1888, n» 758.
• Année 1895, n" 1047.
Maladies simulées.
CHAPITRE XXIV
îlutilations des autres segments du membre supérieur droit.
Les mutilations de cet ordre sont généralement produites par des coups de feu. Un homme qui veut se blesser à la main appuie la paume sur la bouche du canon pendant que de l’autre main il appuie sur la détente.
suivant que la main, le poignet ou l’avant-bras sont placés plus ou moins obliquement sur le canon au moment où le coup part, on obtient des plaies à trajet plus ou moins étendu et des lésions dont la complexité est en raison directe de l’obliquité et de l’étendue des désordres causés par le projectile dans les tissus.
Il est intéressant de mentionner un cas de fracture volontaire du cubitus droit par choc direct. Ce mode de traumatisme est assurément tout à fait exceptionnel.
CHAPITRE XXV
Mutilations d’un seul doigt de la main gaucho.
L’index gauche est bien loin d’avoir dans nos statistiques l’importance de son analogue de la main droite ; cependant, parmi les doigts de la main gauche le plus communément mutilés, il est celui vers lequel les mutilés tournent leur destructive prédilection. Après l’index, comme fréquence de mutilation, vient le pouce dont l’ablation partielle donne naissance à une gêne fonctionnelle toujours grande, et dont l’ablation totale constitue une très pénible infirmité. Par ordre d’importance, viennent ensuite le médius, l’auriculaire et l’annulaire.
TABLEAU
Mutilations d’un seul doigt
Pouce.
Perte de la dernière phalange.
_ et d’une
partie de la première
Perte totale du pouce gauche.
Tentative d’ablation du pouce gauche.
Perte de l’usage de la deuxième phalange du pouce gauche consécutive à une lésion de l’articuiation de la première aveola deuxième phaiange.
Mutilation volontaire du pouce gau-
Index.
Perte d’une partie de ia deuxième pha-
Perte de la dernière phalange..
partie de la deuxième
Perte des deux dernières phalanges.
Perte totale de l’index.
Section incomplète de l’index.
Lésions des parties molies..
Médius.
te sur la deuxième
if
N» xxvm
de la main gauche.
Médius (rai(e).
Mutilation des deux dernières pha-
langes.
Mutilation complète du médius.
Lésion de l’articulation de la phalan-
gine avec la phalangette, fracture du troisième métacarpien, lésion du médius et impotence consécu-
Annulaire.
Perte des deux dernières phalanges...
Mutilation de l’annulaire gauche.
Auriculaire.
'Perte de la dernière phalange.
— des troisième et deuxième pha¬
langes..
Perte totale de l’auriculaire. ' _
j Pour la perte de la dernière phalange, consulter les observations suivantes.
Perte de la dernière phalange et d’une partie de la première...
Perte totale du pouce gauche.
Tentative d’ablation du pouce gauche.
Perte de l’usage de la deuxième phalange du pouce gauche consécutive à une lésion de l’articulation! do la première avec la deuxième phalange.
Mutilation volontaire du pouce gauche.
Année 1891, n"89o; 1892, n» 936.
Année 1880, n" 398; 1882, n" 436; 1884, n» So2; 1885, n» 594; 1888, n» 783. Année 1887, n» 692.
Année 1879, n» 352.
Année 1869, n” 64.
Index.
Pour la
perte d'une partie de la deuxième phalange, consulter les observations suivantes.
Perte de la dernière phalange.
Perte de la dernière phalange et d’une partie de la deuxième ..
Perte des deux dernières phalanges.
Perte totale de l’index.
Section incomplète de l’index.
Écrasement de la moitié supérieure de l'index.
Lésions des parties molles.
'Pour la mutilation de la phalangette avec flexion incomplète de la phalangette sur la deuxième phalange, consulter les observations ' suivantes.
Mutilation des deux dernières phalanges.
Mutilation complète du médius.
Lésion de l’articulation de la phalangine avec la phalangette, . fracture du troisième métacarpien, lésion du médius, et impo- , tence consécutive.
Année 1885, n" 582.
Année 1891, n« 897.
Année 1885, n» 634.
f Année 1876, n» 238; 1879, n»= 338, 360, 361 ; 1883, n» 434; 1883, n" 508 ; 1884, I n" 544; 1885, n" 628; 1892, n» 933.
Année 1884, n»344; 1836, n» 664; 1893, n»' 976, 977; 1894, n» 1023.
Année 1875, n« 216.
Année 1882, n» 470.
Année 1879, n» 363; 1894, 1021.
Année 1886, n» 672; 1888, n« 748; 1895, n» 1038.
Année 1873, n« 121; 1881, n« 428;' 1885, n» 638.
Année 1877, n» 603; 1888, n» 778.
Pour la perte des deux dernières phalanges, consulter les observations I suivantes.
Mutilation de l’annulaire gauche.
Année 1889, n" 819.
Année 1863, n" 32; 1872, n»87; 1874, n» 174; 1893, n» 1003.
Auricu-
'Pour la perte de la dernière phalange, consulter les observations sui- , vantes.
I Perte des troisième et deuxième phalanges.
, Perle totale de l’auriculaire.
Année 1876, n» 252.
Année 1875, n" 214; 1879, n»319; 1892, n»' Année 1871, n» 82; 1892, n» 962.
CHAPITRE XXVI
Mutilalions de plusieurs doigts de la main gauche.
Nous n’avons, à propos de ces lésions que l’on rencontre d’ailleurs avec une égale fréquence aux deux mains — à a droite 21 fois, et à la gauche 18, — rien de plus à dire que ce qui a été noté au chapitre XXIII.
TABLEAU Mutilations de plusieurs
Perte des deux dernières phalanges de l’index, du médius et de l’annu-
Perte des deux dernières phalanges de l'annulaire et de l’auriculaire gauches, de ia troisième et de la moitié de la deuxième du médius, et de la dernière phalange de l’index..
Perte des deux dernières phalanges , du médius, de l’annulaire et de l’r ricuiaire gauches.
Perte de deux phalanges au médius et à l’annulaire gauches et de la première phalange du petit doigt.
Perte de deux doigts de la main gau-
Perte des deux dernières phalanges de l’index et de la dernière du médius .
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doigts de la main gauche.
Pour l’écrasement de la dernière phalange de l’index et du médius gauches, consulter les observations suivantes.
Perte des deux dernières phalanges de l’index et du médius.
Perte des deux dernières phalanges de l’index, du médius et de i’annuiaire.
Écrasement de l'index, dn médius et de l’annuiaire.
Perte des deux dernières phalanges de l’annulaire et de i’auriculaire gauche, de la troisième et de la moitié de la deuxième du médius, et de la dernière phaiange de l’index.
Perte des deux dernières phalanges du médius, de l'annulaire et de l’auriculaire.
Perte de l’annulaire et du médius..
Perte de l’annulaire, du médius et des deux dernières phalanges de l'index.
Perte de deux phalanges an médius et à l'annulaire et de la première' phalange du petit doigt.
Perte du médius et piaics de l’index et de l’auriculaire.
Perte de deux doigts de la main.
Perte de ia dernière phalange du pouce et des deux dernières de l’index.
Perte des deux dernières phalanges de l’index et de la dernière du médius. -■
Année 1877, n» 29i.
Année 1880, n« 401; 1887, n» 734; 1895, n» lOoS. Année 1880, n» 416; 1895, n«» 1039, 1043.
Année 1890, n» 843.
Année 1886, n" 669.
Année 1877, n" 288.
Année 1886, n« 674.
Année 1891, n» 921.
Année 1895, n» 1041.
Année 1887, n« 720.
Année 1866, n« 50; 1892, n» 964.
Année 1890, n” 841.
CHAPITRE XXVII
Mutilations des autres segments du membre supérieur gauche.
Toutes ces lésions ont été produites par coup de feu, sauf deux par instrument tranchant, et une par brûlure.
Remarquons, à propos des plaies pénétrantes de la main par balle, que le passage du projectile à travers un espace intermétacarpien sans dégâts osseux est chose exceptionnelle. Le plus souvent, le projectile détermine la fracture d’au moins un métacarpien; et, si, au lieu d’être frappée normalement, la main est blessée par un coup de feu à direction plus ou moins oblique, ce n’est plus un seul, mais deux et parfois même trois métacarpiens qui peuvent être lésés simultanément. Dans le tableau ci-joint sont notés des exemples de ces divers traumatismes.
TABLEAU
Mutilations des autres segments
mutilations.
Perte de l’usage de la main gauche par coup de feu.
Plaie par coupure des muscles de la région hypothénar.
Lésion de ia paume de la main par coup de feu, avec fracture du troisième métacarpien.
Piaie de ia main gauche par projectiie ayant traversé le premier espace inlermétacarplen et déterminé une gêne dans les mouvements d’abduction du pouce .
Plaie pénétrante de la main gauche par projectile, perte partielle du troisième métacarpien, déformation consécutive du médius.
Plaie pénétrante de la main gauche par projectiie, fracture des deuxième et troisième métacarpiens, ankyiose de l’index et du médius.
Plaie pénétrante de ta main gauche par projectiie, fracture des quatrième et cinquième métacarpiens.
Lésions diverses de la main gauche..
Lésions diverses du poignet gauche..
Lésions de la main gauche et de t’avant-bras par coup de feu.
Lésion de l’avant-bras gauche par coup
Amputation de Tavant-bras gauche consécutive à une piaie de la main gauche par coup de feu.
N' XXX
MUTII.AT10:SS.
Brûlure étendue du bras et de l’avant-
Lésion du poignet et de l’avant-bras par coup de feu, ankylosé du poignet gauche, atrophie des muscles de l’avant-bras et de la main.
Pour la perte de l’usage de la main gauche par coup de feu, consulter les observations suivantes .
Plaie par coupure des muscies de la région hypothénar.
Lésion de la paume de la main par coup de feu, avec fracture du troisième métacarpien.
Plaie dé la main par projectile ayant traversé le premier espace intermétacarpien et déterminé une gêne dans les mouvements d’abduction •
du pouce.
Plaie pénétrante de la main par projectile, perte partielle du troisième ^
métacarpien, déformation consécutive du médius.
Plaie pénétrante de la main par projectile, fracture des deuxième et troisième métacarpiens, ankylosé de l’index et du médius.
Plaie pénétrante de la main par projectile, fracture des quatrième et cinquième métatarsiens...
Lésions diverses de la main.
Lésions diverses du poignet.
Lésions de la main et de l’avant-bras par coup de feu.
Lésion de l'avant-bras par coup de feu.
Amputation de l’avant-bras consécutive à une plaie de la main gauche
par coup de feu.
Brûlure étendue au bras et à l'avant-bras.
Lésion du poignet et de l’avant-bras par coup de feu, ankylosé du poignet et atrophie des muscles de l’avant-bras et de la main.
Année 1868 , n" 63; 1879 , n» 359.
Année 1874 , n» 176.
Année 1877 , n» 291.
Année 1883 , n” 506.
Année 1872 , n» 98.
Année 1877, n» 295.
Année 1878 , n» 330; 1884 , n“ 555; 1887 , n» 727; 1889 , n» 816; 1890 , n" 880. Année 1868 , n” 58.
Année 1891 , n» 927.
Année 1887 , n“ 709: 1888 , n« 747; 1896 , n” 1066.
Année 1874 , n" 169; 1882 , n" 472.
Année 1892 , n“ 972.
Année 1887 , n” 703.
Année 1887 ,
CHAPITRE XXVIII
Mutilations diverses du membre inférieur droit.
Parmi les mutilations du membre inférieur droit,
nous mentionnerons comme exceptionnelle l’ablation d’un petit orteil par coup de feu. En général, les plaies des orteils sont produites par instrument tranchant, tandis que celles des autres régions sont produites ordinairement par des coups de feu.
TABLEAU Mutilations du mem
MÜTILATIOXS.
Ablation du gros orteil du pied droit.
Plaie du gros orteil du pied droit par coup de couteau..
Plaie du deuxième orteil et rétraction consécutive du tendon fléchisseur ..
Mutilation du pied droit par coup de
Perte de l’usage de la jambe droite à la suite de traumatismes répétés...
Eruption et ulcère provoqué de la jambe droite..
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bre inférieur droit.
Pour l’ablation du gros orteil du pied droit, consulter les observations suivantes. Année 1890, n”” 886, 888; 1891, n» 922.
Plaie du gros orteii du pied par coup de couteau. Année 1888, n» 757.
Plaie du deuxième orteil et rétraction consécutive du tendon fléchisseur. SwW Année 1887, n“ 718.
Mutilation du pied par coup de feu. Année 1889, n“ 789, 817; 1895, n" 1061, 1076.
Perte de l’usage de la jambe à la suite de traumatismes répétés!. Année 1882, n" 492.
Éruption et ulcère provoqué de la jambe. •‘lH ■ Année 1885,
CHAPITRE XXIX
Mutilations du membre inférieur gauche.
Sur les 31 mutilations observées au niveau du membre inférieur gauche, 24 sont localisées au pied, parmi lesquelles 4 seulement sont produites par coup de feu. Ces chiffres, ainsi répartis, viennent donc à l’appui de la remarque que nous avons formulée dans le chapitre précédent.
TABLEAU Mutilations du mem
Amputation de la dernière phalange du gros orteil.
Amputation des deux dernières.
Section partielle du gros orteil.
Perforation en séton du gros orteil par coup de feu.
Ablation des deux dernières phalanges du deuxième orteil..-.
Ablation des deux dernières phalanges du quatrième orteil.
Plaie superficielle de la partie dorsale du deuxième orteil.
Ablation d’une portion de la phalangette du troisième orteil.
Ablation de la phalangette du troisième orteil.
Perte du cinquième orteil.
Amputation simultanée des trois premiers orteils.
Ablation des deux dernières et de la moitié de la première phalange du deuxième orteil.
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
JJ
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Mutilations diverses de la cuisse et de
la jambe.
Mutilation du pied non spécifiée.
Ulcère provoqué de la jambe.
— du pied.
Mutilation par crup de feu de la ré¬
gion métatarsienne.
Pour l’amputation de la dernière phalange du gros orteil gauche, consulter les
observations suivantes... _ •
Amputation des deux dernières.
Section partielle du gros orteil.
Perforation en séton du gros orteil par coup de feu.
Ablation des deux dernières phalanges du deuxième orteil.
— ' — du quatrième orteil.
Plaie superficielle de là partie dorsale du deuxième orteil.
Ablation d’une portion de la phalangette du troisième orteil.
— de la phalangette du troisième orteil.
Perte du cinquième orteil.
Amputation simultanée des trois premiers orteils..
Ablation des deux dernières et de la moitié de la première phalange du ■
deuxième orteil. '
Section transversale du gros orteil et du deuxième orteil du pied par
instrument tranchant.
Plaie par balle ayant traversé le pied de la face dorsale à la face plantaire.
Lésion du pied par coup de feu, amputation consécutive.
Coup de couteau dans le pied.
Mutilations diverses de la cuisse et de la jambe.
— du pied non spécifiée. ■
Ulcère provoqué de la jambe. 1
— du pied. J,
Mutilation par coup de feu de la région métatarsienne.
Année 1883, n" 801.
Année 1893, n» 988.
Année 1890, n» 886; 1891, n” 902; 1892, n» 931.
Année 1894, n» 1032.
Année 1887, n» 722; 1888, n« 789; 1892, 941, 951.
Année 1882, n" 479.
Année 1892, n» 932.
Année 1890, n" 885.
Année 1875, n« 213.
Année 1887, n» 702.
Année 1890, n" 872.
Année 1883, n" 813.
Année 1890, n" 883.
Année 1878, n“ 329.
Année 1876, n» 236; 1881, n- 430; 1894, n« 1029.
" Année 1887, n» 691.
Année 1868, n» 60; 1873, n» 130; 1874, n” 164; 1884, n» 886. Année 1880, n» 418.
Année 1895, n
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IV® PARTIE
RÉPERTOIRE STATISTIQUE MILITAIRE ET MÉDICAL PORTANT SUR LES ANNÉES 1859 à 1896
Les données statistiques nécessaires pour l’établissement de ce répertoire ont été puisées dans les documents suivants :
1° Matricule des pionniers de discipline;
2o États signalétiques ;
3» Copies des décisions des conseils de discipline;
4® Relevés des punitions des hommes dans leurs corps d’origine et pendant leur séjour à la compagnie de pionniers ou de fusiliers ;
5® Certificats de visite et de contre-visite;
6® Rapports médicaux des médecins des corps et des médecins des hôpitaux, relatifs aux militaires mis en observation ;
7® Rapports des officiers de compagnie, escadron ou batterie, et des chefs de corps ;
8® Observations manuscrites personnelles ou renseignements verbaux.
Les recherches que nous avons entreprises ont été des ^plus complexes et des plus longues pour les raisons suivantes :
a) Les matricules, depuis un certain nombre d’années, ne sont plus conservées, mais adressées au ministre de la guerre; cet envoi est régulièrement fait, conformément aux règlements.
— ISO —
b) Les états signalétiques en grand nombre ne figurent plus dans les anciens dossiers.
c) Les certificats de visite et de contre-visite font souvent défaut et en tous cas ne donnent que des renseignements trop concis sur les affections simulées ou mutilations.
d) Les rapports médicaux manquent aussi assez souvent ; les conseils d’administration des corps de troupe conservant par devers eux les certificats de visite et de contrevisite, de même que les rapports médicaux, l’envoi de ces documents au corps de discipline leur paraissant dans beaucoup de cas sans utilité.
Grâce à un collationnement méthodique et sévère des renseignements puisés çà et là, qui dans une pièce officielle, qui dans une autre, nous avons pu arriver à l’établissement d’un répertoire statistique militaire et médical présentant le minimum de lacunes.
1 D... Mutilation volontaire de la main droite par coup de hache.
2 A... Simule déplus en plus l’idiotie, affection non reconnue par les médecins.
3 G... Mutilation volontaire de la phalangette de l’index droit par instrument tranchant. — Condamné à un mois de prison par le tribunal de Vendôme pour mutilation volontaire dans le but de se rendre impropre au service militaire.
4 0... Mutilation volontaire ayant déterminé l’ablation delà phalangette de l’index droit.
5 T... Mutilation volontaire du pouce droit par instrument tranchant. — Etait sous le coup d’une condamnation pour vol au moment où il accomplissait son acte.
6 B... Mutilation volontaire ayant déterminé l’ablation de la plialangette de l’index droit. — Prétendait avoir laissé prendre son pouce dans l’engrenage de son moulin à vent au moment où il y mettait de la graisse. Cet homme, qui de notoriété publique avait une liaison à laquelle il tenait beaucoup, s’était mutilé le
g'- 7 B... Mutilation volontaire de l’index droit par instrument
tranchant. — Condamné le 30 juin 1860 à quinze jours de prison
par le tribunal de Largentière pour mutilation volontaire.
8 T... Mutilation volontaire de l’index droit par instrument tranchant.
9 V... Simulation de claudication du pied gauche.
10 J... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Condamné le 21 juillet 1860 à un mois de prison par le tribunal de Tournon pour mutilation volontaire.
11 C... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Condamné le 4 juillet 1860 à quatre mois de prison par le tribunal de Châteaulin pour mutilation volontaire.
12D... Mutilation volontaire, perte par instrument tranchant de la phalangine et de la phalangette de l’index droit. — Condamné le 23 juilletl860à un mois de prison par le tribunal de Château- Gontier pour mutilation volontaire.
. 13 D.., Simulation (non spécifiée). — Cet homme, très indiscipliné, après avoir purgé cinq ans de prison pour désertion à l’intérieur, a tenté par simulation d’obtenir un congé de convalescence.
14 B... Mutilation de l’index droit par coup de lusil. — Ce militaire, taisant semblant de dégraisser sonfusil au mqyend’un chiflon, tenait son arme de la main droite, l’index de cette main en travers sur le canon pendant que de la main gauche, feignant d’essuyer le pontet et la sous-garde, il pressait sur la détente.
13 B... Mutilation de plusieurs doigts de la main droite par instrument tranchant (couteau). - Contrairement à l’assertion do B..., qui prétendait s’être blessé accidentellement avec une hache, il résulte: 1” de l’inspection de la hache, 2^0 lahlessure et des bouts des doigts présentés par le médecin, que cet homme s’était servi d’un couteau pour se mutiler volontairement afin de se faire réformer.
16 T... Mutilation volontaire (non spécifiée).
17 T... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Condamné le
6 mai 1861 à un mois de prison par le tribunal de Fontenay-le- Comle pour mutilation volontaire.
18 B... Mutilation volontaire de l’index droit. — Condamné en 1861 à un mois de prison par le tribunal d’Espalion pour mutilation volontaire.
19 N... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Condamné le 5 février 1861 à un mois de prison par le tribunal du Comté de Nice pour mutilation volontaire.
20 L... Mutilation volontaire (non spécifiée).
21 H... Simulation de bernie. — Le soldat H... avait été pris «bon absent» au conseil. Il invoquait sans cesse l’existence de son infirmité, niée d’ailleurs par le médecin. Il s’obstinait à se faire porter malade. Un jour que, comme à l’ordinaire, il n’était pas reconnu tel, il dit que «ni caporal, ni général ne le forceraient à faire son service».
22 G... Mutilation volontaire, amputation de la phalangine de l’index droit.
23 A... Mutilation volontaire. — Ne s’était pas présenté au conseil de révision. Condamné le 5 janvier 1861 à un mois de prison par le tribunal de Castelnaudary pour mutilation volontaire.
24 M... Mutilation volontaire pratiquée à la partie moyenne de la phalangine du pouce droit par instrument tranchant (couteau). — De l’avis du médecin et de l’aveu même du soldat A..., la mutilation avait été A'olontairement opérée avec son couteau et à l’aide d’une pierre qui lui avait servi de marteau.
23 C... Mutilation volontaire (non spécifiée).
26 D... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Homme indiscipliné ayant désiré se rendre impropre au service militaire.
27 D... Simulation d’épilepsie et d’idiotie. — Cet homme, ayant déjà servi antérieurement pendant sept ans, avait été libéré en 1837. De mauvaise conduite habituelle il avait simulé dans le but d’obtenir par réforme son départ de l’armée. Il fut constaté de la façon la plus affirmative par les médecins du corps et ceux de l’hôpital militaire de Bordeaux que l’affection dont le nommé D... se disait atteint n’existait pas.
28 F... Simula ion de boiterie. — Affection n’existant pas, ne pouvant être imputée à aucune lésion.
29 A... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Condamné le
24 mai 1862 à deux mois de prison par le tribunal de Gannat pour mutilation volontaire.
30 B... Simulation d’idiotie, d’incontinence d’urine et de matières fécales. — L’affection n’avait été admise ni par les médecins du corps ni par ceux de Castres, ni par ceux de l’hôpital militaire. Cet homme avait néanmoins persisté' dans sa simulation.
31 S... Simulation d’idiotie. — Cet homme, après un an de service, avait été condamné à deux ans de travaux publics pour destruction volontaire d’effets appartenant à l’Etat. Après sa condamnation, il avait été affecté au 94‘ de ligne. Dans ses deux régiments, il avait subi cent sept jours de punition, sur déclaration formelle du médecin-major, ayant, ainsi que les autres médecins de Rodez, conclu à la simulation. Cet homme a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
32 V... Mutilation volontaire de l’annulaire gauche et rétraction de ce doigt consécutives à des applications de liquides caustiques. — Condamné le 10 juin 1863 à un mois de prison par le tribunal de Jonzac pour mutilation volontaire.
33 M... Mutilation volontaire de l’index de la main droite par coup de feu, à l’aide d’un projectile plus petit que ta balle réglementaire. — Cet homme (marin de la flotte) avait été versé au 11' de ligne après condamnation à un an de prison pour refus d’obéissance (corps expéditionnaire de Syrie). S’est mutilé étant en faction.
34 M... Mutilation volontaire (non spécifiée).
35 P... Mutilation volontaire. S’est amputé l’index droit. — Condamné le 18 avril 1863 à un mois de prison par le tribunal de Figeac pour mutilation volontaire.
36 B... Mutilation volontaire (non spécifiée).
37 D... Simulation d’incontinence d’urine. — A été en traitement dans trois hôpitaux militaires différents pour incontinence d’urine. Malgré les bons conseils prodigués et les punitions infligées dans la suite, il a persisté dans sa simulation et savait cependant avoir été déclaré simulateur, de l’avis unanime des médecins.
38 G... Simulation d’idiotie. — A reconnu avoir simulé dans l’intention de se soustraire au service militaire.
39 B... Mutilation volontaire (non spécifiée).
40 P... Simulation de contracture des doigts de la main droite. — N’a invoqué aucun traumatisme ancien, ni aucune affection antérieure; s’est borné à refuser tout service.
41 B... Mutilation volontaire, ablation totale de l’index droit par coup de feu. — L’acte de mutilation a été effectué pendant que ce militaire était en faction.
42 A... Mutilation volontaire du petit doigt avec perte de la phalangette et plaie superficielle de l’annulaire de la main droite, suite de coup de feu.
43 D... Simulation de boiterie. — L’infirmité (simulée) ne se serait développée que sept mois après l’accident initial (entorse du pied) auquel cet homme cherchait à le rattacher. L’accident invoqué n’avait jamais existé, pas plus que la complication.
44 N... Simulation d’épilepsie et d’idiotie. — Reconnu comme simulateur, cet homme avait promis de faire bien son service à l’avenir et avait bénéficié de mesures d’indulgence de la part du général inspecteur en 1865. 11 ne devait pas tarder à recommencer et à persister dans sa simulation.
45 M... Simulation de diverses maladies. — Après avoir subi un an de prison pour vente d’effets appartenant à l’État, M..., ne voulant pas faire de service, s’était fait porter vingt-deux fois malade et n’avait jamais été reconnu atteint des maladies prétextées. Fait intéressant à signaler, deux ans avant ses tentatives de simulation cet homme avait bénéficié d’un certificat d’origine de blessure pour coup de feu survenu dans le service.
11 nous a semblé, après lecture attentive du dossier, que ce militaire s’était volontairement mutilé l’extrémité de l’index gauche au lieu d’avoir été victime d’un accident fortuit.
L’autorité militaire avait donc été, dans la circonstance, induite en erreur.
46 G... Mutilation volontaire (non spécifiée). — Condamné le
12 juin 1866 à deux mois de prison par le tribunal de Quimperlé pour mutilation volontaire.
• 47 G.... Mutilation volontaire par instrument tranchant
ayant entraîné la perte de la première phalange du pouce droit. ^ — C’est sur la demande formulée par le médecin-major du 58‘
1^: d’infanterie, songeantà une mutilation possible, qu’une enquête
fut faite pour rechercher s’il y avait eu accident ou mutilation ^ volontaire.
K 48 G... Simulation d’idiotie. — Après avoir été, dans sa pre-
? mière année de service, condamné à trois ans de prison, cet
^ homme fut envoyé au 1" bataillon d’Afrique. A peine arrivé
dans son nouveau corps. G... ne cessa de simuler l’idiotie. » La surveillance exercée sur ce militaire depuis son incorpo-
ration et les renseignements recueillis sur sa façon d’être anté- ^ rieurement à cette époque ne laissaient aucun doute sur la simu- |; lation, déclarée évidente par les médecins,
i V 49 C... Mutilation volontaire (non spécifiée).
E; 50 a... Mutilation volontaire de deux doigts de la main
r' gauche.
51 G... Simulation de maladies diverses. — « Vu l’opinion unanime exprimée par les huit médecins militaires ayant successit'" vement examiné, traité et étudié C... depuis les quinze mois
y qu’il se dit atteint d’infirmités, il a été établi que ces infirjï. mités sont audacieusement et impudemment simulées et qu’en
^ outre son système de défense consiste uniquement à nier les
assertions des docteurs et qu’enfin il a été convaincu de ment' songe, notamment dans sa lettre à l’Empereur, etc... » Cet homme
avait appartenu à la garde, mais en avait été renvoyé après ^ deux ans de service et désigné pour le 22* d’infanterie à Arras.
52 D... Mutilation volontaire de la phalangette de l’index droit.
53 T... Simulation d’incontinence d’urine. — Ce militaire, ayant subi trois condamnations avant son incorporation, était l’objet d’une étroite surveillance. Après avoir simulé sans interruption l’incontinence d’urine et détérioré quatorze fournitures de literie, il fut mis en observation à l’hôpital et, là, convaincu deux fois de simulation.
54 P... Simulation d’idiotie. — Cet homme, décédé d’ailleurs quatre mois après avoir comparu devant le conseil de discipline, avait été tellement poursuivi parl’idée de se faire réformer etde quitter l’armée que ses facultés mentales n’avaient pas tardé
à s’altérer et qu’au lieu de l’envoyer à la 4' compagnie de discipline, l’autorité militaire avait dû l’évacuer sur l’asile d’aliénés de Montpellier.
53 G... Simulation de myopie très accentuée et d’incontinence d’urine. — Dès son arrivée, ce militaire avait cherché à faire valoir, pour obtenir des exemptions de service, un cas de myopie qui ne pouvait être pris en considération vu son peu de gravité. Voyant le peu de succès de cette allégation. G... ne devait pas tarder à invoquer une incontinence d’urine, afiection dont il n’avait aucunement parlé lors de sa comparution devant le conseil de discipline.
56 G... Mutilation volontaire ayant déterminé ta production d’une cicatrice rétractile à l’index droit et déterminé la flexion permanente de ce doigt.
57 R... Mutilation volontaire (non spécifiée).
38 T... Mutilation volontaire consistant dans une section incomplète de la région du poignet gauche à l’aide d’un couteau.
39 D... Simulation d’incontinence d’urine.
60 L... Mutilation volontaire, œdème provoqué et ulcère de la partie inférieure de la jambe gauche, atrophie du pouce de la main droite. — Ces lésions ont été causées par des frottements répétés (ulcère) ou par des constrictions violentes à l’aide de liens circulaires (à la jambe et au pouce) et entretenues par l’usage presque constant de ces mêmes liens circulaires dans le but de produire une gêne circulatoire d’une certaine importance et d’augmenter la gravité des désordres produits.
61 I... Simulation d’impotence des membres inférieurs empêchant la marche. — A certains moments, cet homme marchait comme ses camarades, tandis qu’à d’autres il se faisait porter pour franchir une distance même minime.
62 F... Simulation d’idiotie. — A la suite d’une réclamation adressée au ministre de la guerre par les époux F... en faveur de leur fils, des médecins chargés d’examiner de nouveau ce militaire n’avaient pu que confirmer l’opinion déjà émise antérieurement: simulation évidente.
63 P... Mutilation volontaire caractérisée par une plaie pénétrante de la deuxième articulation interphalangienne ayant entraîné la perte de l’usage de la main gauche.
64 M... Mutilation volontaire du pouce de la main gauche dans le but de se soustraire au service militaire.
65 L... Mutilation volontaire de tout l’index droit par instrument tranchant. — L... avait déclaré devant le conseil de discipline s’être volontairement coupé le doigt avec un marteau tranchant de tailleur de pierre. Ce militaire présentait comme excuse qu’il était ivre au moment où il s’était mutilé.
66 M... Simulation d’afîectlon de la vetsie (cystite) et congélation volontaire d’un orteil. — Après avoir été mis pendant un mois en observation à l’hôpital de Montpellier, M... avait été renvoyé comme simulateur. A peine sortie il avait lait une absence illégale de trois jours, au cours de laquelle il avait eu de la congélation d’un orteil. Que cet accident fût le résultat d’un acte volontaire ou d’une circonstance lortuite, personne n’aurait pu l’affirmer si M... n’avait avoué qu’en laisant cette absence illégale il désirait se soustraire au service militaire.
67 L... Simulation d’aliénation mentale.
68 L... Mutilation volontaire (non spécifiée).
69 0... Mutilation volontaire ayant entraîné la perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
70 Q... Mutilation volontaire et perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
71 T... Mutilation volontaire avec perte de la phalangette de l’index droit.
72 P... Mutilation volontaire par coup de leu (non spécifiée). — La mutilation avait été eflectuée par P... avec l’arme d’un camarade pour (aire croire à un accident par suite de l’emploi d’une arme laissée chargée par oubli. Mais le camarade de P^. avait aussitôt pu affirmer et prouver que ce n’était pas lui qui avait chargé l’arme en question.
73 L... Mulilation volontaire du pouce droit par coup de feu. — L... avait cherché à faire croire à un accident et a fait planer des soupçons sur un de ses camarades, comme si l’on avait, par malveillance, chargé l’arme à son insu.
74 L... Mulilation volontaire (non spécifiée).
75 B... Simulation de surdité. — Lors de sa comparution devant le conseil de discipline. B... n’avait pas tardé à avouer qu’en simulant la surdité il n’avait fait que suivre les conseils de sa famille, désireuse de voir réformer le jeune homme.
76 B... Mutilation volontaire avec perte de la phalangine et de la phalangette de l’index droit.
77 B... Mutilation volontaire du médius droit par coup de feu, suivie de la nécrose de la phalangette.
78 M... Mutilation volontaire et perte des deux dernières phalanges de l’index droit,— Condamnation à quatre mois de prison par le tribunal de Boulogne-sur-Mer pour mutilation volontaire.
79 B... Mutilation volontaire et perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
80 T... Mutilation volontaire, par instrument tranchant, des deux dernières, phalanges de l’index droit. — Contrairement à l’opinion des médecins, T... persistait à dire qu’étant en permission chez ses parents, il avait été victime d’un accident en 'faisant usage d’un pistolet chargé à poudre.
81 B... Mutilation volontaire et perte de la 2' phalange du pouce droit par coup de leu. — Mutilation ellectuée au moment où le régiment dont faisait partie B... était en présence de l’ennemi.
82 A... .Mutilation volontaire par arme à feu ayant déterminé la perte de l’auriculaire gauche. — Ce militaire, qui s’était mutilé quand son régiment était en présence de l’ennemi, prétendait avoir reçu un coup de feu dans le cours de son service en grand’garde.
83 C... Simulation d’une mydriase de l’œil droit au moyen de la belladone. — La bonne conduite de cet homme lui lit accorder la sortie, et il lut réintégré dans un régiment.
84 J... Mutilation volontaire; perte de la phalangette et de la moitié de la phalangine de l’index droit.
85 B... Mutilation volontaire par coup do feu; perte de la phalangine et de la phalangette de l’index droit. — B..., étant en faction, s’était mutilé en faisant usage de son arme.
86 B... Mutilation volontaire avec perte des 3', 2' et de la moitié de la 1" phalange de l’index droit.
87 R .. Mutilation volontaire; perte de l'annulaire gauche par coup de leu. — R... disait avoir été victime d’un accident en nettoyant son arme, qu’il prétendait ne pas savoir chargée.
88 T... Mutilation volontaire et perte du pouce droit par coup de leu. — La blessure portait sur une région déjà mutilée à une époque antérieure à l’incorporation , mais la première lésion n’avait pas été suffisante pour entraîner la rélorme.
89 R... Mutilation volontaire avec ablation presque totale de la 2" phalange du pouce droit.
90 B... Mutilation volontaire; perte de la 3’phalange et de la moitié de la 2‘ phalange de l’index droit.
91 L... Simulation de rhumatisme articulaire. — Affection reconnue simulée par les médecins du corps, de l’hôpital de Guéret et par deux commissions spéciales.
92 G... Simulation d’idiotie. — Pendant trois ans et demi, G... avait passé presque tout son temps à l’hôpital, en absence illégale ou en prison. 11 simulait avec plus d’intensité chaque fois qu’il devait être envoyé dans un poste périlleux.
93 M... Simulation d’orteil en marteau au pied gauche. — M... se bornait à prétendre avec persistance que sa chaussure mauvaise lui avait donné une infirmité l’empêchant de faire son service. Cet homme ne devait pas tarder à s’amender et, après le temps de séjour obligé, avait pu être renvoyé dans un régiment.
94 G... Mutilation volontaire; amputation des deux dernières phalanges de l’index droit par coup de serpette. — G... avait réussi à échapper au service militaire pendant toute la durée de la guerre, grâce à des congés pour raisons de santé d’une durée totale de dix-huit mois. Sommé par la gendarmerie de rejoindre son corps, il s’était empressé de se mutiler et avait essayé de faire croire à un accident.
9o L... Mutilation volontaire par coup de feu, blessure profonde de la main droite. — Au moment de la mutilation, L... était en état d’ivresse mais responsable, car, au moment de sa comparution devant le conseil de discipline, il se rappelait les laits de la journée et de la soirée dans tous leurs détails.
96 D... Simulation de rhumatisme articulaire et de claudication. — Homme reconnu parfaitement apte au service par les médecins de son régiment et de l’hôpital mixte de Tarbes.
S... Simulation de boiterie, œdème et eczéma provoqué
de la jambe. — S... invoquait comme cause de sa boiterie une blessure par arme à ieu qui n’avait laissé aucune trace et dont personne n’avait jamais eu connaissance. La meilleure preuve que l’eczéma était provoqué, c’est que la plaie guérissait en huit jours, sous un pansement au collodion. S... avait cherché à augmenter la gravité de sa plaie en exerçant une constriction violente autour du membre avec un mouchoir plié en cravate (traces parallèles du lien constatées de visu par le médecin et les officiers du dépôt du 9' de ligne).
98 M... Mutilation volontaire par coup de leu : main gauche traversée par le projectile, fracture des 2' et 3’ métacarpiens, ankylosé de l’index et du médius. — Le tirailleur M... s’était mutilé dans le but de se soustraire aux fatigues d’une colonne.
99 C... Simulation de boiterie et de périostite du tibia, la douleur étant localisée au niveau d’une cicatrice ancienne. — Cet homme, n’ayant lait aucun service depuis son arrivée au corps, se plaignait de souffrir au niveau de sa cicatrice. Celle-ci, très bonne, et non adhérente, aurait, d’après l’intéressé, résulté d’une plaie contuse (blessure reçue en descendant du chemin de fer, pendant la campagne de 1870-71), allégation reconnue fausse.
100 M. . Mutilation volontaire ; ablation par coup de pistoet des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation à un mois de prison par le tribunal de Bourg pour mutilation volontaire.
101 L... Simulation d’impotence. — Sous le prétexte d’une blessure ancienne par coup de feu (cicatrice normale et non adliérente), L... persistait à simuler des infirmités qui n’existaient pas.
102 P... Mutilation volontaire et perte de deux phalanges de l’index et du médius droits. — Condamné te 21 novembre 1872 à un mois de prison par le tribunal de Nevers pour mutilation volontaire.
103 M... Simulation de faiblesse générale. — Cet homme, qui avait bien supporté les fatigues de la campagne d’Allemagne, prétendait que sa constitution faible l’empêchait de faire tout service.
104 L... Simulation de maladies diverses. — L... simulait constamment une maladie pour se soustraire aux nombreuses punitions motivées par son inconduite. 11 se taisait un jeu.
avant de se décider à obéir, de se iaire donner lecture du Code devant témoin. Le total de ses punitions dans son corps d’origine était le suivant ; 8 jours de cellule de correction, 283 jours de prison, 276 jours de salle de police, 12 jours de consigne.
105 C... Simulation de blépharite chronique. — Simulation avouée après un an de séjour à la compagnie de discipline; réintégration dans un régiment.
106 D... Mutilation volontaire : ablation par instrument tranchant de la phalangette de l’index droit. — L’acte de mutilation avait été commis alors que cet homme se rendait au corps pendant le trajet de l’Isle-Jourdain à Poitiers.
107 G... Simulation d’impotence du membre inférieur gauche. — Fracture ancienne au niveau du tiers inférieur très bien consolidée : cas normal, simulation avouée. Réintégration de G... dans un régiment de hussards après un an de séjour.
108 G... Mutilation volontaire par ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
109 C... Mutilation volontaire : perte par coup de feu des deux dernières phalanges et de la moitié de la 1” phalange de l’index. — G... ne s’était mutilé qu’après avoir demandé à un de ses amis, victime d’un accident de chasse, si l’ablation d’un doigt était douloureuse.
110 M... Mutilation volontaire et ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — D’un caractère très indiscipliné, M... devait se faire condamner, en 1874, à cinq ans de prison pour vente d’effets appartenant à l’État et, en 1875, à quinze ans de travaux forcés pour vol qualifié au préjudice d’un habitant et pour vente avec dissipation d’effets appartenant à l’État.
111 T... Mutilation volontaire avec perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamné le 3 janvier 1873 à trois mois de prison par le tribunal de Vendôme pour mutilation volontaire.
112 P... Simulation de voussure des épaules. — Simulation avouée. Réintégration de l’homme dans un corps de troupe après deux ans.
113 B... Mutilation volontaire et ablation totale de la 3' phalange de l’index droit.
114 R... Mutilation volontaire : ablation totale par coup do feu de l'index droit. — R..., étant de garde au poste, s’était mutilé en cherchant à taire croire à un accident.
115 S... Simulation d’œdème passager des bourses. — Simulation avouée. Réintégration de l’homme dans un corps de troupe après un an de séjour à la compagnie de discipline.
Maladies simulées. 11
116 D... Simulation d’impotence du bras gauche. — Déformation légère du bras résultant d’une fracture. Simulation avouée. Réintégration de D... dans un régiment après un an de séjour à la compagnie de discipline.
117 D.. Mutilation volontaire : ablation des deux phalanges de l’index droit. — Antérieurement à la mutilation, condamnation à un an de prison pour indiscipline.
118 G... Mutilation volontaire par coup de feu : perte du pouce, plaie de la région des deux dernières phalanges de l’index droit et extension permanente de ces dernières. — Cet homme prétendait avoir été victime d’un accident pendant qu’il astiquait son fusil, qu’il ignorait être chargé ; lait reconnu inexact.
119 R... Simulation de faiblesse des membres inférieurs rendant la marche pénible. — Mis en observation, avait déclaré être guéri à la suite d’une seule séance d’électrisation avant d’être libéré. Trois ans après, R... se faisait condamnera dix ans de travaux forcés.
120 B... Mutilation volontaire: ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
121 V... Mutilation volontaire avec perte totale du médius gauche.
122 D... Mutilation volontaire : ablation totale des deux dernières phalanges et ablation partielle de la première phalange de l’index droit.
123 F... Mutilation volontaire: ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Désarticulation de la troisième phalange de l’index pratiquée à l’hôpital militaire d’Aumale. AITecté, après un an de séjour, à la 19” section d’infirmiers.
124 P... Simulation de claudication et d’ankylose en demiflexion du genou droit.
123 M... Simulation d’incontinence d’urine. — En trois ans de service cet homme avait eu 303 jours de punitions, dont 158 de prison infligés, tant pour indiscipline que pour sa simulation.
126 B... Mutilation volontaire: ablation delà dernière phalange et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamné le 3 février 1873 à cinq mois de prison par le tribubunal des Sables-d’Olonne pour mutilation volontaire.
127 B... Mutilation volontaire et perte de la dernière phalange de l’index droit.— Condamnation, en date du 7 juin 1873, à deux mois de prison par le tribunal de Mortain pour mutilation volontaire.
128 D... Simulation de mydriase à l’aide d’instillations de bel-
ladone dans les yeux. — Condamné le 24 juin 1873 à quinze jours de prison par le tribunal de Saint-Julien pour simulation d’infirmités. Simulation avouée. Réintégration ultérieure dans un régiment.
129 G... Simulation de mydriase à l’aide d’instillations de belladone dans les yeux.
130 D... Mutilation volontaire: ulcération de la jambe gauche provoquée par des topiques irritants. — Simulation avouée. Réintégration ultérieure dans un corps de troupe (hussards).
131 D... Simulation de mydriase à l’aide d’instillations de belladone dans les yeux. — Simulation avouée. Réintégration ultérieure dans un corps de troupe (hussards).
132 G... Mutilation volontaire: ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
133 B... Mutilation volontaire: ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation le 5 juillet 1873 à deux mois de prison par le tribunal de Mirande pour mutilation volontaire.
13i M... Simulation de rhumatisme à la jambe gauche. — Simulation avouée. Réintégration ultérieure dans un régiment.
133 G... Mutilation volontaire: ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamné le 12 août 1873 à un mois de prison par le tribunal de Limoux pour fraude en matière de recrutement.
136 P... Simulation de mydriase à l’aide d’instillations de belladone. — Condamné le 14 août 1873 à quinze jours de prison par le tribunal de Bonneville pour fraude en matière de recrutement.
137 L... Simulation d’impotence de la main gauche. — Condamné le 5 août 1873 à un mois de prison par le tribunal de Saint-Amand pour mutilation volontaire. Simulation avouée. Désignation ullérieure pour un régiment d’infanterie.
131 B... Simulation de claudication de la jambe gauche. — N’avait que de légères varices du membre; B... avait été, à l’unanimité, reconnu bon pour le service par les médecins de l’hôpital militaire de Versailles.
139 J... Mutilation volontaire: ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation le 20 juin 1873 à trois mois de prison par le tribunal de Roanne pour mutilation volontaire.
140 L... Mutilation volontaire, ablation de la dernière phalange du pouce droit. — Condamné le 23 juillet 1873 à deux mois de prison par le tribunal de Sarlat pour mutilation volontaire.
142 H... Mutilation volontaire de l’annulaire droit et rétraction cicatricielle de ce doigt. — Cet homme, condamné le la juil-
let 1873 à trois mois de prison par le tribunal d’Ortliez pour mutilation volontaire, demande l’amputation de son doigt, opération qui lui fut pratiquée pendant son séjour à la compagnie de discipline.
143 L... Simulation de claudication de la jambe gauche. — Simulation avouée. Réintégration ultérieure dans un régiment d’infanterie.
144 B... Mutilation volontaire tentée sans succès (non spécifiée).
145 L... Mutilation volontaire et perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamné le 13 septembre 1873 par le tribunal de Rodez pour mutilation volontaire.
146 0... Mutilation volontaire avec ablation des deux dernièresphalanges de l’index droit. — Condamnation prononcée le 15 août 1873 par le tribunal de Carcassonne pour mutilation volontaire.
147 V... Mutilation volontaire par coup de feu: ablation des deux dernières phalanges de l’index droit et déformation des -mêmes phalangqs du médius. — Condamné le 20 juin 1873 par le tribunal d’Uzès pour mutilation volontaire.
148 P... Mutilation volontaire avec perte de la troisième phalange et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 9 août 1873 à deux mois de prison par le tribunal de Figeac pour mutilation volontaire.
149 P... Mutilation volontaire et ablation de la dernière phalange de l’index droit. — Condamné le 27 juin 1873 à six mois de prison par le tribunal de Gaillac pour mutilation volontaire. Amputation dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement.
150 M... Mutilation volontaire et ablation de la deuxième phalange du pouce droit. — Condamné le 16 août 1873 à trois mois de prison par le tribunal de Saint-Brieuc pour mutilation volontaire.
151 B... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamné le 24 juillet 1873 par le tribunal de Pau pour mutilation volontaire.
152 L... Mutilation volontaire et ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation en date du 23 juillet 1873 à six mois de prison par le tribunal de Pau pour mutilation volontaire.
153 V... Simulation d’impotence de la main gauche, suite de fracture de la deuxième phalange du pouce bien consolidée. — Simulation avouée. Réintégration ultérieure de V... dans un corps de troupe.
154 B... Mutilation volontaire par coup de leu avec ablation des deux dernières phalanges de l’index et du médius droits.
155 de M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l'index droit. — De M..., s’étant amendé, a été versé à la 19' section de commis aux écritures.
156 R... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamné le 27 août 1873 à quinze jours de prison par la Cour d’appel d’Agen pour mutilation volontaire.
157 D... Simulation d'impotence de la main droite. — Comme seule lésion, on constate une extension incomplète de la phalangine du petit doigt sur sa phalange, ne pouvant gêner en rien les mouvements.
158 I... Mutilation volontaire, ablation de l’extrémité de la phalange de l’index droit. — I... est condamné le 12 septembre 1873 à trois mois de prison par le tribunal de Vendôme pour mutilation volontaire.
159 T... Mutilation volontaire et ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation en date du 7 septembre 1873 à quatre mois de prison par le tribunal d’Angers pour mutilation volontaire.
160 G... Mutilation volontaire par coup de leu; amputation de l’index dans la continuité et fracture consécutive de la première phalange. — Désarticulation de la première phalange nécessitée ultérieurement.
161 B... Simulation de claudication du membre inférieur droit pratiquée en élevant le côté droit du bassin d’au moins 5 centimètres. — Simulation avouée. Réintégration de B... dans un corps de troupe.
162 P... Mutilation volontaire par écrasement des deux dernières phalanges de l’index droit. D’après les allégations de P..., ce dernier aurait été victime d’un accident dans une gare et aurait complété l’ablation des deux phalanges écrasées. Il n’y avait pas eu de témoins de l’accident.
163 B... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit.
164 P... Mutilation volontaire, plaie de la jambe gauche entretenue. — Après amendement, réintégration de P... dans un régiment.
165 C... Mutilation volontaire par perte totale de l’index.
166 M... Mutilation volontaire par coup de feu; perte consécutive de l’usage de l’index droit par suite de l’ankylose de la première phalange avec la phalangine et de cette dernière avec la phalangette. — Mutilation attribuée faussement parM... à un accident.
167 G... Mutilation volontaire par coup de feu, perte des phalangettes de l’index et du médius droits. — Cet homme s’était mutilé volontairement, mais avait singulièrement aggravé sa faute en chargeant l’arme d’un camarade, s’exposant ainsi à faire commettre un meurtre involontaire pour laisser croire à un accident.
168 H... Mutilation volontaire ayant entraîné la perte de la phalangette de l’index droit et l’ankylose de la phalange avec la phalangine.
169 V... Mutilation volontaire par coup de feu, amputation consécutive de l’avant-bras gauche au niveau du tiers moyen. — V... avait d’abord été simulateur et ne s’était mutilé qu’après avoir éprouvé un insuccès complet dans ses premières manœuvres.
170 T... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — T... est condamné le 26 mars 1874 à trois mois de prison, par le tribunal d’Orléans, pour mutilation volontaire.
, 171 P... Simulation d’épilepsie. — P... finit, après deux ans de simulation, par avoir de véritables attaques. 11 profite d’un congé de réforme n" 2, qui lui lut accordé pour ce dernier motif.
172 P... Simulation d’épilepsie. — Simulation avouée. Après, amendement, réintégration de P... dans un régiment.
173 B... Mutilation volontaire et perte de la dernière phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 18 mai 1874 à un mois de prison par le tribunal de Parthenay pour mutilation volontaire.
174 A... Mutilation volontaire par écrasement de l’annulaire gauche. — A... est condamné le 6 juin 1874 à 6 francs d’amende par le tribunal de Castelnaudary pour mutilation volontaire.
175 V... Mutilation volontaire et ablation des deux premières phalanges de l’index droit. — Condamné le 11 juillet 1874 par le tribunal de Dunkerque pour mutilation volontaire, V... avait antérieurement subi l’amputation dans la continuité du métacarpien. Désignation, après amendement, pour un régiment d’infanterie.
176 P... Mutilation volontaire à la main gauche; plaie par coupure des muscles de la région hypothénar.
177 L... Simulation d’infirmités non spécifiées. — Simula-
tion avouée dès l’arrivée de L... à la compagnie de discipline. Après amendement, L... a été réintégré dans un régiment.
178 D... Mutilation volontaire par section de la deuxième phalange de l’index droit.
179 L... Mutilation volontaire par coup de leu, section des deux dernières phalanges de l’index droit. — L... s’élait tiré un coup de lusil pendant qu’il était en laction à la prison Saint- Joseph à Lyon.
180 G... Mutilation volontaire, section de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 25 juin 1874 à deux mois de prison par le tribunal de Dinan pour mutilation volontaire.
181 J... Mutilation volontaire par section de la deuxième phalange de l’index droit.
•182 G... Mutilation volontaire, section de la deuxième phalange de l’index droit. — G... est condamné le 10 juillet 1874 à un mois de prison, par le tribunal d’Angers.
183 G... Simulation d’impotence d’une main. — G... n’ayant qu’une contusion sans importance d’un doigt, avait été condamné, le 21 août 1874, à huit jours de prison par le tribunal de Foix pour simulation.
184 F... Simulation de claudication très accentuée, que les médecins du corps et de l’hôpital d’Angers n’ont pu médicalement expliquer. — F... avait été condamné antérieurement à deux mois de prison pour avoir relusé d’aller au peloton de punition.
183 R... Mutilation volontaire, section des deux premiers doigts de la main droite par coup de leu. — R... étant légèrement pris de boisson se présentait au poste de la caserne Sainte- Catherine, à Nancy, sous prétexte d’emprunter une brosse. Prenant dans la cartouchière d’un camarade une cartouche, il la glissait rapidement dans le lusil du caporal de garde et se mutilait avant qu’on eût pu l’en empêcher. La désarticulation des deux doigts devait être pratiquée les jours suivants à l’hôpital de Nancy.
186 B... Mutilation volontaire par section de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 14 juin 1874 à deux mois de prison par le tribunal de Troyes pour mutilation volontaire.
187 B... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit, suite de coup de feu.
188 A... Mutilation volontaire, section de la deuxième pha-
lange de l’index droit. — A... est condamné l^e 3 juillet 1874 à trois mois de prison par le tribunal de Lesparre pour mutilation volontaire.
189 R... Mutilation volontaire, section de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 17 juillet 1874 à dix jours de prison pour mutilation volontaire.
190 R... Mutilation volontaire, section de la deuxième phalange de l’index droit.
191 H... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation prononcée le 26 juin 1874 à trois mois de prison pour mutilation volontaire.
192 0... Mutilation volontaire, section de la phalangette et de la moitié de la phalangine de l’index droit.
193 L .. Mutilation volontaire par instrument tranchant, section des deux dernières phalanges de l’index droit. — Cét homme a toujours persisté à attribuer sa mutilation à un accident.
194 B... Mutilation volontaire par instrument tranchant, section de la troisième phalange et de la moitié de la deuxième phalange de l’index. — Condamnation en date du 4 juillet 1874
. à huit mois de prison pour mutilation volontaire.
193 L... Mutilation volontaire, ablation de la phalangine et de la phalangette de l’index droit. — L..., avant de commettre son dcle de mutilation, avait été condamné à trois mois de prison pour désertion à l’intérieur.
196 L... Mutilation, volontaire par coup de feu, ablation de la phalangine et de la phalangette de l’index droit. — L... prétendait à tort qu’il avait été victime d’un accident et qu’il ne savait pas que son fusil fût chargé. L’amputation de l’index dans la continuité du métacarpien aj'ant été pratiquée ultérieurement, L... put être réintégré dans un régiment.
197 R... Mutilation volontaire, ablation de l’index droit.
198 H... Mutilation volontaire, ablation des troisième et deuxième phalanges de l’index droit. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien, ultérieurement pratiquée. Réintégration de H... dans un régiment.
199 V... Mutilation volontaire par ablation des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — Amputation do l’index dans la continuité du métacarpien, ultérieurement pratiquée. Réintégration de V... dans un régiment de dragons.
200 B... Mutilation volontaire, perte des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — L’amputation de l’index est ultérieurement pratiquée dans la continuité du métacarpien. Réintégration de B... dans un régiment.
201 D... Mutilation volontaire, ablation des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — Condamnation en date du 4 décembre par le tribunal de Vire pour mutilation volontaire.
202 P... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — Cet homme avait laissé entendre, deux jours auparavant, qu’il serait victime d’un accident. Il fut reconnu que le coup était parti pendant que P... était dans une position forcée et au cours d’un mouvement qui ne devait pas être effectué dans le maniement habituel du fusil. D’ailleurs, aussitôt après avoir commis son acte de mutilation, P..., ayant feint grossièrement la surprise en demandant quel était l’auteur d’une pareille « farce», fut fouillé et trouvé porteur d’une autre cartouche.
203 P... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation à un mois de prison prononcée le 13 mars 1873 par le tribunal d’Ambert, pour mutilation volontaire. Amputation de l’index ultérieurement pratiquée dans la continuité du métacarpien. Réintégration de F... dans un régiment.
204 B... Mutilation volontaire par coup de feu de la phalangette de l’index droit.
203 P... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
206 R... Simulation d’amblyopie. — Condamnation à deux mois de prison prononcée le 21 mai 1873, par le tribunal de Cusset, pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée. Désignation ultérieure de R... pour un régiment d’infanterie.
207 D... Simulation de coxalgie. — Cet homme étant décédé dans le cours de sa première année de séjour en Algérie des suites d’une hémorragie cérébrale, il ne fut pas, à l’autopsie, trouvé de lésions au niveau de l’articulation prétendue malade par le soldat D...
208 B... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit et de celle du médius. — B... est condamné le 7 mai 1873 à trois mois de prison par le tribunal de Saint-Pol pour mutilation volontaire.
209 L... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la troisième phalange de l’index droit. — L..., avant de se rendre coupable de mutilation, avait été condamné à cinq ans de travaux publics pour désertion en territoire en état de siège, puis gracié après avoir accompli trois ans de sa peine.
210 C... Simulation non spécifiée.
211 L... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation de L... pour un régiment d’intanterie.
212 C... Simulation d’impotence du bras gauche, faussement attribuée à un accident (suite de chute de cheval). — Simulation avouée. Réintégration ultérieure deC... dans un régiment de cavalerie.
213 V... Mutilation volontaire du pied gauche par coup de feu, avec perte de la phalangette du troisième doigt. — V... ayant eu une bonne conduite put, après un an de séjour en Algérie, être réintégré dans un régiment.
214 D... Mutilation volontaire, ablation de§ deuxième et troisième phalanges de l’auriculaire gauche. — Désignation, après un an de séjour à la compagnie de discipline, pour un régiment d’infanterie.
215 B... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation à trois mois de prison prononcée le 23 juin 1875 par la Cour d’appel de Riom pour mutilation volontaire.
216 M... Mutilation volontaire, section incomplète de l’index gauche par coup de couteau. — M... avait tenté de simuler diverses affections; se voyant déjoué, il avait essayé de se mutiler.
217 C... Mutilation volontaire, section de l’index droit. — Après s’être coupé le doigt volontairement, C... présentait comme seule défense qu’il avait besoin de ses doigts pour vivre et que l’accident dont il venait d’être victime le réduirait à la misère.
218 D... Simulation d’amblyopie. — D... est condamné le 13 mal 1875 à trois mois de prison, par le tribunal de Saint-Julien, pour tentative de fraude en matière de recrutement.
219 B... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange de l’index de la main droite.
220 Q... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 10 avril 1875 à trois mois de prison pour mutilation volontaire.
221 P... Sjmulation d’aliénation mentale. — P... est décédé deux ans après à l’hôpital militaire d’Aumale de complication de fièvre palustre.
222 V... Mutilation volontaire, ablation des deuxième et troisième phalanges de l’index droit.
223 V... Mutilation volontaire, ablation de la troisième pha-
lange de l’index droit. — V... est condamné le 18 juin 1875 à un mois de prison par le tribunal de Rodez pour mutilation volontaire.
224 T... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange de l’index droit. — Condamnation en date du 16 juillet à un mois de prison par le tribunal de Villeneuve-sur-Lot pour mutilation volontaire.
225 G... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges et de la moitié de la première phalange de l’index droit. — Condamnation le 15 mai 1875 à deux mois de prison par le tribunal de Laval pour mutilation volontaire. L’amputation de l’index ayant été pratiquée dans ta continuité du métacarpien, G... a pu être ultérieurement désigné pour un régiment d’inlanterie.
226 V... Mutilation volontaire, ablation des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — V... est condamné le 9 juillet 1875 à deux mois de prison par le tribunal de Château-Thierry pour mutilation volontaire.
227 B... Mutilation volontaire, ablation de la moitié de la deuxième phalange et de la troisième de l’index droit.
.228 M... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit par coup de leu.
229 L... Mutilation volontaire par instrument tranchant, ablation de la phalangette de l’index droit. — Après avoir reconnu s’être mutilé volontairement, cet homme a été envoyé à la 4' compagnie de discipline où il a simulé d’abord la surdité, puis la sciatique.
230 B .. Mutilation volontaire par Instrument tranchant, ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à dix jours de prison prononcée par le tribunal de Montluçon pour mutilation volontaire.
231 C... Simulation d’allection du genou droit.
232 C... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Réintégré dans un corps régulier après un an de séjour à la 4' compagnie de discipline, C... a été afiecté à la 19“ section d’infirmiers.
233 B .. Mutilation non spécifiée.
234 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation le 11 juin 1875 à six mois de prison par le tribunal de Villefranche.
235 S... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
236 R... Mutilation volontaire, coup de feu à la jambe gauche. — R... avait été, antérieurement à son incorporation, condamné le 9 juillet 1872 par le tribunal de la Seine à deux ans de prison pour vol.
237 G... Simulation d’aliénation mentale. — Simulation avouée ultérieurement après un an de séjour à la compagnie de discipline; réintégration dans un bataillon de chasseurs.
238 F... Mutilation volontaire, ablation de laphalangine et de la phalangette de l’index gauche.
239 B... Mutilation volontaire de la phalangine de l’index droit par deux coups de couteau. — Consécutivement à la lésion primitive, ankylosé incomplète de la phalangine avec la phalangette.
240 G... Simulation d’impotence du bras gauche. — Simulation avouée. Réintégration après un an dans un régiment d’infanterie.
241 H... Simulation d’aliénation mentale. — II... a persisté à simuler jusqu’à la date de sa libération. L’autorité militaire lui a refusé l’attestation de repentir qu’il avait demandée.
242 T... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Après le minimum de séjour, T..., à cause de sa bonne conduite, put être réintégré dans un corps et fut affecté à la 15' section d’infirmiers.
243 G... Simulation d’amblyopie de l’oeil droit. — Condamné le 19 novembre 1875 à trois mois de prison par la Cour d’appel de Limoges pour tentative de fraude en matière de recrutement, G... avoua et put être réintégré dans un régiment d’infanterie.
244 .M... Simulation d’amblyopie. — Condamnation le 19 novembre 1875 à trois mois de prison pour fraude en matière de recrutement. Simulation avouée. Réintégration dans un régiment d’infanterie.
245 G... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamné le 31 décembre 1875 par le tribunal d’Angoulême à deux mois de prison pour mutilation volontaire. G..., après un an de séjour à Aumale, fut désigné pour un régiment d’infanterie, après avoir subi sur sa demande l’amputation de l’index dans la continuité du métacarpien.
246 B... Simulation d’incontinence d’urine. — Antérieurement à l’incorporation, condamnation à un mois de prison par le tribunal de Lyon pour abus de confiance. Pendant le séjour à la compagnie de discipline, simulation avouée. Réintégration après un an dans un régiment.
247 L... Simulation de déviation du pied droit en dedans. —. Le pied droit était dévié en dedans de façon à faire avec le pied gauche un angle droit.
248 J... Simulation d’épilepsie. — J..., ayantavoué être un simulateur, fut réintégré après dix-huit mois dans un régiment de cuirassiers.
249 S... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la phalangette du médius droit. — S... était en traitement à l’infirmerie, lorque vers midi, profitant de ce que les hommes réunis autour du poêle causaient entre eux, il se mutila volontairement.
2o0 G... Mutilation de l’avant-bras droit par coup de feu. — Ankylosé du coude droit consécutive.
231 T... Simulation de surdité. — T... ayant reconnu la simulation fut réintégré après un an dans un régiment d’infanterie.
252 H... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange de l’auriculaire gauche. — Condamnation à un mois de prison en date du 30 mai 1876 par le tribunal de Rethel pour mutilation volontaire. Bonne conduite. Réintégration après un an dans un régiment d’infanterie.
253 B... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à un mois de prison prononcée le 1" juillet 1876 par le tribunal de Cambrai pour mutilation volontaire.
234 B... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit.
255 L... Mutilation volontaire, ablation de la phalangine et de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à deux mois de prison en date du 29 avril 1876 prononcée par le tribunal d’Orléans pour mutilation volontaire.
256 J... Mutilation volontaire, ablation de la phalangine et de la phalangette de l’index droit. — Ultérieurement amputation du doigt dans la continuité du métacarpien. Réintégration dans un régiment d’infanterie.
237 G... Simulation d’amblyopie. — Condamnation à un mois de prison prononcée le 26 mai 1876 par le tribunal de Tulle pour fraude en matière de recrutement. Simulation avouée. Après le minimum de séjour, un an, désignation pour un régiment d’infanterie.
238 C... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et de la moitié de la phalangine de l’index droit. — Condamnation le 22 juin 1876 à deux mois de prison par le tribunal d’Orléans pour mutilation volontaire.
239 G... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et
de la phalangine de l’index droit. — G... est condamné le 2 mal 1876 à un mois de prison par le conseil de guerre du 7' corps d’armée pour Insoumission.
260 H... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et de la phalangine de l’index droit. — Condamnation à trois mois de prison, prononcée le 26 juin 1876 par le tribunal d’Avallon pour mutilation volontaire.
261 R... Simulation d’hypertrophie du cœur avec palpitations. — Simulation avouée. Réintégration après un an dans un régiment d’infanterie.
262 R... Simulation de surdité. — Simulation avouée. Réintégration après un an dans un escadron du train.
263 A... Simulation de rhumatisme articulaire. — Après amendement et séjour d’un an â la compagnie de discipline, A... a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
264 A... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamné le 19 novembre 1875 à trois mois de prison par la Cour d’appel de Grenoble pour mutilation volontaire, A... a demandé ultérieurement l’amputation de l’index dans la continuité du métacarpien. Désignation pour un régiment d’inlanterie.
263 M... Mutilation volontaire par coup de feu avec cartouches à blanc, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — L’histoire de M... est assez compliquée. Condamnation à cinq mois de prison pour coups et blessures volontaires prononcée par le conseil de guerre. Après sa condamnation, ayant de la difficulté à tenir la rêne de bride, à cause de la perte (antérieure à l'incorporation) de l’extrémité de l’auriculaire gauche, difficulté reconnue réelle, M... fut versé dans l’infanterie. Cinq mois après son passage, il se livrait à son acte de mutilation. Amputé ultérieurement dans la continuité du métacarpien.
266 M... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamné le 30 août 1876 à trois mois de prison par le tribunal de Rourges pour mutilation volontaire.
267 R... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et de la phalangine de l’index droit.
268 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — L... est condamné le 7 juin 1876 à six mois de prison par le tribunal de Pau pour mutilation volontaire.
269 B... Simulation d’affection cutanée. — Condamnation le 28 juin 1876 à trois mois de prison pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; réintégration après un an dans un régiment d’infanterie.
270 L... Mutilation volontaire, ablation d’une partie de la phalangette de l’index droit. — L... est, après une année de bonne conduite, réintégré dans un régiment d’infanterie.
271 S... Simulation de claudication; fièvre typhoïde antérieure invoquée. — Simulation avouée. Réintégration après un an dans un régiment d’infanterie.
272 P... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion de la paume de la main ayant nécessité l’ablation du médius droit et la résection de la tête du troisième métacarpien. — Réintégration pour cause de bonne conduite dans un régiment d’infanterie.
273 S... Mutilation volontaire, ablation complète de la troisième phalange de l’index droit. — Condamnation le 23 octobre
1876 à trois mois de prison pour mutilation volontaire. Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation pour un régiment d’infanterie.
274 B... Mutilation volontaire, ablation de la deuxième et de la troisième phalange de l’index droit. — B... est condamné le 16 novembre 1876 à trois mois de prison par le tribunal de Montdidier pour mutilation volontaire.
273N... Mutilation volontaire par coup de feu, lésions de l’articulation de la phalangine et de la phalangette du médius gauche. — Ankylosé consécutive de l’articulation.
276 R... Mutilation par coup de leu et ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Cet homme était chez lui lors de sa mutilation ; il prétendait qu’un vieux fusil qu’il voulait décharger lui avait éclaté dans la main.
277 A... Mutilation volontaire, ablation totale de l’index droit. — Condamnation à deux mois de prison prononcée le 10 janvier
1877 par le tribunal d’Abbeville pour mutilation volontaire.
278 T... Mutilation volontaire, ablation totale de l’index droit.
279 B... Mutilation volontaire par ablation d’une portion de la phalangette de l’index droit. — B... est condamné le 19 mars 1877 à six mois de prison par le tribunal d’Ancenis pour mutilation volontaire.
280 C... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et d’une partiede la deuxième phalange de l’index droit par coup de serpe.
281 A... Mutilation volontaire, tentative d’ablation de l’index droit au niveau de la deuxième phalange. — Condamnation
le 12 août 1877 à vingt jours de prison par le tribunal d’Hazebrouck pour mutilation volontaire.
282 M... Mutilation volontaire par coup de leu, ablation des deux dernières phalanges et d’une partie de la première de l’index droit.
283 F... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges et d’une partie de la première de l’index droit. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Réintégration dans un régiment d’inlanterie.
284 P... Mutilation de la troisième et d'une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamné le 2 juin 1877 à un mois de prison par le tribunal de Bellac pour mutilation volontaire, P... est ultérieurement amputé de l’index dans la continuité du métacarpien. Désignation pour un régiment d’inlanterie.
285 P... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation le 28 juin 1877 à quinze jours de prison par le tribunal de Castellane pour mutilation volontaire. Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation pour un régiment d’infanterie.
286 M... Simulation do déviation de la colonne vertébrale. — Condamnation le 10 novembre 1874 par le conseil de guerre de 'la 17* région à trois mois de prison pour rébellion envers la force armée. Simulation avouée; amendement et réintégration de M... dans un régiment d’infanterie.
287 M... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange et d’une partie de la deuxième de l'index droit. — Condamné le 23 avril 1877 à trois mois de prison par le tribunal de Plthiviers pour mutilation volontaire. Amputation pratiquée ultérieurement dans la continuité du métacarpien. Désignation de M..i pour un régiment d’infanterie.
288 M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges du médius de l’annulaire et de l’auriculaire gauches.
289 C... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 13 juin 1877, à deux mois de prison par le tribunal de Montargis pour mutilation volontaire; amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation de C... pour un régiment d’infanterie.
290 J... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamné, le 12 mars 1877, à trois mois de prison par le tribunal de Guéret pour mutilation volontaire.
ÉÜÜÉÜiiÉiiiÉ
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291 Q... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion de la paume de la main gauche avec fracture du troisième métacarpien. — Acte de mutilation commis, l’homme étant en faction. Ultérieurement, amputation de l’index dans la continuité du métacarpien.
292 V... Mutilation volontaire par ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation, le 27 juillet 1870, à un mois de prison pour mutilation volontaire, amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation de V... pour un régiment d’infanterie.
293 L... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation, le 17 juillet 1877, à deux mois de prison par le tribunal de Caen pour mutilation volontaire. Amputation dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation de L... pour un régiment d’infanterie.
294 T... Mutilation volontaire par écrasement des phalangettes de l’index et du médius gauches. — Le nommé T..., pour réaliser son idée de mutilation, avait été placer sa main sous la roue d’une locomotive. Après s’être amendé, T... avait été réintégré dans un régiment d’infanterie.
29o A... Mutilation volontaire par coup de feu dans la main gauche, fracture des quatrième et cinquième métacarpiens.
296 L... Mutilation volontaire par ablation de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation, le 30 août 1877, à deux mois de prison par le tribunal de Nérac pour mutilation volontaire. Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Réintégration de L... dans un régiment d’infanterie.
297 L... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et de la plus grande partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamné le 21 juin 1877 à deux mois de prison par le tribunal de Castelsarrazin pour mutilation volontaire.
298 F... Simulation do claudication du pied droit. — Condamnation, le 16 juillet 1877, à un mois de prison pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; désignation après un an pour un régiment d’infanterie.
299 L... Mutilation volontaire par ablation de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamné le 18 juin 1877 à trois mois de prison par le tribunal de Cherbourg pour mutilation volontaire. Après s’ètre amendé, ce militaire fut désigné pour un régiment d’infanterie.
300 D... Simulation de claudication du genou droit.
M.aladics simulées.
301 0... Simulation de claudication de la hanche droite. — Condamné le 31 âoùt 1877 à deux mois de prison pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; désignation de B... pour un régiment d’infanterie.
302 B... Simulation de claudication de la hanche gauche. — Condamnation, le 21 août 1877, à deux mois de prison pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; réintégration de B... dans un régiment d’infanterie.
303 L... Simulation de claudication de la hanche droite. — Condamnation, le 31 août 1877, à deux mois do prison pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; désignation deL... pour un régiment d’infanterie.
304 C... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Antérieurement, condamnation à cinq jours de prison, le 1" août 1872, pour délit forestier. Condamnation, le 23 juin 1877, devant le tribunal de Sarlat, à € mois de prison pour mutilation volontaire. Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiqnée ultérieurement. Désignation de C... pour un régiment d’infanterie.
303 A... Mutilation volontaire, écrasement par une roue de voiture de la phalangette et d’une partie de la phalangine de l’index droit. — Condamné en octobre 1877 à trois mois de prison par le tribunal de Vire pour mutilation volontaire.
306 D... Mutilation volontaire, brûlure profonde de l’index droit par eau bouillante, ankylosé consécutive de l’articulation des deux dernières phalanges. — Condamné le 17 avril 1877 à un mois de prison par le tribunal de Pamiers pour mutilation volontaire. Après s’être amendé, le nommé D... fut désigné pour passer dans un régiment de zouaves.
307 V... Mutilation volontaire de l’index droit par coup de feu, ankylosé consécutive de l’articulation de la phalange avec la phalangine- — Ultérieurement, amputation de l’index dans la continuité du métacarpien. Désignation du soldat V... pour un régiment de zouaves.
308 V... Mutilation volontaire, perte de la phalangette et d’une partie de la phalangine de l’index droit. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée. Réintégration dans un régiment d’infanterie.
309 M... Simulation de surdité. — Condamné le 11 mai 1877 à huit jours de prison par le tribunal de Saint-Girons pour tenta-
Üve de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; après un an de séjour, désignation de M... pour un régiment d’infanterie.
310 M... Mutitation volontaire par instrument très tranchant (couteau ou rasoir). Perte de la phalangette et d’une partie de la phalangine du médius droit. — M... reconnaissait s’ôtre mutilé volontairement, mais a persisté à ne pas vouloir dire de quel instrument il s’était servi.
311 P... Simulation d’amblyopie de l’œil droit par emploi de la belladone. — Condamné le 2 novembre 1877 à trois mois de prison, par le tribunal de Mauriac, pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée. Après amendement, désignation de B... pour un régiment d’infanterie.
312 J... Simulation de claudication et de raccourcissement de ta jambe droite. — Condamnation, le 14 novembre 1877, à deux mois de prison pour fraude en matière de recrutement. Simulation avouée ; après amendement, désignation de B... pour un régiment d’infanterie.
313 B... Simulation de douleurs dans le bras gauche. — Simulation avouée; après amendement, désignation de B... pour un régiment d’infanterie.
314 P... Simulation de claudication et de raccourcissement de la jambe droite. — Condamné à trois mois de prison par la Cour d’appel de Caen pour simulation avouée, P... a été plus lard réintégré dans un régiment d’infanterie.
313 M... Mutilation volontaire, amputation de la 3' phalange par coup de hache. — Cet homme, avant de se mutiler, avait été porté déserteur et condamné le 22 novembre 1873 par le conseil de guerre de la 3' région à deux ans de prison pour désertion. Ultérieurement, amputation de l’index pratiquée dans la continuité du métacarpien. Désignation do M... pour un régiment de hussards.
316 P... Mutilation volontaire par coup de feu. Ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
317 P... Simulation de surdité. — Simulation avouée; réintégration ultérieure de P... dans un régiment d’infanterie.
318 J... Mutilation volontaire, ablation de la 3' phalange de l’index droit.
319 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation à un mois de prison prononcée par le tribunal de Bellac pour mutilation volontaire. Amputation du métacarpien pratiquée ultérieurement; désignation de L... pour un régiment d’infanterie.
320 M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières
phalanges de l’index droit. — Intervention tardive, amputation dans la continuité du métacarpien. Réintégration de M... dans un régiment d’infanterie.
321 M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit; plus tard, amputation de l’index dans la continuité du métacarpien. — Réintégration de M... dans un régiment d’infanterie.
322 H... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Réintégration de H... après amputation de l’index dans la continuité du métacarpien.
323 P... Mutilation volontaire, fracture par écrasement avec une pierre de la deuxième phalange de l’index droit. — Après amendement, réintégration dans un régiment de chasseurs.
324 D... Simulation de claudication du genou gauche. — Simulation avouée; réintégration après amendement dans un régiment d’infanterie.
32o A... Simulation d’incontinence d’urine. — Simulation avouée; réintégration après amendement dans un régiment
326 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Trois condamnations pour vol antérieures à l’incorporation, deux autres postérieures pour le même motif.
327 B... Mutilation volontaire par ablation du médius droit. — Ultérieurement, amputation du médius dans la continuité du métacarpien. Réintégration du soldat B... dans un régiment d’infanterie.
328 A... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée. Désignation de H... pour un régiment d’infanterie.
329 A... Mutilation volontaire par coup de couteau dans le pied gauche. — Réintégration après le minimum de séjour dans un corps d’infanterie.
330 G... Mutilation volontaire de la main, gauche par coup de feu, fracture du 3' métacarpien. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien. Après un an de séjour, réintégration de G... dans un régiment d’infanterie.
I Simulation d’amblyopie au moyen de la belladone. — Condamnation à huit jours de prison prononcée le 1" juin 1878 par le tribunal de Vaucluse pour fraude en matière de recrutement, simulation avouée. Réintégration, après séjour minimum, dans un régiment d’infanterie.
333 P... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à deux mois de prison prononcée le 13 mai 1873 par le tribunal de Parthenay pour mutilation volontaire. Amputation dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée. Désignation de C... pour un régiment
334 A... Simulation d’aliénation mentale. — Trois ans après son arrivée au corps, A... était condamné par le conseil de guerre à cinq ans de prison pour vol (1872). Du pénitencier, il était, pendant sa dernière année de détention, évacué sur l’asile de Bicêtre, pour cause d’aliénation mentale. Le médecin qui le traitait dans ce dernier établissement l’avait considéré comme atteint de délire mélancolique avec hallucinations de l’ouïe. Après sept mois. A..., considéré comme ayant bien recouvré la santé, était par erreur renvoyé dans ses foyers et affirmait chaque jour par l’ensemble de ses actes qu’il avait simulé la folie pour se soustraire à ses obligations militaires. A... se croyait définitivement rendu à la vie civile, lorsque l’autorité militaire ayant découvert l’erreur matérielle qui avait motivé l’envoi direct de A... dans ses foyers, le rappela après un an sous les drapeaux pour qu’il terminât intégralement son temps de service. Immédiatement A... se remit à simuler avec une persistance acharnée, fut traduit devant un conseil de discipline et envoyé à la 4* compagnie de discipline. Quand il fut définitivement libéré il sollicita une attestation de repentir qui lui fut refusée.
333 B... Mutilation volontaire, amputation de la phalangette
de l’index droit. — Condamnation à un mois de prison prononcée le 13 juillet 1893 par le tribunal de Domfront pour mutilation volontaire.
336 C... Simulation d’aphonie. — Simulation avouée; réintégration dans un régiment d’infanterie après séjour minimum à la compagnie de discipline.
337 B... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit.
338 L... Simulation d’amblyopie à l’aide de la belladone. — Condamné le 4 juillet 1878 à quinze jours de prison par la Cour d’appel de Grenoble pour tentative de fraude en matière de recrutement. Simulation avouée; désignation, après un an de séjour, pour un régiment d’infanterie.
339 B... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Ultérieurement, amputation du doigt dans la continuité du métacarpien. Réintégration de B... dans un régiment d'infanterie.
340 B... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
341 G... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 23 mai 1878, à deux mois de prison par le tribunal de Castelsarrazin pour mutilation volontaire.
342 B... Ablation de la phalangette et d’une partie de la phalangine de l’index droit. — Condamnation à deux mois de prison prononcée le 2 août 1878 par le tribunal de La Châtre pour mutilation volontaire. Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Désignation de B... pour un régiment d’infanterie.
343 G... Ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 12 juillet 1878, à deux mois de prison par le tribunal de La Châtre pour mutilation volontaire. Après un an de séjour, désignation pour un régiment d’infanterie.
344 G... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion et ankylosé consécutive de l’articulation radio-carpienne de la main droite. — M... était en état d’ivresse quand il chercha à se mutiler.
345 G... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
346 R... Mutilation volontaire, ablation de la 3' et d’une partie de la 2' phalange de l’index droit. — Condamnation, le 10 mai 1878, à six mois de prison par le tribunal de Neufchâtel pour mutilation volontaire. Ultérieurement, amputation du doigt pratiquée dans la continuité du métacarpien.
347 B... Mutilation volontaire par ablation de l’index droit (phalangette). — Condamné le 11 octobre 1878 à deux mois de prison par le tribunal de Tours pour mutilation volontaire. Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien, pratiquée ultérieurement. Désignation de B... pour un régiment d’infanterie.
■ 348 L... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et de la phalangine de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement.
349 D... — Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’auriculaire gaucjhe. — Réintégration, après le minimum de séjour, dans un régiment d’infanterie.
339 B... Simulation de claudication. — A persisté dans sa simulation jusqu’au moment de sa libération.
351 P... Mutilation volontaire par coup de serpette, ablation de la phalangette de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement.
332 L... Mutilation volontaire, perte de l’usage de la 2' phalange du pouce gauche, lésion de l’articulation de la 2“ avec la 1" phalange, ankylosé consécutive de cette articulation avec flexion permanente de la 2“ articulation sur la face palmaire. — Réintégration ultérieure de L... pour cause de bonne conduite.
333 C... Mutilation volontaire et ablation de la phalangette de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Réintégration de C... dans un régiment d’infanterie.
334 L... Mutilation volontaire et perte du pouce droit par suite d’une section par instrument tranchant, un peu au-dessous de l’articulation métacarpo-phalangienne. — L... disait avoir obéi, en se mutilant, à un mouvement de désespoir provoqué par le chagrin de .se voir séparé pour un certain temps d’une jeune fille avec laquelle if avait eu des relations datant de deux ans.
333 G... Mutilation volontaire, ablation très légère des parties molles de l’index. — Après amendement. G... a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
336 D... Mutilation volontaire, ablation par coup de couteau de la phalangette et d’une partie de la phalangine de l’index droit. — D... avait été condamné pour vol antérieurement à
son incorporation, le 1" mars 1877, à un an et un jour de prison par le tribunal de Clermont. Cet homme était en absence illégale au moment où il commettait son acte de mutiiation. li prétendait, dans la suite, avoir été victime d’un accident et s’être blessé avec des morceaux de verre. Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement.
357 L... Mutiiation volontaire par coup de feu, ablation de la phalangette de l’index droit.
358 B... Mutilation volontaire, ablation des deux'.phaianges de l’index gauche. — Condamnation, le 21 mars 1879, à six jours de prison par le 1" conseil de guerre de la 16' région pour mutilation volontaire.
359 R... Mutilation volontaire, perte de l’usage de la main gauche consécutive à un coup de feu.
360 P... Mutilation voiontaire, perte absolue des deux dernières phalanges de l’index gauche.
361 P... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index gauche. Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. — Réintégration de P... dans un régiment d’infanterie.
362 T... Mutiiation volontaire, abiation des deux dernières phaianges de l’index droit. — Condamnation, le 8 avril 1879, à un mois de prison par le tribunal de Dreux pour mutilation volontaire. Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée uitérieurement.
363 D’O... Mutilation volontaire et lésion des parties molies de l’index gauche. - Condamné à un an de prison par la Cour d’appel de Bastia pour mutilation volontaire. Désigné, après amendement, pour un régiment de zouaves.
364 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 1" mars 1879, à deux mois de prison par le tribunal de Tours pour mutilation volontaire.
365 V... Mutilation voiontaire par abiation de la phalangette et de la phalangine de l’index droit. — Condamnation, ie 1" mars 1879, à deux mois de prison par le tribunal de Tours pour mutilation voiontaire.
367 L... ISimuiation d’amblyopie de l’œil droit (mydriase à
368 B... / i’aide de la belladone). — Condamnés le 16 juin
369 B... \ 1879 à six jours de prison par le tribunal de
370 D... i Bazas pour tentative de fraude en matière de
371 D... j recrutement.
373 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
374 A... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la phalangette de l’index droit, — Cet homme s’étant mutilé au retour du tir à la cible prétendait avoir été victime d’un accident, ayant laissé son fusil chargé par mégarde.
375 G... Simulation de fractures de côtes et de gêne respiratoire consécutive. — Simulation avouée; G..., ayant gagné sa sortie, put être réintégré dans un régiment d’infanterie.
376 B... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
377 M... Simulation d’amblyopie de l’œil droit. — Cet homme, après avoir simulé pendant trois mois et demi après son arrivée à la compagnie de discipline, s’était amendé; il fut réintégré dans un régiment d'infanterie.
378 Simulation d’ataxie locomotrice. — M... se déclara guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline et fut envoyé dans un régiment de zouaves.
/Simulation d’amblyopie de l’œil droit. — Ces hom-
379 B 1 mes,qui étaient du mime pays, ayantété envoyés
380 G i à la compagnie de discipline, se sont déclarés gué-
■" / ris dès leur arrivée; ils ont gagné leur sortie et \ ont été renvoyés dans un régiment d’infanterie.
381 M... Mutilation volontaire par ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — M... avait été successivement condamné à un mois de prison par le tribunal de Saint- Nazaire pour mutilation volontaire, puis à six mois de prison par ta Cour d’appel de Rennes pour coups et blessures avec menaces de mort. Pendant son séjour à la compagnie de discipline, M... avait simulé alternativement diverses maladies, particulièrement de l’œdème de la jambe, provoqué par la constrlction du membre à l’aide de liens très serrés.
382 S... Simulation d’aphonie. — S... ayant avoué sa simulation gagna sa sortie et fut désigné pour un régiment de hussards.
383 C... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit. — Amputation dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement. Réintégration d3 C... dans un régiment d’infanterie.
•384 D..i Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de
l’index dfoit. — Amputation de l’index dans la continuité du métacarpien pratiquée ultérieurement.
385 G... Simulation de hernie à droite par insufflation d’air dans le scrotum. — S’étant déclaré guéri dés son arrivée à la compagnie de discipline, G... a gagné sa sortie et a été réintégré dans un rég:iment d’infanterie.
386 D... Mutilation volontaire^ ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien pratiquée pour permettre la réintégration de D... dans un régiment d’infanterie.
387 F... Mutilation volontaire par coup de leu, ablation de la phalangette de l’index droit. — F... s’est mutilé volontairement au tir à la cible devant la compagnie tout entière et au risque de blesser un des assistants ; amputation du doigt dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée.
388 S... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — S..., par sa bonne conduite, a gagné sa sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
389 R... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit.
390 G... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la phalangette de l’index droit. — Amputation du métacarpien dans la continuité ultérieurement pratiquée.
391 P... Simulation d’amblyopie de l’œil droit. — P... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline, a gagné sa sortie et a été désigné pour un régiment d’infanterie.
392 R... Mutilation volontaire de l’avant-bras droit par coup de feu ayant nécessité l’amputation. — Au moment du tirage au sort, cet homme purgeait une condamnation de treize mois de prison pour rupture de ban et chasse sans permis la nuit avec engin prohibé. R..., s’étant mutilé pendant qu’il était de garde, prétendait qu’un de ses camarades du poste avait glissé à son insu une cartouche dans son arme, fait reconnu inexact.
393 P... Mutilation volontaire par coup de couteau, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
394 B... Mutilation volontaire et perte de la phalangette de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée.
395 T... Mutilation volontaire par coup de couteau, ablation de la phalangette et d’une partie de la phalangine de l'index droit. Gel homme s’est mutilé pendant qu’il était en absence illégale. Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée.
396 R... Mutilation volontaire par coup de couteau, ablation de la phalangette de l’index droit.
397 L... Mutilation volontaire (non spécifiée).
398 M... Mutilation volontaire ayant nécessité l’amputation du pouce gauche dans la continuité de la phalange. — Gomme marin (timonier breveté), M... avait été condamné à un an de prison pour refus d’exécuter un ordre à bord d’un vaisseau qui était au Pirée.Versé successivement dans l’infanterie de marine, puis dans l’infanterie légère d’Afrique, pour cause d’inconduite habituelle et d’indiscipline, M... ne s’était en rien modifié. Un jour, étant détenu en cellule de correction pour absence illégale, il s’était coupé le pouce gauche au niveau de la deuxième phalange.
399 G... Simulation de persistance d’arthrite tibio-tarsienne.
— G... ayant été atteint d’une plaie par transfixion de la région malléolaire d’un pied, il en était résulté une arthrite légère qu’il avait continué à simuler.
400 B... Simulation d’orteil en marteau (deuxième orteil droit). — Get homme, s’étant déclaré guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline, a bénéficié d’une sortie et a été envoyé dans un régiment de hussards.
401 M... Mutilation volontaire par écrasement des deux dernières phalanges de l’index et du médius droits. — Pour effectuer sa mutilation, M... a placé deux doigts de sa main droite sur un rail et les a fait écraser par un train au moment de son passage sur la voie ferrée.
402 R... Mutilation volontaire^ perle de la phalangette de l’index droit. — Gondamnation, le 5 juillet 1879, à six mois de prison par la Gour d’appel de Rouen pour mutilation volontaire.
403 G... Simulation d’orteil en marteau (deuxième orteil droit).
— Get homme s’est déclaré guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
404 M... Mutilation volontaire^ ablation de la phalangette de l’index droit.
405 L... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — L... était de faction près d’une poudrière quand il commit son acte de mutilation; il prétendait qu’ayant entendu du bruit il avait fait quelques pas en tenant par la baguette son fusil chargé et qu’à ce moment le coup était parti.
406 D... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
407 A... Simulation de varicocèle et de douleurs dans les membres inférieurs.
408 P... Simulation de surdité. — P... s’étant déclaré guéri dès son arrivée à la 4' compagnie de discipline, a gagné sa sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
409 B... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 18 février 1880, à un mois de prison par le tribunal de Gien pour mutilation volontaire.
410E... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 20 septembre 1879, à six mois de prison par le tribunal de Rouen pour mutilation volontaire.
411 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
412 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges du pouce et de l’index de la main droite.
413 L... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — L..., antérieurement à son incorporation, avait subi une condamnation devant le tribunal d’Ajaccio pour dénonciation calomnieuse.
414 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
410 B... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de tous les orteils des deux pieds. — Sur ses huit ans de services, B... a passé deux ans en prison pour ses refus d’obéissance et quatre ans aux travaux publicg sur dix qui lui avaient été infligés pour outrages et menaces envers des supérieurs. B... a quitté l’armée par réforme n” 2 en 1887, après proposition de la commission spéciale d’Alger.
416 P... Mutilation volontaire, ablation des troisième et deuxième phalanges de l’index, du médius et de l’annulaire gauches.
417 L... Simulation d’amblyopie — Ce militaire s’est déclaré guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été renvoyé dans un régiment de zouaves.
418 P... Mutilation volontaire, ulcère provoqué du pied. — P... s’est lait et entretenu, avec de l’écorce de bois de garou, une plaie au pied pendant huit à neuf mois; il a passé toute cette période malade à la chambre, en traitement à l’hôpital ou en congé de convalescence. A peine arrivé à la compagnie de discipline, il a cessé ses manœuvres, a guéri très rapidement, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
419 D... .Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la phalangette et de la phalangine de l’index droit. — D... a prétendu que le coup était parti au moment où, avec la baguette, il nettoyait son armo qu’il croyait non chargée.
420 L... Simulation de douleurs au niveau de l’articulation fémoro-tibiale. — Malgré l’absence de toute lésion, L... a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
421 D... Simulation d’impossibilité d’exécuter les mouvements de supination de l’avant-bras. — D.. , aussitôt arrivé à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
422 G... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et de la moitié de la phalangine de l’index droit. — Condamné le 4 novembre 1880 à quinze jours de prison par le tribunal de Bonneville pour mutilation volontaire. Pendant son séjour à la compagnie de discipline, G... est passé devant le conseil de guerre, a été condamné pour outrages à des supérieurs à cinq ans de travaux publics, et, à l’expiration de sa peine, versé dans une autre compagnie de discipline.
423 B... Mutilation volontaire, ablation de la dernière phalange et d’une partie de la deuxième phalange de l’annulaire droit par coup de feu.
424 R... Mutilatiou volontaire, amputation de la dernière et de la deuxième phalange de l’index droit.
425 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Mutilation exécutée par une femme à l’aide d’une hachette.
426 B... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
427 B... Simulation de claudication et rhumatisme articulaire, puis, ultérieurement, mutilation volontaire par perte de la dernière phalange et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit par coup de couteau. — Cet homme, après avoir simulé, s’est mutilé. Son acte.de mutilation commis, il avait tout d’ahord essayé de faire croire à un accident survenu au cours d’un travail de menuiserie auquel il était occupé. Aussitôt arrivé à la compagnie de discipline. B... a avoué s’ètre mutilé volontairement et il a cessé de simuler des maladies. Etant marié et père de deux entants, il a déclaré avoir obéi aux mauvais conseils de son beau-père. Pendant son séjour en Algérie comme disciplinaire. B... a été d’une conduite exemplaire; détaché en service auprès du géomètre de l’Etat, il a réalisé des économies qui, au moment de sa libération, s’élevaient à la somme de 800 francs.
428 B... Mutilation volontaire par coup de leu, perte du médius gauche.
429 B... Mutilation volontaire, lésion de la phalangine et de la phalangette de l’index droit au niveau de l’articulation. — Ankylosé consécutive.
430 V... Mutilation volontaire des parties molles de la région de la cuisse gauche, région postérieure; cicatrice normale et non adhérente.
431 M... Mutilation volontaire, lésion étendue de l’index droit, amputation de la troisième phalange nécessitée par le traumatisme, mouvements de la deuxième phalange parfaitement conservés.
432 M... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’auriculaire droit.
433 B... Simulation d’attitude vicieuse (scoliose). — B..., aussitôt arrivé à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri.
434 B... Simulation de claudication. — B..,, dès son arrivée à la compagnie de discipline, a reconnu avoir simulé. Cet homme a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment de cavalerie.
435 G... Simulation de rhumatisme articulaire au pied gauche et de déviation en dedans de tout le membre inférieur du même côté. — G... a persisté à simuler jusqu’au moment de sa libération.
436 A... Simulation d’afîection rhumatismale articulaire du pied droit et particulièrement de l’articulation du gros orteil de ce pied. — A... a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
437 L... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion du médius, plaie de l’articulation de la troisième avec la deuxième phalange et ankylosé consécutive de cette articulation. — L..., quelques jours après être rentré de permission, a tenté de se mutiler; c’est probablement par suite d’un faux mouvement que le médius a été lésé au lieu de l’index. L... dit, aussitôt après s’être mutilé : « J’ai manqué mon coup. » Ultérieurement, cet homme s’est fait condamner à cinq ans. de travaux publics.
438 S... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la deuxième phalange du pouce droit. — S... prétend avoir voulu se suicider, fait reconnu inexact.
439 B... Mutilation volontaire de l’avant-bras par brûlure profonde: rétraction consécutive des tendons fléchisseurs, cicatrice difforme et adhérente. — B...,pendant son séjour à la compagnie de discipline, a reconnu s’être mutilé volontairement.
440 G... Simulation sans localisation de lésion. — A son ar-
rivée à la compagnie de discipline, G... a déclaré être en bonne santé et, par conséquent, n’avoir aucune infirmité à alléguer.
441 G... Mutilation volontaire par coup de feu, plaie de la paume de la main droite, lésions des deuxième et troisième métacarpiens causées par le passage de la balle, cicatrice adhérente du dos de la main au niveau du trou de sortie de la balle, paralysie consécutive des doigts index et médius.
442 G... Mutilation volontaire par coup de leu, perte des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — Gondamnation le. 27 juin 1881 à deux mois de prison par le tribunal de Dax pour mutilation volontaire.
443 G... Mutilation volontaire par ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
444 A... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit. — Gondamnation le 7 juillet 1881 à 2o francs d’amende par le tribunal de Lavaur pour mutilation volontaire.
445 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Gondamnation le 15 janvier 1880 à deux mois de prison par le tribunal de Dax pour mutilation volontaire.
446 M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
447 M... Simulation d’incontinence nocturne d’urine. — Après avoir reconnu par écrit que son afieclion était simulée, M... n’a pas tardé à retomber avec persistance dans ses anciennes habitudes. 11 lui est même arrivé intentionnellement de s’échapper du poste pour aller uriner dans son lit.
■448 P... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la phalangette de l’index droit. — Ayant pendant deux ans simulé diverses maladies et se voyant constamment reconnu comme simulateur, P... a fini par se mutiler. 11 prétend avoir été victime d’un accident et avoir été blessé par l’explosion d’une cartouche sans balle déterminée par le choc du couvre-amorce sur une pointe, accident reconnu impossible à réaliser par expérience.
449 P... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Gondamnation à quatre mois de prison prononcée par la Gour d’appel d’Angers pour mutilation volontaire.
450 D... Mutilation volontaire par coup de leu, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Cet homme s’est mutilé étant en faction, quelque temps après avoir achevé de purger une condamnation à un an de prison pour refus d’obéissance.
451 M... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion de l’index droit ayant nécessité l’amputation de ce doigt. — M... a avoué s’être mutilé parce qu'il était tracassé par une intrigue amoureuse.
452 J... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
453 M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
454 G... Mutilation volontaire par coup de hache, ablation des deux dernières phalanges de l’index gauche.
455 H... Mutilation volontaire par coup de couperet de cuisine, ablation des deux dernières phalanges de l’index gauche et de la dernière du médius. — Cet homme étant dans la cuisine du chef armurier prétend avoir, avec sa main, voulu accrocher une casserole et en même temps avoir heurté le couperet, lequel serait tombé sur la main gauche appuyée sur la table, accident reconnu impossible, vu l’état du couperet qui était vieux, fortement ébréché et depuis longtemps hors de service.
456 G... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation du pouce gauche, cicatrice sur la face dorsale de la main gauche avec adhérence des tendons extenseurs empêchant la flexion complète des doigts de cette main.
457 J... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit.
458 A... Simulation d’impotence du bras gauche. — A..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri. Il a gagné sa sortie et a été réintégré dans un régiment
459 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à un mois de prison par le tribunal de Lyon pour mutilation volontaire.
460 L... Mutilation volontaire, perte complète de l’index droit. — Aussitôt arrivé à la compagnie de discipline, L... s’est mis à simuler la boiterie de la jambe droite et l’idiotie; il a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
461 B... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte de deux phalanges et demie de l’index droit.
462 G... Mutilation volontaire de l’index droit par coup de feu.
463 G... Simulation de rhumatisme articulaire des membres inlérieurs. — G... a déclaré être guéri dès son arrivée à-la compagnie de discipline. Il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’inlanterie.
464 V... Simulation d’orteils en marteau. — V... ayant été surpris s’attachant les orteils avec des ficelles, celles-ci lui ont été enlevées et on l’a obligé à s’entraîner aux exercices de la marche. V... s’est amendé, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
463 E... Simulation de contracture delà jambe gauche.—E..., à peine arrivé à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri.
466 M... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
467 L... Mutilation volontaire par arme à leu, fracture de la deuxième phalange de l’index droit. Raccourcissement consécutil et gêne dans la flexion.
468 G .. Mutilation volontaire par coup de feu, perle des deux dernières phalanges de l’index droit. — A son entrée au service, G... a simulé la surdité pendant deux mois. Deux mois après, étant en faction, il commet son acte de mutilation.
469 V... Simulation de flexion permanente du tronc. — V... a continué à simuler jusqu’à sa libération.
470 D... Mutilation volontaire par écrasement de la moitié inférieure de l’index gauche. Ankylosé consécutive des deuxièmes articulations des deuxième et troisième phalanges.
471 G... Mutilation volontaire, ablation par coup de hachette des deux dernières phalanges de l’index droit. — Après un an de service, G... a été condamné à deux mois de prison pour vol ; cinq mois après, pendant le cours de sa détention, il s’est mutilé à la maison centrale âe Nîmes, dans l’atelier de menuiserie, où il s’était introduit subrepticement.
472 G... Mutilation volontaire de la main gauche par coup de feu ayant nécessité l’amputation de l’avant-bras gauche à la partie moyenne. — G... a subi deux condamnations avant son incorporation; après deux ans de service, il est condamné à un an de prison pour refus d’obéissance. Un an après, c’est-à-dire trois ans après son arrivée au régiment, il passe à l’infanterie légère d’Afrique. G’est dans sa quatrième année de service qu’il s’est mutilé.
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473 J.. Simulation de diverses maladies telles que affection chronique du pied, épilepsie et incontinence d’urine. — J... a déclaré être guéri dés son arrivée à la compagnie de discipline.
474 M... Simulation d’épilepsie et de claudication de la jambe droite. — Après avoir simulé l’épilepsie dès son arrivée au régiment, il est réellement tombé malade d’une affection gastrohépatique. Après avoir été en congé de convalescence, M... s’est mis à simuler une claudication de la jambe gauche.
473 L... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 28 octobre 1881, par le tribunal d’Ancenis à huit jours de prison pour mutilation volontaire.
476 M... Mutilation volontaire par instrument tranchant (couperet de cuisine), ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — M... s’est fait mutiler par une femme qu’il disait vouloir épouser. Condamnation à un mois de prison, prononcée en juin 1882 par le tribunal de Lure pour mutilation volontaire.
477 N... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit.
478 D... Mutilation volontaire, blessures aux parties génitales n’ayant présenté aucune gravité.
479 B... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges du quatrième orteil du pied gauche.
480 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
481 B... Mutilation volontaire par coup de hachette, ablation de la phalangette de l’index droit. — B... s’est fait mutiler par sa maîtresse.
482 C... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette et de la phalangine do l’index droit. — Condamné le 1" juillet 1882 par le tribunal de Tours pour mutilation volontaire.
483 L... Mutilation volontaire, ablation des deux tiers de la phalangette de l’index droit.
484 C... Mutilation volontaire, ablation de la dernière phalange et du tiers de la deuxième phalange de l’index droit. — C... est devenu indiscipliné depuis son arrivée à la compagnie de discipline.
483 G... Simulation d’orchite à gauche et de gêne consécutive de la marche. — G..., à son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri.
486 L... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
487 G... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières
phalanges de l’index droit. — Condamnation à quatre mois de prison par le tribunal de Dax pour mutilation volontaire.
488 G... Simulation d’idiotie.
489 A... Simulation d’idiotie et de boiterie à gauche. — Trois mois après son arrivée à la compagnie de discipline, A... a déclaré qu’il était guéri et, depuis lors, il a bien fait son service.
490 Q... Mutilation volontaire, ablation de la presque totalité de l’index droit. — Q... était en faction quand il s’est tiré un coup de feu dans la main droite dans le but de se mutiler.
491 C... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit.
492 D... Mutilation volontaire, perte de l’usage de la jambe droite à la suite de manœuvres et de traumatismes répétés.
— Simulation dénoncée par le père de D... à l’autorité militaire au moment où D... allait être traduit devant le conseil de discipline.
493 F... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation à trois mois de prison pour mutilation volontaire antérieure à l’incorporation.
494 R... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit.
— Condamnation, le 23 août 1882, à un mois de prison par la Cour d’appel de Rennes pour mutilation volontaire.
495 0... Mutilation volontaire, ablation de la troisième phalange et des deux tiers de la deuxième de l’index droit.
496 V... Mutilation volontaire, ablation de la phalangette de l’index droit.
497 H... Simulation de claudication de la jambe droite. — H..., arrivé à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri.
498 F... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit. — F... par sa bonne conduite a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
499 L... Mutilation volontaire, ablation de l’index droit.
500 C... Simulation de claudication. —G... s’est présente trois fois devant des commissions spéciales qui le déclarèrent bon pour le service. Malgré des enquêtes faites parle recrutement et par la gendarmerie n’établissant pas que G... avait boité antérieurementàson incorporation, C... persiste à simuler. Après avoir été délinitivement considéré comme simulateur par les médecins de l’hôpital militaire de Rourges, C... est envoyé à la 4' compagnie de discipline. Dès son arrivée, C... a cessé de simuler, s’est bien conduit, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
501 P... Mutilation volontaire, perte de la deuxième phalange de l’orteil gauche. — Condamnation, le 13 octobre 1883, à deux mois de prison par le tribunal de Vassy pour mutilation volontaire.
502 T... Mutilation volontaire, perte des deux phalanges de l’index droit.
503 B... Simulation d’incontinence d'urine. — Aprèsunemise en observation prolongée, B... a été reconnu pour un simulateur. Malgré cela il a continué à simuler pendant tout son séjour à la compagnie de discipline.
504 C... Mutilation volontaire par couperet de cuisine, perte de la phalangette et des deux tiers de la phalanglne de l’index droit. — G... s’est fait mutiler par Une femme qu’il disait vouloir épouser.
505 B... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamné à un mois de prison par le tribunal de Marmande pour mutilation volontaire.
506 P... Mutilation volontaire par coup de feu, main gauche traversée par un projectile, perte partielle du troisième métacarpien. Déformation consécutive du médius.
507 B... Simulation de rhumatisme articulaire. — Après quelque temps de séjour à la compagnie de discipline. B... a cessé de simuler. Comme il avait été constaté que B... avait une intelligence au-dessous de la moyenne exigible, il fut, avant sa libération, évacué sur l’hôpital du Dey et, de là, sur l’asile de Marseille.
508 L... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index gauche. — L... a essayé d’imputer sa mutilation à un accident, ce qui a été reconnu inexact.
509 A... Simulation d’arthrite traumatique du genou droit. A..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri. Ultérieurement, il a gagné une sortie et a été désigné pour un régiment d’infanterie.
510 L... Mutilation volontaire par coup de feu, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — L... a déclaré avoir été poussé à se mutiler parles conseils d’une femme.
511 M... Mutilation volontaire, cicatrices difformes résultant de lésion des parties molles de l’index et du médius droits. — M... est vite devenu un indiscipliné. Il a été évacué pour mauvaise conduite sur ta compagnie de pionniers de Guelma.
512 A... Mutilation volontaire par coup de pistolet, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Cet homme a acheté un pistolet dans le but de se mutiler, ce qui dénote bien la préméditation.
513 G... Mutilation volontaire par coup de leu, la balle ayant traversé le pied, de la lace dorsale à la face plantaire, en passant entre les troisième et quatrième métatarsiens; consécutivement cicatrice adhérente à la lace plantaire au-dessous de la tête des troisième et quatrième métatarsiens, entraînant une gêne considérable des mouvements du pied. — G... a prétendu avoir été victime d’un accident, en nettoyant son fusil qu’il avait oublié de décharger. Il a persisté à ne pas avouer, gardant le silence et ne protestant pas quand on disait devant lui qu’il s’était mutilé volontairement.
514 F... Mutilation volontaire par perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — F... s’est mutilé dans sa famille pendant qu’il était en permission de huit jours.
515 T... Simulation de sciatique du côté droit. — Arrivé à la compagnie de discipline, T... a déclaré être guéri.
516 Y... Mutilation volontaire par arme à feu ayant nécessité l’amputation de la totalité de l’index droit. — Y..., pour expliquer sa mutilation, raconte une histoire des plus invraisemblables. Étant à la chasse sans permis, il était débouté l’attente du gibier, pendant que son chien le poursuivait. Y... avait son fusil entre les jambes, son chien serait arrivé auprès de lui, aurait placé la patte sur la détente et le coup serait parti.
517 B... Mutilation volontaire de l’index droit par coup de pierre; plaie contuse de l’extrémité du doigt et cicatrice consécutive.
518 S... Mutilation volontaire de l’index droit, perte de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange. — Condamnation, le 28 avril 1882, à deux mois de prison par le tribunal de Rouen pour mutilation volontaire.
519 G... Simulation de sciatique.
520 V... Mutilation volontaire par coup de feu; projectile ayant traversé le premier espace intermétacarpien de la main gauche et déterminé une gêne dans les mouvements d’abduction du pouce. — V..., n’ayant que 16 ans et demi au moment où il voulait s’engager, a pris les prénoms de son frère, qui en avait 19. Son engagement a été annulé et il a été renvoyé dans ses foyers en attendant le tirage au sort.
521 M... Mutilation volontaire par coup de hache, perte de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index
droit. — Condamnation, le 6 juillet 1883, à un mois de prison par le tribunal de Castres pour mutilation volontaire.
522 P... Mutilation volontaire par coup de hachette, perte de ta dernière phalange de l’index droit.
523 B... Mutilation volontaire par coup de hachette, perte des
deux dernières phalanges de se mutiler, s’y est repris par
Cas o24. Raideur permanoute du membre iutérieur gauche, en abduction et rotation ou dehors.
l’index droit. — B..., pour mieu.x trois fois, ainsi que l’ont prouvé les entailles constatées par le médecin-major sur les phalanges coupées. !
524 B... Simulation de douleurs dans le testicule gauche et de gêne consécutive de la marche, raideur permanente du membre inférieur gauche, en abduction et rotation en dessous. — Les médecins militaires qui ont examiné B... ne lui ont jamais trouvé la moindre lésion.
Malgré les punitions qui lui ont été infligées pour simulation de maladie. B... se dit incapable démarcher et de faire n’importe quel service.
525 L... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion du poignet gauche.
Mutilation volontaire (non spécifiée
531 B... Mutilation volontaire par coup de hache, perte de la moitié de la phalangette de l’index droit.
532 M... Simulation de claudication du membre inférieur droit, de douleurs dans l’aine, aux reins et à l’hypocondre droit. — Cet homme, après avoir été observé pendant près d’un an, a été considéré comme un simulateur avéré. Avant son incorporation, M... avait été condamné à trois ans de prison pour vol. Pendant son séjour à la compagnie de discipline, il n’a cessé de simuler.
533 B... Mutilation volontaire, perte de la moitié de la phalangette de l’index droit.
534 B... Mutilation volontaire par coup de hache^ perte de la phalangette de l’index droit. — Condamné le 3 novembre 1883 à trois jours de prison par le tribunal de Nevers pour mutilation volontaire, B... a ieint un accident et a dit s’être mutilé par maladresse en fendant du bois.
535 B... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à quinze jours de prison pour mutilation volontaire.
536 L... Mutilation volontaire par coup de feu, perte de la phalangette et d’une partie de la phalanginede l’index droit. — L... prétend avoir été victime d’un accident en nettoyant son arme, fait reconnu inexact.
537 B... Mutilation volontaire par coup de hache, perte de la moitié de la phalangette de l’index droit. — Mutilation avouée.
538 A... Mutilation volontaire de la phalangette de l'index droit, amputation consécutive.
539 B... Mutilation volontaire,perte des troisième et deuxième phalanges de l’index droit. — Condamnation le 4 juin 1883 à six mois de prison par le tribunal de Lisieux pour mutilation volontaire.
540 D. . Mntilation volontaire (non spécifiée). — D... a été condamné à deux mois de prison pour mutilation volontaire.
541 T... Simulation de claudication de la jambe gauche. — T..., à son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri ; depuis, il a fait régulièrement son service.
542 M... Simulation de claudication de la jambe gauche et simulation de bégaiement. — M..., après son passage à la compagnie de discipline, a continué à simuler la boiterie pendant deux mois; il a persisté dans la simulation du bégaiement jusqu’à sa libération.
543 D... Simulation de claudication de la jambe droite. — A la suite d’un accident survenu à une voiture qu’il conduisait, D... a eu la jambe droite fracturée avec contusions au genou et à l’épaule du côté gauche. Depuis qu’il a été guéri de sa fracture, D... s’est mis à boiter, refusant de faire du service.
544 B... Mutilation volontaire avec perte de l’index gauche.
545 M... Simulation d’impotence de la jambe gauche consécutive à une fracture ancienne.
546 M... Simulation de gêne fonctionnelle du poignet droit consécutive à une fracture ancienne et d’impotence du bras du même côté.
547 R... Simulation de maladies diverses. R... persiste à se faire porter malade et est toujours reconnu apte à faire son service. — Ce militaire, qui avait subi quatre condamnations antérieures à l’incorporation, a persisté dans sa simulation pendant tout son séjour à la compagnie de discipline.
548 T... Mutilation volontaire par coup de leu; lésion superlicielle de la région poplitée du côté gauche, cicatrice normale et non adhérente.
549 R... Simulation de la surdité complète. — Au retour d’une permission de trois jours, R... s’est dit atteint de surdité absolue contractée en chemin de fer par suite de l’exposition à un courant d’air. Cependant R... s’est laissé surprendre plusieurs fois à répondre à des questions posées au ton ordinaire de la voix. Malgré l’avis formel des médecins concluant à la simulation, R... a persisté devant le conseil de discipline à dire qu'il ne pouvait rien en tendre. Quatre jours après son arrivée à la 4'compagnie de discipline, R... est décédé; l’autopsie n’a révélé aucune lésion des organes de l’audition.
550 G... Mutilation volontaire par ablation totale de l'index droit.
551 C... Mutilation volontaire par ablation de l’index droit. — Antérieurement à l’incorporation, C... avait été condamné à trois ans de prison pour attentat à la pudeur avec violences sur une fille âgée de moins de 15 ans, par la cour d’assises du Pasde-Calais, le 1" septembre 1880. Le 23 juillet 1881, C... a été condamné à six mois de prison par le tribunal de Lille pour mutilation volontaire. A la compagnie de discipline, C... a été condamné à cinq ans de prison pour vol.
552 B... Mutilation volontaire par coup de feu, perte totale du pouce gauche. — Cet homme a successivement purgé deux condamnations, une de cinq ans de prison et une autre de dix ans de travaux publics. Quand il s’est mutilé, étant à la compagnie de discipline, cet homme avait environ une quarantaine d’années. Son père a changé de nom à cause de l'inconduite de son fils.
553 R... Simulation de claudication de la jambe gauche. — R..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré qu’il était guéri.
554 C... Mutilation volontaire par coup de feu, perte totale de la phalangette de l’index droit. — Etant en absence illégale, C... s’est mutilé en se blessant d’un coup de feu dans le but de
se faire réformer. L’arme employée était un fusil de chasse chargé de petit plomb.
555 G... Mutilation volontaire de la main gauche par coup de feu; fracture du troisième métacarpien; flexion permanente du médius consécutive à la rétraction du tendon fléchisseur. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée.
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556 D... MulLlalion volontaire, ulcère provoqué de la jambe gauche. — D... avait entretenu son ulcère pendant plus de quatre mois avec une grande habileté. Il était sur le point d’être rélormé,lorsqu’une dernière enquête a lait découvrir la fraude. D..., arrivé à la compagnie de discipline, a reconnu qu’il était guéri, s’est bien conduit et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
557 M... Simulation de claudication de la cuisse gauche résultant d'une fracture très ancienne. — M... a simulé pendant tout son séjour à la compagnie de discipline.
558 D... Mutilation volontaire par coup de feu; lésion des parties molles de l’index droit.
559 S... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion de l’articulation des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. Ankylosé consécutive.
560 G... Simulation de claudication, tantôt d’un côté, tantôt de l'autre.
561 G... Mutilation volontaire par ablation totale de la phalangette de l’index droit. — G..., que nous avons vu en 1896 à Aumale, à l’occasion d’une période de treize jours qu’il accomplissait aux tirailleurs, nous a déclaré avoir employé une hachette pour se mutiler.
562 D... Mutilation volontaire par coup de feu, lésion de l’articulation de la troisième avec la deuxième phalange de l’index droit, fracture de la deuxième phalange du médius droit. Ankylosé consécutive de la dernière articulation de l’index; fracture non consolidée du médius, gênant le fonctionnement de ses doigts.
563 G... Mutilation, volontaire par coup de hache, perte complète des deux dernières phalanges de l’index gauche. — Antérieurement à son incorporation. G... avait été condamné deux fois pour vol. Avant sa libération, G... a demandé à subir l’amputation dans la continuité du métacarpien.
564 G... Simulation de claudication imputée à une gêne résul* tant d’un chevauchement du deuxième orteil sur le gros orteil du pied droit.
Fig. 9.
Cas 961. Ablation do la totalité de la phalangette de l’index droit par coup de hachette.
o65B... Mulilalion volontaire de la main droite par coup do leu: altrilion et fracture de la deuxième phalange de l’index droit. Dilacération et rupture des tendons extenseurs et fléchisseurs, consécutives à des plaies étendues des doigts.
566 G... Simulation de claudication de la jambe gauche, imputée à l’existence d’une cicatrice normale et non adhérente de la partie interne du genou gauche. — Pendant son séjour à la compagnie de discipline. G... a continué à se dire, comme au régiment, incapable de marcher.
567 D... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
568 F... Mutilation volontaire, lésion de l’index droit avec plaie de l’articulation de la troisième avec la deuxième phalange. Consécutivement, flexion à angle droit de la troisième sur la deuxième phalange. — L’amputation de l’index dans la continuité a été pratiquée pour remédier à la gêne fonctionnelle.
569 G... Mutilation volontaire par perte de ta phalangette de l’index droit.
570 E... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
571 D... Simulation d’impotence du membre supérieur droit, paralysie invoquée à taux. — Pendant quatre mois D... a continué à simuler à la compagnie de discipline, puis il s’est amendé, a gagné sa sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
572 T... Simulation de claudication de la jambe droite imputée à une sciatique. — Après avoir persisté sans relâche à simuler tant à l’infirmerie qu’à l’hôpital et eaux thermales, T... a cessé de simuler dès son arrivée à la compagnie de discipline.
573 P... Mutilation volontaire, perte d’une portion de la phalangette de l’index droit.
574 A... Simulation de claudication de la jambe droite. Hydarthrose antérieure invoquée. — A..., dès son arrivée, a déclaré qu’il était guéri ; il a gagné sa sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
575 D... Simulation de douleurs résultant d’une hernie inguinale droite complètement réductible. — Pendant son séjour à la compagnie de discipline, D... a cessé de simuler; il est décédé des suites d’une chute d’un arbre sur lequel il était monté pour dénicher des oiseaux.
576 D... Mutilation volontaire, perte de la phalangette et de la moitié de la phalangine de l’index droit.
577 D... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
578 B... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
579 Q... Simulation de claudication. — Q... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
580 D... Simulation de surdité. — Pendant deux ans, D... n’a cessé de simuler, malgré les nombreuses puni tiens qui lui ont été infligées (dont une à un an de prison pour refus d’obéissance) et malgré les conseils des médecins dont l'avis était unanime. D... a continué sans jamais se laisser surprendre. Grâce à sa ténacité, D... a même pu faire croire pendant un certain temps qu’il était complètement sourd. D... s’est dénoncé lui-même une seule fois à la compagnie de discipline. Un jour qu’il était en cellule, le lieutenant étant venu le voir, D... lui avoue qu’il a toujours simulé et que, fatigué de tromper tout le monde, il préfère reconnaître sa faute. Comme le capitaine était à la caserne, le lieutenant le prévient que D... a reconnu sa simulation. Pendant que ces officiers arrivent pour le questionner, D... revient à ses anciennes idées et ne répond rien, feignant de ne pas entendre. Les officiers s’étant écartés pour se concerter sur ce qu’il y avait à faire au sujet de D..., ce dernier profita de ce que la porte de sa cellule était ouverte pour se sauver et rester un mois en absence illégale. Jusqu’à sa libération, D... a persisté à simuler.
581 V... Simulation de conjonctivite et d’amblyopie, tes yeux étant alternativement malades. — V... a continué à simuler pendant son séjour à la compagnie de discipline.
582 B... Mutilation volontaire, perte partielle de l’index gauche (phalangette).
583 B... Mutilation volontaire, éruption provoquée au milieu delà jambe droite, tentative de production d’ulcères.
584 J... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit.
585 R... Mutilation volontaire par perte de
la phalangette de l’index droit. /
586 M... Mutilation volontaire par coup de feu, perte de la dernière phalange du médius droit. — M... s’est mutilé la nuit pendant qu’il était de faction à la prison Saint-Paul à Lyon. Il prétend avoir été victime d’un accident que l’on n’a pu reproduire par expérience. De plus, l’année précédente, M... avait été traité pour plaie contuse de l'index droit avec arrachement
Ces quatre conscrits apparte- > nalent à l’ar- , rondissement du Blanc.
du tendon extenseur. M... disait s’être fait cette plaie en tombant dans l’escalier. Il est plus probable qu’elle était le résultat d’un premier acte de mutilation volontaire, incomplètement réalisé; l’indocilité du malade à se laisser donner les soins nécessaires aurait semblé le prouver.
587 L... Simulation d’arthrite du genou droit. —L... a déclaré être guéri dés son arrivée à la compagnie de discipline. 11 a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment de cavalerie.
588 F... Mutilation volontaire par coup de feu, perte complète de la troisième phalange de l’index droit et lésion très considérable du doigt au niveau de la deuxième phalange, surtout à la partie interne. — L’amputation des deux dernières phalanges du doigt a dû être pratiquée à l’hôpital des Collinettes à Lyon.
589 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
590 E... Mutilation volontaire, œdème des bourses provoqué par piqûres d’abeilles. — E..., à la compagnie de discipline, a continué à provoquer les mêmes désordres par des piqûres d’aiguille. Cet homme a persisté jusqu’à sa libération.
591 D... Simulation de torticolis à droite. — Les médecins n’ont rien trouvé d’anormal dans les muscles du cou. D... est un ivrogne qui, en deux ans, a eu 81 jours de punition dont 67 de prison.
592 B... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
593 L... Simulation de contracture des tendons fléchisseurs des orteils gauches. — L... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline. Il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’artillerie.
594 M... Mutilation volontaire de la totalité du pouce gauche. — Deux condamnations pour escroqueries subies antérieurement à l’incorporation.
595 C... Simulation d’impotence consécutive à une orchite ancienne à droite. — C..., arrivé à la compagnie de discipline, a déclaré ne plus être gêné. Il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
596 T... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
597 B... Simulation de claudication de la jambe gauche. — B... a avoué sa simulation, a fait un bon service et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
598 D... Mutilation volontaire par arme à leu, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Cet homme, pour se
faire sauter le doigt, est entré dans le poste de police de la caserne, a glissé une cartouche dans l’un des fusils placés au râtelier et a fait partir le coup avant que ses camarades aient eu le temps de l’en empêcher.
599 R... Simulation de claudication de la jambe droite.
600 G... Mutilation volontaire par coup de feu, perte de la phalangette de l’index droit.
601 S... Mutilation volontaire; déformation de l’index, plaie de l’articulation des troisième et deuxième phalanges avec ankylosé consécutive de cette articulation.
602 M .. Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
603 S... Mutilation volontaire de la dernière phalange du médius gauche, flexion incomplète de cette phalange.
604 L... Simulation de douleurs abdominales. — Cet homme ayant refusé de faire tout service au régiment a persisté dans sa simulation pendant son séjour à la compagnie de discipline.
605 P. . Simulation de palpitations de cœur. — P... a déclaré ne plus être malade quand il est arrivé à la compagnie de discipline. 11 y a été employé comme infirmier, et ayant gagné une sortie, a été réintégré dans un régiment.
606 G... Mutilation volontaire par coup de couteau, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée. Le cas de G... doit être rapproché de celui de G... (cas n'dlO). Ces deuxhommes appartenaient au même régiment. G..., s’étant mutilé habilement avec une lame de couteau arrangée en scie, avait fait croire qu’à l’écurie il avait été mordu par un cheval. L’autorité militaire, ayant été induite en erreur, avait accordé à G... un congé de réforme n" 1. G..., voulant procéder comme son camarade G..., n’eut pas le même succès, et, de dépit, dénonça G..., qui, quelque temps après, se voyait retirer son congé n“ 1 et était, à son tour, envoyé à la compagnie de discipline.
607 G... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit.
608 A... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — A... venait de la maison de correction de Draguignan.
609 G... Simulation de claudication de la jambe gauche. — Malgré l’avis unanime des médecins de Riom, concluant à la simulation, G... n’a voulu faire aucun service pendant les six mois où il a été au régiment. Arrivé à la compagnie de discipline, G... a cessé complètement de simuler.
610 M... Mutilation volontaire de l’index droit, lésion delà dernière articulation et ankylosé consécutive.
611 G... Simulation de douleurs rhumatismales articulaires.
612 B... Simulation de palpitations du cœur. — B..., malgré 502 journées de punitions subies, a persisté à simuler, jusqu’au jour de son arrivée à la compagnie de discipline où il a cessé toute simulation. Il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
613 D... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
614 G... Mutilation volontaire par instrument tranchant, ablation de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index.
613 G... Mutilation volontaire par coup de couteau, perte de la troisième phalange de l’index droit. — L’histoire de ce militaire est résumée avec celle de G... (cas n“ 606).
616 B... Simulation de claudication de la jambe droite. — Gondamnation à six jours de prison, par le tribunal de Louhans, pour mutilation volontaire.
617 P... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
618 D... Simulation de douleurs résultant d’une hernie du côté gauche reconnue ne pas exister. — D... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
619 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Gondamnation, le 12 juin 1883, à six mois de prison par le tribunal de Bonneville pour mutilation volontaire.
620 L... Simulation de claudication de la jambe et de rhumatismes au genon gauche. — L... s’est déclaré guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
621 B... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Gondamnation à quinze jours de prison le 18 juillet 1883 pour mutilation volontaire.
622 G... Mutilation volontaire, perte d’une partie de la phalangette de l’index droit. — Gondamnation à un mois de prison par le tribunal de Montmorillon pour mutilation volontaire.
623 R... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Gondamnation le 31 juillet 1883 par le tribunal de Vire pour mutilation volontaire.
624 D... Mutilation volontaire, perte de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’indicateur droit.
623 B... Mutilation volontaire par coup de hachette, perte des
deux dernières phalanges de l’index droit. — B... a déclaré s’être mutilé pour rentrer dans la vie civile afin de se marier.
626 G... Simulation de rhumatisme au genou gauche. — G... avait préalablement simulé l’épilepsie, mais sans plus de succès que le rhumatisme.
627 B... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit.
628 M... Mutilation volontaire par perte des deux dernières phalanges de l’index droit. —M... a été condamné le7 septembre 1885 à un mois de prison par le tribunal de Ghambéry pour mutilation volontaire.
629 S... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index.
630 L... Mutilation volontaire par coup de serpe; perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — L... a avoué ultérieurement s’être fait mutiler par une femme. Il avait été condamné le 3 juillet 1883 à huit jours de prison par le tribunal de Lombez pour mutilation volontaire.
631 M... Simulation d’idiotie. — M... a encore simulé pendant quatorze mois à la compagnie de discipline; un soir il s’est mis, à l’appel, à répondre d’une voix forte et claire. Il s’est, depuis ce moment, bien conduit, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
632 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
633 M... Mutilation volontaire, perte de la moitié de la phalangette de l’index droit. — Gondamné le 13 juillet 1883 à un mois de prison par le tribunal de Segré pour mutilation volontaire.
634 D... Mutilation volontaire par arme à feu, perte totale et perte partielle de la deuxième phalange de l’index gauche. —
R. .., par sa bonne conduite, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment.
633 D... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
636 L... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index.
637 F... Mutilation volontaire, perte de la totalité du médius gauche.
638 G... Simulation de claudication de la jambe droite. —
S. .., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
639 V... Simulation de claudication. — Antérieurement à son
incorporation, V... avait subi une condamnation à huit mois de prison pour vol. Au conseil de révision, il avait réclamé, se disant atteint de hernie et de gêne fonctionnelle du hras, suite de fracture ancienne. Au moment de l’incorporation, il a déserté et a été condamné à deux ans de prison pour désertion à l’intérieur. A partir de son premier jour de service, il s’est mis à simuler et a persisté depuis.
640 S... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation, le 10 juillet 1885, à quinze jours de prison par le tribunal de La Réole pour mutilation volontaire, et condamnation le 4 novembre 1885 à quatre mois de prison pour vol.
641 L... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
642 G... Simulation de claudication de la jambe droite (fracture ancienne de la jambe droite bien guérie). — S’est fait punir constamment pendant ses trois premiers mois de séjour à la compagnie.
643 S... Simulation de surdité. — S..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
644 L... Simulation de claudication (fracture ancienne du tibia bien guérie). — L... n’a plus simulé pendant son séjour à la compagnie de discipline ; il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’artillerie.
645 G... Simulation de claudication de la jambe droite, puis de la jambe gauche. — G... a persisté dans sa simulation jusqu’à sa sortie de la compagnie de discipline. Au moment du départ, il a perdu à environ un kilomètre d’Aumale un portemonnaie contenant 28 francs, et a très bien pu courir le rechercher. Il a fait sans fatigue les étapes d’Aumale à Alger.
646 R... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 27 août 1885, à trois mois de prison par le tribunal de Ghinon pour mutilation volontaire.
647 L... Mutilation volontaire par coup de feu; perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit, avec lésions des parties molles du pouce. — L... s’est mutilé pendant qu’il était de faction à la prison du Havre.
648 R... Simulation de boiterie (fracture ancienne de la jambe parfaitement guérie).
649 G... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de
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l’index droit. — C... a avoué s’être mutilé d’après les conseils d’un vieux paysan de son village.
650 M... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte d’une partie de la phalangette de l’index droit.
651 H... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Une question embarrassante ayant été posée à H... au cours du conseil de discipline, il a déclaré ne pas entendre et a persisté depuis à ne rien avouer.
652 F... Simulation de claudication de la jambe gauche. — A peine arrivé à la compagnie de discipline, F... a déclaré être guéri.
653 R... Simulation d’aphonie complète. — Guérison reconnue après arrivée à la compagnie de discipline.
654 H... Simulation d’eczéma de la jambe. — H... a avoué avoir produit l’aUection à l’aide d’applications de végétaux irritants.
655 A... Simulation de claudication.
656 V... Simulation d’anémie. — V... a avoué sa simulation, s’est bien conduit pendant son séjour à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été désigné pour un régiment
657 A... Mutilation volontaire par amorce de pétard de dynamite, perte des deuxième et troisième phalanges de l’index droit, perte de la dernière phalange du pouce, lésions des parties molles du pouce avec déformation de ce doigt. — Étant en absence illégale de très courte durée, A... s’est mutilé avec l’aide d’une femme de maison publique qui l’a encouragé dans ses errements.
658 L... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte de la phalangette de l’index droit.
659 G... Mutilation volontaire par coup de feu, perte des deux dernières phalanges des cinquième et quatrième doigts, de la troisième et de fa moitié de la deuxième phalange du médiusi de la troisième phalange de l’index gauche.
660 P... Perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit.
661 G... Simulation de claudication et de contracture de la jambe gauche. — G... a toujours manqué à son service sous prétexte qu’il a une infirmité. 11 a continué à simuler à la compagnie de discipline pendant cinq mois, puis s’est amendé, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
662 R... Mutilation volontaire par coup de leu : lésions sans gravité de l’index droit, raideur consécutive de ce doigt.
663 J... Simulation d’incontinence d’urine et de matières fécales. —J... a simulé à la compagnie de discipline pendant neuf mois, puis s’est amendé, a gagné une sortie et a été envoyé dans un régiment de zouaves. Au régiment, J... a recommencé à simuler, a de nouveau été envoyé à la compagnie de discipline et a persisté jusqu’à sa libération.
664 R... Mutilation volontaire avec perte totale de l’index gauche. — Très indiscipliné, R... n’a jamais pu être employé à des travaux de sa profession. Jusqu’à sa libération, il a passé tout son temps en prison ou en cellule pour cause d’indiscipline.
665 M... Mutilation volontaire par coup de serpe, ablation de la dernière phalange de l’annulaire droit. — Condamnation le 10 août 1885, à 10 mois de prison par le tribunal de Vitry pour mutilation volontaire. M..., marié et père de deux enfants, a avoué s’être laissé amputer par sa femme dans le but d’être exempté.
666 L... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée. L... est surtout un indiscipliné, il s’est mutilé à la suite d’une tentative de désertion. C’est un acolyte de D... (cas 669) avec lequel il entretenait des relations de pédérastie et dont il a toujours suivi les mauvais conseils.
667 M... Simulation d’impotence du membre inférieur droit et de hernie du même côté. — Arrivé à la compagnie de discipline, M... a déclaré être guéri.
668 H... Simulation d’orteil en marteau. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
669 D... .Mutilation volontaire par coup de feu, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. D..., étant devenu tout à fait indiscipliné après neuf mois de séjour à la compagnie de discipline, a dû être envoyé à la compagnie de pionniers de Guelma.
670 F... Mutilation volontaire par coup de feu, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Etant en faction, la nuit, au magasin de la commission des poudres de Versailles, F..., s’est mutilé et a prétendu avoir été blessé par un inconnu. Le fait a été reconnu faux, car l’extrémité du doigt, ayant été retrouvée, portait des traces de grains de poudre, indice d’un tir à bout portant.
671 G... Simulation de claudication imputée à une douleur du genou droit. — G... a déclaré être guéri dès son arrivée à la
compagnie de discipline. Il a gagné une sortie et a été désigné ultérieurement pour un régiment d’infanterie.
672 R... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges du médius gauche. — R... dit avoir été mordu sur la route de Dijon par un chien qu’il ne connaissait pas, renseignement reconnu faux.
673 R... Simulation de claudication (coxalgie prétextée). — Guérison affirmée dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
674 L... Mutilation volontaire par coup de hachette; perte totale du médius et de l’annulaire gauches. — L... a avoué s’être fait mutiler par une femme.
675 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
676 0... Simulation d’hémiplégie. — Simulation affirmée par l’avis unanime des médecins qui ont reconnu 0 ... apte à faire tout son service.
677 T... Mutilation volontaire, par coup de feu, de la main et de l’avant-bras droits. — La balle est entrée au niveau de la main, face palmaire, a fait son trajet dans la partie externe de l’avant-bras, a fracturé le radius, lésé, avant sa sortie, l’articulation du coude et déterminé ultérieurement une ankj'lose à angle droit de l’avant-bras sur le bras.
678 E... Simulation de palpitations. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
679 L... Mutilation volontaire par coup de hachette, perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 22 juillet 1886, à huit jours de prison par le tribunal de Lombez pour mutilation volontaire.
680 J... Mutilation volontaire par coup de feu; lésions de l’index droit, ankylosé de l’articulation des deux dernières phalanges et déformation consécutive du doigt. — J... a été reconnu pleinement responsable malgré le témoignage de vingt habitants de sa localité déclarant qu’il était atteint d’un commencement de folie.
681 R... Simulation d’idiotie et d’incontinence d’urine. — R... a persisté à simuler pendant tout son séjour à la compagnie de discipline.
682 L... Simulation d’idiotie. — L... a opposé ta force d’inertie en toute circonstance, surtout après avoir essayé sans succès de faire intervenir des protecteurs auprès du chef de corps, soit par lettre, soit par visite. L... a continué à simuler jusqu’à son départ de la compagnie de discipline.
683 G... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette
de l’index droit. — Condamnation à deux mois de prison par le tribunal de La Roche-sur-Yon pour mutilation volontaire.
684 G... Simulation d’impotence du bras gauche attribuée à une subluxation du radius. — C..., n’éprouvant aucune gêne fonctionnelle, a bien fait son service, a gagné une sortie et a été ultérieurement désigné pour un régiment d’infanterie.
685 E... Simulation de douleurs imputées à une hernie inguinale gauche parfaitement réductible et pouvant être bien maintenue par un bandage. — E... a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
686 R... Simulation de phlébite. — Guérison reconnue par R... dès son arrivée à la compagnie de discipline.
687 P... Mutilation volontaire, perle de la phalangette de l’index droit. — P... se conduisait très bien à la compagnie de discipline, il faisait les fonctions de planton au moment de sa libération. Ayant été averti que sa famille ne voulait plus le recevoir, il s’est pendu dans les latrines du bureau des secrétaires. P... a, par écrit, déclaré laisser sa montre au nommé M... (cas 690), avec lequel il était soupçonné d’avoir eu des relations de pédérastie.
688 C... Simulation d’amblyopie de l’œil gauche. — G... a cessé de simuler, s’est bien conduit à la compagnie de discipline. 11 a gagné une sortie et a été ultérieurement désigné pour un régiment d’infanterie.
689 G... Mutilation volontaire par coup de feu, perte des phalangettes de l’index et du médius droits. — G... a prétendu que le râtelier d’armes fixé au mur s’était subitement détaché; il voulait retenir un fusil qui était tombé; cotte arme, laissée chargée par mégarde, aurait, disait-il, fait feu par suite du choc à terre et lui aurait enlevé une portion de deux doigts. Cette version fut reconnue fausse d’abord parce que ce râtelier d’armes n’était qu’incomplètement descellé d’un côté et pouvait encore supporter les armes, ensuite parce que la direction exacte du projectile avait pu être établie, grâce au trajet efleclué par ce dernier dans une caisse d’épicerie placée dans un coin de la chambre, et qu’elle n’était aucunement celle indiquée par le blessé.
690 M... Mutilation volontaire par coup de serpe, perle de la phalangette de l’index droit. — M... a été amputé par sa maîtresse, il l’a épousée après sa libération.
691 F... Mutilation volontaire du pied gauche par coup de feu,, cicatrices adhérentes à la face dorsale et à la face plantaire, gonflement et raideur des articulations larso-métatarsiennes.
— Avant de sortir de l'hôpital, où il était en traitement, F... s’est mis à simuler l’idiotie; il a persisté dans sa simulation pendant tout son séjour à la compagnie de discipline.
692 G... Mutilation volontaire, tentative d’amputation, par couteau de cuisine, de la deuxième phalange du pouce gauche.
— G... a été amputé par sa maltresse, dans la cuisine des personnes chez lesquelles ils étaient tous les deux employés.
693 L... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 27 février 1886, à un an de prison par la Cour d’appel de Pau pour mutilation volontaire.
694 P... Simulation de boiterie imputée à une fracture ancienne de la jambe gauche. — P..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
693 P... Mutilation volontaire par coup de serpette; perte de l,î troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit.
696 B... Mutilation volontaire, perte de la deuxième phalange du pouce droit.
697 N... Mutilation volontaire par coup de couperet; lésion des deux dernières phalanges de l’index droit, ankylosé consécutive de l’articulation de la troisième sur la deuxième phalange. — N... s’est lait amputer dans un bois par sa maîtresse paur simuler un accident.
698 B... Mutilation volontaire par coup de feu, perte des deuxième et troisième phalanges de l’index droit. — B... s’est très bien conduit pendant son séjour à la compagnie de discipline, où il a été employé comme infirmier. Après sa libération, B... est devenu précepteur des enfants d’un oflicier supérieur, et a conservé pendant quatre années cette situation. 11 a obtenu ultérieurement un emploi dans l’administration des postes en Algérie.
699 L... Simulation de coxalgie à droite. — L... a passé seize mois à l’hôpital ou en congé de convalescence pour affection simulée. Avant son incorporation, L... avait subi une condamnation pour vol.
700 B... Simulation de claudication imputée à une lésion du genou droit reconnue ne pas exister. — B... a été déclaré simulateur à la suite d’un séjour à l’hôpital du Mans et à l’hôpital du Val-de-Grâce. — Dès son arrivée à la compagnie de disci- ])line. B... a déclaré être guéri.
701 P... Simulation dT hernie inguinale gauche et de varico-
cèle. — P... a déclaré être guéri dés son arrivée à la compagnie de discipline.
702 B... Mutilation volontaire par perte du cinquième orteil et simulation de boiterie. — B... n’a plus simulé pendant son séjour à la compagnie de discipline. Par sa bonne conduite, il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’artillerie.
703 F... Mutilation volontaire par coup de revolver; lésion du poignet et de l’avant-bras, ankylosé du poignet gauche et atrophie des muscles de l’avant-bras et de la main. — A la compagnie de discipline, F... s’est mis à simuler l’idiotie et a persisté jusqu’à sa libération.
704 A... Simulation de faiblesse de constitution. — A... a cessé de simuler dès son arrivée à la compagnie de discipline.
705 C.... Simulation de faiblesse de constitution. — A son arrivée à la compagnie de discipline, G... a déclaré être guéri; mais, dès le lendemain, il se faisait punir pour indiscipline.
706 G... Mutilation volontaire par coup de feu (balle de tir réduit), lésion de l’index droit.
707 M... Mutilation volontaire; plaie et ankylosé consécutive de l’articulation de la troisième sur la deuxième phalange, perte partielle de l’ongle.
708 H... Mutilation volontaire par coup de hache; perte totale de l’index droit et atrophie des muscles de l’avant-bras. — H... a déclaré s’être mutilé pour ne pas être soldat.
709 R... Mutilation volontaire par coup de feu (balle de tir réduit), lésion de l’avant-bras gauche au niveau du tiers moyen. Orifice d’entrée à la partie interne. Orifice de sortie à la face postérieure situé un peu plus haut que l’orifice d’entrée, atrophie des masses musculaires. — Avant de se mutiler, R... a simulé diverses maladies et n’a plus tait aucun service, quelques jours avant son incorporation.
710 G... Mutilation volontaire, perte de la phalangette de l’index droit. — Gondamné le 5 mai 1886 à un mois de prison pour mutilation volontaire.
711 Q... Simulation de teigne. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
712 G... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la troisième phalange de l’index droit.
713 .1... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
714 B... Simulation de surdité. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
715 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières plia-
langes de l’index droit. — Amputation dans la continuité du métacarpien ultérieurement pratiquée.
avoir obéi aux mauvais conseils d’un vieux de son pays. S’étant bien conduit,N... a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’inlanterie.
717 M... Mutilation volontaire; perte des deux dernières phalanges de l’index droit, lésion du poignet droit, cicatrice adhérente consécutive.
718 R... Mutilation volontaire, rétraction du tendon fléchisseur du deuxième orteil du pied droit. Flexion permanente gênant le port du soulier.
719 G... Mutilation volontaire par coup de serpe; flexion permanente des deuxième et troisième phalanges de l’index droit par rétraction des tendons. — G..., voulant laire croire à un accident, s’est fait couper le doigt par sa maîtresse dans une vigne qu’il taillait.
720 P... Perte de la totalité du médius gauche, plaie de l’index et de l’annulaire, section des tendons extenseurs, ankylosé consécutive de ces deux derniers doigts.
721 L... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
722 G... Mutilation volontaire par coup de serpe, perte des
deux dernières phalanges du deuxième orteil gauche. — Deux jours avant sa libération, C... a failli passer au conseil de guerre pour ivresse et refus de laisser couper ses moustaches; il lui a été infligé'soixante jours de prison.
723 L... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 14 mai 1887, à quatre mois de prison par le tribunal de Montauban pour mutilation volontaire.
724 M... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’auriculaire droit. — M... a été condamné par le tribunal de Montfort-sur-Mer à vingt-quatre heures de prison pour mutilation volontaire.
Fig. 14.
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Cas 723. Perle do la presque totalité de l'index droit.
Cas 725. Aspect de la main apr l’amputation du doigt dans continuité du métacarpien.
723 L... Mutilation volontaire, perte de la presque totalité de l’index droit. L'amputation dans la continuité du métacarpien a été ultérieurement pratiquée. — Condamnation, le3 août 1886, à trois mois de prison par le tribunal de Mont-de-.Marsan pour mutilation volontaire.
726 J... Mutilation volontaire par coup de feu; lésion de l’index droit, ankylosé consécutive et incomplète de l’articulation de la troisième sur la deuxième phalange.
727 V... Mutilation volontaire par coup de feu; lésion de la main gauche avec fracture des troisième et quatrième métacarpiens, déformations consécutives de la main.
728 P... Simulation de hernie à gauche. — Simulation avouée dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
ppipwitiiraiw
729 B... Simulation d’amblyopie de l’œil droit. — Guérison reconnue par B... dès son arrivée à la compagnie de discipline.
730 M... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Amputation du doigt dans la continuité du métacarpien.
731 J... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation à quarante jours de prison pour mutilation volontaire.
732 B... Simulation d’amblyopie de l’œil droit. — B... a »econnu être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
733 Q... Mutilation volontaire par coup de leu, perte de la troisième phalange de l’index droit. — Cet homme a prétendu avoir été victime d’un accident qu’il a été impossible de reproduire par expérience; de plus, après l’accident, le fusil a été trouvé encore chargé de cinq cartouches à balle.
734 L... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l'index et du médius de la main gauche. — Au commencement de son séjour à la compagnie de discipline, L... a simulé la dysenterie pendant deux mois, puis s’est amendé sans avouer sa simulation.
735 B... Mutilation volontaire, perte incomplète de la troisième phalange de l'index droit. — B... a été condamné le S mars 1887 à quarante jours de prison par le tribunal de Brades pour mutilation volontaire.
736 G... Simulation de myélite et d’impotence des membres inférieurs. — G... se traînait en s’appuyant le long des murs pour marcher. Après sa libération. G... s'est remis à bien marcher.
737 H... Mutilation volontaire par coup de couteau, perte des deux dernières phalanges de l’auriculaire droit. — H... a voulu faire croire qu’il avait été mordu par un cheval, allégation reconnue inexacte.
738 B... Mutilation volontaire par coup de couteau, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — B... s’est fait mutiler par une femme qu’il disait vouloir épouser.
739 B... SimulatiÔD de rhumatisme articulaire. — Guérison reconnue par B... dès son arrivée à la compagnie de discipline. — Simulation avouée.
740 M... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
741 M... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange du pouce droit. — M... a persisté à dire qu’il avait été victime d’un accident.
742 M... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange du pouce droit.
743 R... Mutilation volontaire de la main droite par coup de feu; fracture de la deuxième phalange de l’index droit, plaie de l’articulation de la troisième sur la deuxième phalange et ankyloâfe consécutive.
744 M... Mutilation volontaire de l’index droit par instrument tranchant, perte des deux dernières phalanges.
743 G... Mutilation volontaire de l’index droit par instrument tranchant, perte des deux dernières phalanges. — Cet homme a essayé, sans succès, de faire croire qu’il avait été victime d’un accident par coup de pied de cheval. Arrivé à la compagnie'de discipline. G... a essayé de simuler la boiterie, mais, après huit jours, il s’est mis à très bien faire son service, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
746 B... Simulation d’idiotie. — B... a persisté à simuler jusqu’à sa libération. Pendant son séjour à la compagnie de discipline, il a été pris trois fois en délit de simulation évidente. B... ne mangeait et ne causait avec ses camarades qu’une fois couché. En quittant la caserne, au moment de sa libération, B... a dit au sergent qui commandait le convoi : « Maintenant, je pars du pied droit, ça m’étonnerait qu’on me revoie. »
747 M... Mutilation volontaire de l’avant-bras gauche par coup de feu. — Condamnation, le 9 février 1888, à un mois de prison par la Cour d’appel de Chambéry pour mutilation volontaire.
748 B... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges du médius gauche. — B... s’est mutilé étant en permission de deux jours.
749 V... Mutilation volontaire par coup de couteau, perte de la dernière et d’une partie de la deuxième phalange du pouce gauche. — V... a prétendu être tombé en ayant te pouce gauche pris dans son couteau àmoitié fermé, pendant qu’ilétaitoccupé à couper des branches.
730 B... Simulation de douleurs dans l’épaule droite, imputées à une luxation ancienne de l’extrémité interne de la clavicule dont il ne reste aucune trace appréciable. — B... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
731 R... Mutilation volontaire de l’index droit par coup de tranchet de cordonnier, perte de la dernière phalange du do>gt.
" — R... a avoué s’être mutilé à cause du regret qu’il avait d’être séparé d’une lemme à laquelle il tenait beaucoup.
752 D... Mutilation volontaire par coup de feu; perte des deux dernières phalanges de l’index droit, avec dilacération très étendue des parties molles. — Antérieurement à son incorporation, D... avait été condamné à cinq ans de prison pour vol. D... a persisté à dire qu’il avait été victime d’un accident, fait reconnu inexact.
753 P... Simulation de rhumatisme articulaire.
754 C... Perte de la troisième et d’une portion de la deuxième phalange de l’index droit. — L’arme ayant servi à la mutilation est un vieux fusil (ancienne carabine de guerre).
755 M... Simulation de douleurs rhumatismales et d'affaissement des épaules, tantôt de l’épaule gauche, tantôt (le plus souvent) de l’épaule droite. Simulation de boiterie imputée à une fracture ancienne de la jambe droite remontant à sept ans. — M... a persisté à simuler pendant tout son séjour à la compagnie de discipline.
756 C... Simulation de boiterie de la jambe droite. — C... a continué à simuler pendant treize mois, puis s’est amendé.
757 D... Mutilation volontaire par coup de couteau, plaie du gros orteil du pied droit. — D... a déclaré regretter (le ne pas s’être mutilé davantage.
Arrivé à la compagnie de discipline,
D... a simulé l’idiotie pendant quatre mois, puis s’est amendé.
758 C... Mutilation volontaire de la main droite par écrasement; lésion étendue des parties molles de l’index, perte de la troisième phalange du médius et de l’annulaire. — C... a péné- Cas 7ui). Simuiatioiui’anaissc-
. , , ... , , ment de l onnulc droite. Si-
tre sur la voie ierree au moment du muintiou de boiterie delà passage d’un train et s’est fait mutiler jambeuroue. en plaçant ses doigts sur un rail.
759 C... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges du deuxième orteil gauche. — G... a été condamné le 9 mai 1888 à dix jours de prison par le tribunal de Riom pour mutilation volontaire.
Fig. lü.
760 B... Mutilation volontaire de l’index droit par coup de feu ; perte de la dernière phalange.
761 L... Mutilation volontaire; perte de la dernière et des deux tiers de la deuxième phalange de l’index droit.
762 R... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
763 D... Mutilation volontaire par coup de serpe, perte de la troisième phalange de l’index droit. — Condamnation, le 9 juin 1888, à quatre mois de prison par le tribunal de Ramiers pour mutilation volontaire. D... s’est fait mutiler par une jeune fille qu’il voulait épouser, et avec laquelle il s’est marié après sa libération.
764 M... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la totalité de l’index droit. — L’amputation dans la continuité du métacarpien a été pratiquée. M... avait dans une lettre prévenu sa famille qu’il entrerait prochainement à l’hôpital. Ayant répété maintes lois qu’il ne voulait pas être soldat, M... a dit, après sa mutilation, qu’il préférerait être mort.
763 P... Mutilation volontaire; perte de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — P... a été condamné le 15 juin 1888 à deux mois de prison par le tribunal de Gaillac pour mutilation volontaire.
766 F... Mutilation volontaire par coup de serpe, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation, le 16 juin 1888, à un mois de prison par le tribunal de La Flèche pour mutilation volontaire. F... s’était fait mutiler par sa maîtresse et l’avoua dès son arrivée à la compagnie de discipline.
767 P... Simulation d’asthme et de palpitations. — Après examens répétés, P... a été reconnu par les médecins militaires de Verdun comme n’étant atteint d’aucune maladie, infirmité ou vice de conformation.
768 B... Simulation d’impotence de la jambe droite, plaies provoquées par des applications de caustique d’origine végétale.
ICes cinq conscrits appartenant au can- I ton de Castillon ont I avoué avoir fait usage de végétaux caustiques pour produire des plaies assez semblables comme asl pect à celles résul- I tant de l’application répétée de vésica- I toires.
769 F... Simulation d’impotence de laj jambe droite occasionnée par une plaie!
provoquée.
770 C... Simulation d’impotence duhrasj droit occasionnée par une plaie provoquée,!
compliquée de fistule.
■■■ ( par une plaie provoquée.
773 B... Simulation de rhumatisme des membres inférieurs. — B... a simulé jusqu’à sa libération.
774 L... Simulation de perte de la vue. — L... a reconnu avoir recouvré son acuité visuelle normale aussitôt après avoir été incorporé à la compagnie de discipline.
775 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — G... a été condamné, le 15 juin 1888, à deux mois de prison par le tribunal de Saumur pour mutilation volontaire.
776 G... Simulation de douleurs abdominales. — G..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
777 V... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
778 P... Mutilation volontaire par coup de feu; fracture du troisième métacarpien, lésion et impotence consécutive du médius de la main gauche. — P... a dit et répété qu’il s’était mutilé parce qu’il ne voulait pas être soldat.
779 B... Simulation d’idiotie et d’infirmités diverses. — B..., voyant qu’il ne pouvait parvenir à tromper le médecin, s’est porté malade deux fois sur le cahier de visite et a imité la signature de ce médecin pour bénéficier d’exemptions de service.
780 R... Mutilation volontaire, lésions des parties molles de l’index droit et de la paume de la main. Légère rétraction de l’aponévrose palmaire.
'781 N... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — N... avait, devant le conseil de révision, fait valoir une légère difïormité du pied gauche reconnue compatible avec le service militaire.
782 B... Simulation d’affection de l’estomac. — B... a avoué sa simulation. Il a reconnu « avoir cédé à des suggestions pernicieuses » datant d’avant son incorporation.
783 B... Mutilation volontaire par coup de leu (cartouche à blanc), perte des deux dernières phalanges de l’index gauche.
784 J... Simulation d’idiotie et de mutisme. — A simulé jusqu’à sa libération.
785 G... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
786 P... Simulation de conjonctivite chronique et de diminution consécutive de l’acuité visuelle. — P... a déterminé de la conjonctivite en introduisant dans ses yeux de la poudre de tabac. P... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
787 G... Simulation de vomissements incoercibles et d’affection de l’estomac. — G... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
788 G... Simulation de douleurs à la jambe droite. — G... a déclaré, dès son arrivée à la compagnie de discipline, être guéri.
789 G... Mutilation volontaire du pied droit par coup de feu et simulation d’affection de l’estomac. — G... a bien fait son service pendant son séjour à la compagnie de discipline.
790 B... Simulation d’incontinence d’urine. — B .. a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
791 B... Simulation de myélite (fièvre typhoïde antérieure); myélite guérie (après deux ans d’invasion !) par une seule séance d’électrisation, ainsi qu’il résulte d’une attestation signée par le simulateur lui-même. — B... avoue avoir simulé dans le but d’obtenir une pension de retraite. 11 a bien fait son service pendant son séjour à la compagnie de discipline.
792 G... Mutilation volontaire par coup de couteau; perte de la dernière phalange de l’index, éruption provoquée au niveau de la jambe gauche guérie sans appareil silicaté, simulation de claudication de la jambe gauche. — G... a bien fait son service à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
793 V... Simulation de faiblesse générale et d’épilepsie. — Quoique considéré comme très vigoureux, parfaitement constitué, sans tare organique, V... a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
794 B... Mutilation volontaire par coup de feu, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
79o S... Simulation de bégaiement très accentué (exagération de bégaiement naturel). — Après avoir simulé pendant quatre mois à la compagnie de discipline. S... s’est amendé; il lui est resté un peu de bégaiement naturel, insignifiant d’ailleurs.
796 L... Simulation de claudication. — L... avait refusé de faire son service depuis le jour où (deux ans auparavant) il avait été victime d’un accident à la manœuvre (fracture du tibia bien guérie). Pendant son séjour à la compagnie de discipline L... n’a plus boité et a fait intégralement son service.
797 B... Mutilation volontaire par coup de feu des parties molles de l’index droit.
798 M... Mutilation volontaire par coup de leu de la dernière phalange de l’index droit.
799 G... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange de l’index droit.
Se sont déclarés guéris dès leur arrivée à la compagnie de discipline.
802 A... Simulation de douleurs aux membres intérieurs empêchant la marche et l’exécution de tout service pénible. — A... s’est mis à simuler à partir du jour où il a été renvoyé des ateliers du corps. Pendant son séjour à la compagnie de discipline, où il a bien lait son service, A... est parti néanmoins trois fois en absence illégale. Les gendarmes l’ont retrouvé la première fois à Aïn-Bessem, la deuxième à Palestre, la troisième à Ménerville. Les distances parcourues par A..., étant considérables, suffisent à prouver son aptitude à la marche.
803 L... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la deuxième phalange de l’index droit. — L... a été condamné le 8 février 1889 à deux mois de prison, par le tribunal de Pontarlier, à la lois pour vol et pour mutilation volontaire.
804 M... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 3 mars 1886, à dix mois de prison par la Cour d’appel de Lyon, pour évasion avec violences. Condamnation, le 17 mars 1888, à trois mois de prison par le tribunal de Villefranche pour mutilation volontaire.
803 R... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte de la dernière phalange de l’index droit. — R... s’est mutilé après être parti deux fois en absence illégale. R... dit s’ètre embauché, au cours de la deuxième absence, comme manœuvre sur un bateau anglais et prétend avoir eu l’index droit broyé par un treuil. Les médecins, au contraire, affirment que la mutilation a été pratiquée à l’aide d’un instrument tranchant.
806 A... Simulation de rhumatisme articulaire. — A... a continué à simuler pendant quatre ou cinq jours après son arrivée à la compagnie de discipline, puis il s’est amendé, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment.
807 B... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — B... a été condamné le 30 mars 1889 à un mois de prison par le tribunal de Rochechouart, pour mutilation volontaire.
808 B... Mutilation volontaire partielle de la troisième phalange de l’index, du médius et de l'annulaire de la main droite. — B... avoue avoir cherché à se faire écraser trois doigts de la main droite. Il donne comme excuses son désir de venir en aide
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à deux enfants naturels et à leur mère, ainsi que l’ignorance dans laquelle il était de la gravité de sa faute.
809 B... Simulation de surdité à droite. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
810 G... Simulation de varicocèle. — Après avoir, au régiment, persisté à se dire incapable d’exécuter les mouvements commandés, G... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
811 B... Simulation d’impotence des membres inférieurs (varices). — Les médecins ont déclaré B... atteint d’une infirmité légère compatible avec le service militaire. Après s’être, avec ténacité, présenté quatre-vingt-six fois à la visite. B... a été envoyé à la 4' compagnie de discipline, où il a cessé de simuler et fait son service intégralement.
812 B... Mutilation volontaire par coup de hache, amputation simultanée des trois premiers orteils du pied gauche. — B..., après avoir préalablement cassé la partie supérieure et interne de son sabot, s’est donné deux coups de hache; le premier
Cas 812. Mutilation par Cas 812. Même observation,
coup (le hache des trois premiers orteils.
A. atteint que le gros orteil et le second
B. Deuxièmê'iSrcie'^seci a Sectionné les trois premiers orteils.
ùo«- 813 A... Simulation de maladies, érysi¬
pèle provoqué. — A peine arrivé à la compagnie de discipline. A... a déserté; il a été condamné, pour ce fait, à trois ans de prison et, à l’expiration de sa peine, dirigé sur une autre compagnie de discipline.
814 L... Simulation d’érysipèle provoqué avec de l’euphorbe. — Grâce à l’aflection simulée, L... a pu obtenir un congé do
convalescence de deux mois, alors qu’étant souvent puni pour mauvaise conduite, il n’aurait, dans les circonstances ordinaires, jamais obtenu une permission.
815 B... Simulation de douleurs dans les membres inférieurs. — B... a fait son service et n’a plus cherché à simuler pendant son séjour à la compagnie de discipline.
816 L... Mutilation volontaire de la main gauche par coup de feu, orifice d’entrée au niveau de la région palmaire, orifice de sortie dans la région du coude. Ablation de l’extrémité du ■quatrième métacarpien et de l’annulaire, ankylosé incomplète de l’articulation du coude. — Pendant quelque temps, après son arrivée à la compagnie de discipline, L... a simulé l’épilepsie; ayant vu l’insuccès de ses tentatives, il s’est mis à bien faire son service jusqu’à sa libération.
817 E... Mutilation volontaire du pied droit par coup de feu ■(région de l’avant-pied).
818 L... Simulation d'accident herniaire. — L... a augmenté notablement le volume de sa hernie en ne portant pas de bandage ; il a aggravé, dans l’espoir de se faire réformer, une infirmité insignifiante au début. L... a fait intégralement son service à la compagnie de discipline et ne s’est jamais plaint d’aucune maladie.
819 M... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’annulaire gauche.
820 P... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
821 M... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — Étant en permission, M... s’est mutilé en se coupant ou en se faisant couper l’index droit.
822 B... Simulation de surdité (introduction de fragments d’ail cuit dans les oreilles). — B... n’a plus simulé pendant son séjour à la compagnie de discipline.
823 B... Simulation de douleurs articulaires et de gêne dans les mouvements de la jambe gaucbe consécutive à une fracture ancienne normalement consolidée. — Guérison immédiate après l’arrivée à la compagnie de discipline.
824 L... Simulation d’incontinence d’urine. — L... a persisté à simuler à la compagnie de discipline pendant quinze ou dixhuit mois. 11 a déclaré avoir été guéri à l’hôpital d’Aumale à la suite de l’ingestion, pendant douze jours, de pilules contenant une substance très toxique et très active. Cette substance très active n’était que de la mie de pain prescrite par le médecin-
chef de l’hôpital, qui, grâce à cet habile subterfuge, a obtenu chez L... une guérison radicale.
825 D... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange de l’index et du médius de la main droite.
826 L... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
827 L... Simulation de surdité. — L .. a persisté à simuler pendant son séjour à la compagnie de discipline, sauf dans les derniers jours.
828 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
829 M... Mutilation volontaire par écrasement de l’extrémité de la phalangette de l’index droit.
830 L... Simulation de rhumatisme et d’aflection de l’estomac.
831 G... Mutilation volontaire, ablation des deux dernières phalanges de l’index droit. — G... a été condamné, le 25 mai 1889, à deux mois de prison par le tribunal de Mauriac pour mutilation volontaire.
832 M... Simulation de troubles nerveux non définis. — M... n’a eu aucune attaque pendant son séjour à la compagnie de discipline.
833 B... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
834 G... Simulation de faiblesse intellectuelle. — G... a continué à simuler jusqu’à sa libération.
835 G... Simulation de claudication imputée à une fracture ancienne de la jambe droite, simulation de maladies diverses {palpitations, douleurs de l’abdomen, etc.). — G... a simulé pendant cinq mois à la compagnie de discipline, puis s’est amendé. Pendant la période de simulation. G... a été surpris à l’hôpital d’Aumale en flagrant délit, mettant, au moyen d’un lien serré, une ligature à la jambe au-dessus du siège de la lésion incriminée.
836 J... Simulation de rhumatisme musculaire (lumbago), empêchant tous les exercices et particulièrement l’équitation. — J... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
837 P... Simulation de teigne. — P... a été condamné, le 10 mai 1889, à six mois de prison par la Gour d’appel de Limoges pour manœuvres frauduleuses en matière de recrutement.
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838 B... Simulaüon de teigne. — Condamnation, le 23 mars 1889, à six mois de prison par le tribunal de Tulle pour fraude en matière de recrutement.
839 C... Mutilation volontaire, lésion de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation, le 24 juillet 1889, à six mois de prison par le tribunal de Saintes pour mutilation volontaire.
840 H... Mutilation volontaire, ablation de la dernière phalange de l’index. — Condamnation, le 2 novembre 1889, à un mois de prison par le tribunal d’Angers pour mutilation volontaire.
841 G... Mutilation volontaire par écrasement de la dernière phalange du pouce et des deux dernières phalanges de l’index gauche.
842 D... Mutilation volontaire, ablation de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation, le 2 août 1889, à six mois de prison pour mutilation volontaire. Après avoir déclaré qu’il avait été mordu par un âne, D... a essayé de faire croire qu’il avait été victime d’un accident en coupant des pins.
843 L... Mutilation volontaire' par écrasement de l’index, du médius et de la dernière phalange de l’annulaire de la main gauche. — Condamné le 27 décembre 1889 à un mois de prison par le tribunal de Châteauroux pour mutilation volontaire, L... a pénétré sur la voie ferrée et s’est fait écraser la main par un train en marche. Il a déclaré s’être mutilé (( parce qu’il ne voulait pas être soldat ».
844 C... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange de l’index droit.
845 M... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
846 B... Simulation de troubles de la marche et de mouvements anormaux de la jambe gauche imputés à une fièvre typho'ide antérieure. — B... a étésur le point d’obtenir une retraite et son dossier avait été établi dans ce but. Cependant, après avoir été diversement appréciée, l’aflection a été définitivement considérée comme l’œuvre d’un simulateur. Envoyé à la compagnie de discipline, B... a fait intégralement son service.
847 B... Simulation de troubles cérébraux et d’idiotie. — L’enquête de la gendarmerie a établi que B... était intelligent, instruit, sobre et d’une conduite exemplaire. B..., admis à l’hôpitalde Saint- Étienne en 1890, n’avait été trouvé atteint d’aucune infirmité. Cependant, poursuivi sans cesse par l’idée de simulation, B... ne devait pas tarder à devenir réellement malade. En juillet 1891,
il était évacué sur l'hôpital de Marseille et réformé pour aliénation mentale. Il était ensuite admis à l’asile de Marseille pour excitation maniaque dans les idées et dans les actes.
848 R... Simulation de maladies diverses. — Simulateur d’une conduite déplorable ayant subi en un an 283 jours de punition dont 136 de prison. Pendant son séjour à la compagnie de discipline, R... s’est très bien conduit, a gagné une sortie et a été réintégré dans un corps de troupe.
849 M... Simulation d’aliénation mentale. — Après avoir simulé sans relâche pendant plus d’un an, M... est devenu réellement lou; étant en traitement à l’hôpital, il a tenté de se suicider en se donnant un coup de couteau dans la région du cœur. M... a été réformé pour aliénation mentale.
830 D... Simulation de claudication de la jambe gauche. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
831 D... Mutilation volontaire par écrasement de la phalangette de l’index droit. — Condamné le 23 janvier 1890 à dix jours de prison par le tribunal de Condom pour mutilation volontaire, D... a déclaré qu’il ne voulait pas être soldat.
832 B... Mutilation volontaire par écrasement de l’extrémité de l’index droit, fracture de la phalangine, raideur des articulations.
833 C... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
854 V... Simulation d’imbécillité. — P... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
833 R... Simulation de gêne dans la marche par suite de gonflement provoqué de la région inguinale. — P..., voulant se marier, a simulé, sur les conseils d’un vieux paysan de son pays, et a provoqué du gonflement œdémateux de la région de l’aine, en faisant des applications de végétaux caustiques.
836 B... Mutilation volontaire, ablation de la deuxième et de la moitié de la première phalange du gros orteil gauche.
837 T... Mutilation volontaire, amputation des deux dernières phalanges de l’index droit.
838 T... Mutilation volontaire par coup de feu; perte des deux dernières et de la moitié de la deuxième phalange du deuxième orteil gauche. — T... prétend avoir été victime d’un accident impossible à reproduire par expérience.
839 N... Simulation de rhumatisme articulaire.
860 M... Simulation d’impotence due à des varices ne remontant pas au-dessus du genou. Mutilation par coup de hachette, perte de la troisième ét de la deuxième phalange de l’index ainsi que de la troisième phalange du médius de la main droite.
— M..., ne s’étant pas présenté an conseil de révision, a été pris bon absent; son infirmité, d’ailleurs compatible avec le service, n’aurait pu, en aucun cas, être invoquée comme motif de réforme.
861 H... Simulation de claudication de la jambe droite. — H... a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
862 V... Mutilation volontaire, ablation totale de l'index droit.
— V... a été condamné, le 17 janvier 1890, à deux mois de prison parle tribunal de Nontron pour mutilation volontaire.
863 R... Simulation de palpitations de cœur. R... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
864 G... Mutilation volontaire par instrument tranchant, perte de la dernière phalange de l’index droit. — G... affirme avec ténacité qu’il s’est blessé en tombant sur des verres cassés.
865 A... Mutilation volontaire, ablation de la dernière phalange de l'index droit.
866 D... Simulation de mutisme. — D... a eu assez d’énergie pour arriver jusqu’au moment de sa libération sans se faire prendre en flagrant délit.
867 V... Mutilation volontaire par coup de hachette, perte des deux dernières phalanges de l’auriculaire droit.
868 G... Simulation de hernie. — G... (marié, avant l’incorporation) a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
869 N... Mutilation volontaire par écrasement de l’index droit. — Arrivé à la compagnie de discipline, N... a simulé successivement la surdité et l'amblyopie. 11 s’est amendé après trois mois de séjour, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment.
870 L... Simulation de maladies diverses (douleurs de tête, de ventre, etc.). — L... n’a plus simulé pendant son séjour à la compagnie de discipline.
871 B... Mutilation volontaire par coup de feu; ablation totale de l’index droit et écrasement de la tête du métacarpien correspondant.
872 H... Simulation de surdité. — Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
873 L... Simulation de boiterie. — L... a cessé de simuler, a fait un bon service à la compagnie de discipline, et, après avoir gagné sa sortie, a été réintégré dans un régiment.
874 M... Simulation de douleurs à la main gauche empêchant la manœuvre du fusil. — M... s’est mutilé à la compagnie de discipline en s’écrasant la troisième et la deuxième phalange
du quatrième orteil droit. Il n’a pas tardé à s’amender et à faire un bon service.
873 E... Simulation d’impotence fonctionnelle du bras droit, suite de fracture normalement consolidée. — E... a fait tout son service dès son arrivée à la compagnie de discipline.
876 P... Simulation de surdité.— Guérison dès l’arrivée à la compagnie de discipline.
877 G... Simulation de faiblesse et d’impotence du membre supérieur droit. — G..., aussitôt arrivé à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
878 P... Simulation d'hémiplégie à droite. — P... a continué à simuler pendant quinze mois à la compagnie de discipline, puis il s’est amendé, a gagné sa sortie et a été réintégré dans un régiment.
879 D... Simulation d’arthrite chronique du genou gauche; production de plaques de gangrène à la suite d’applications de caustique de Vienne. — D... a fait intégralement son service à la compagnie de discipline.
880 E... Mutilation volontaire par arme à feu; trajet du projectile entre les troisième et quatrième piétacarpiens de la main gauche, traversée de part en part.— E... a avoué s’être mutilé dans l’espoir d’obtenir un congé de réforme n° 2. Get homme s’est bien conduit à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment de cavalerie.
881 S... Simulation de bronchite chronique. — Après être parti en absence illégale, S... a feint d’être malade de bronchite et a persisté dans sa simulation. S... étant décédé quatre mois après son arrivée à la compagnie de discipline, à l’autopsie il a été trouvé dans l’estomac de cet homme une quantité notable de verre pilé. S... a tenu à tromper même ses camarades après sa mort. Ayant rédigé un testament en règle, par lequel il laissait 200 francs à quatre d’entre eux, il a été reconnu que cet homme ne possédait pas un sou vaillant.
882 L... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de là moitié de la deuxième phalange de l’index droit.
883 .1... Mutilation volontaire; lésion du pied gauche par coup de feu; orifice d’entrée au niveau de la face plantaire, oritice de sortie au-dessous de la malléole externe. Amputation consécutive pratiquée à l’hôpital de Perpignan.— J... a avoué s’être mutilé pour tenter d’obtenir un congé de réforme n" 1. Étant à la compagnie de discipline, J... a été condamné à deux ans de travaux publics pour destruction et vol d’effets appartenant à l’État. Revenu ultérieurement à la compagnie, J... a été
de nouveau, pour le même motif, condamné à cinq ans de travaux publics.
884 C... Simulation de rhumatisme musculaire et d’affections variées. — C... a persisté à simuler jusqu’à sa libération.
883 L... Mutilation volontaire, perte d’une portion de la troisième phalange du troisième orteil gauche.
886 A... Mutilation volontaire, puis désarticulation partielle du gros orteil droit. — Pendant son séjour au régiment, A... a fait 634 jours de punition, dont 379 de prison et 173 de cellule; il a été condamné deux lois par le conseil de guerre, puis envoyé à la troisième compagnie de discipline, où il s’est mutilé.
887 L... Simulation de contracture de l’index droit. — Guérison dès l’arrivée de L... à la compagnie de discipline.
888 G... Mutilation volontaire, coupure profonde ayant déterminé l’amputation de la phalangette du gros orteil du pied droit. — G... a dit avoir été victime d’un accident à la scie à vapeur dans la maison où il était en service. Un certilicat lui avait été refusé par les propriétaires, et le médecin a affirmé qu’il y avait mutilation volontaire.
889 D... Simulation d’insuffisance d’acuité visuelle de l’œil droit. — Guérison dès l’arrivée de D... à la compagnie de discipline.
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890 J... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange de l’index droit.
891 F... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — F... a été condamné, le 1" octobre 1890, à trois mois de prison par le tribunal de Tulle pour mutilation volontaire.
892 D... Mutilation volontaire et déformation consécutive de l’index droit. Simulation d’idiotie.
893 M... Simulation de douleurs dans le genou gauche empêchant la marche. — M... a déclaré être guéri dés son arrivée à la compagnie de discipline.
894 L... Simulation de douleurs dans le genou gauche, empêchant la marche. — Guérison dès l’arrivée de L... à la compagnie de discipline.
893 D... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange du pouce gauche. Simulation d’idiotie. — D... s’est mutité pour une femme de maison publique, six mois après sa’comparution devant un conseil de discipline qui lui avait infligé soixante
jours de prison, dont huit de cellule, et avait considéré comme nécessaire son envoi dans un autre corps.
896 B... Simulation d’incontinence d’urine. — B... a subi, en deux ans, cent vingt-quatre journées de punition pour simulation d’incontinence d’urine. 11 a persisté, même après avoir écrit et signé l’aveu de sa simulation.
897 M... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange de l’index gauche.
898 M... Simulation de rhumatisme au genou droit. — M... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
899 G... Simulation d’entorse tibio-tarsienne du côté gauche.
— G... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
900 D... Simulation d’incontinence d’urine. — D... a continué à simuler pendant trois mois à la compagnie de discipline, puis il s’est amendé.
901 L... Mutilation volontaire du pouce de la main droite.
902 L... Simulation d’idiotie, mutilation volontaire, plaie superficielle par coup de fusil du gros orteil gauche. — L... s’est mutilé pendant qu’il était puni de cellule^pour le fait de simu- , lation.
903 H... Mutilation volontaire du pouce droit.
904 D... Mutilation volontaire de l’index droit.
903 G... Simulation de claudication (varices légères à la jambe gauche). — G... a simulé à la compagnie de discipline pendant quinze jours, et a cessé dès qu’il a été employé au bureau de la compagnie.
906 D... Simulation de douleurs de la jambe gauche. — D... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
907 G... Simulation de douleurs intra-thoraciques et abdominales. — G... a persisté jusqu’au bout dans sa simulation.
908 G... Simulation de boiterie et de tumeur de la jambe gauche. — G... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
909 V... Simulation de douleurs dans le membre intérieur droit et d’impossibilité absolue de la marche. — A la compagnie de discipline, V... se faisait traîner sur une brouette pour aller chercher sa soupe. 11 a persisté dans sa simulation pendant neuf mois, puis s’est amendé, abien fait son service et a obtenu une attestation de repentir.
910 S... Simulation d’incontinence d’urine puis d’héméralopie.
— Bravant l’opinion des médecins de la garnison et de l’hôpital deNieequi l’ontreconnu pour un simulateur avéré,S... a simulé jusqu’à sa libération après avoir subi une condamnation à
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deux ans de prison pour refus d’obéissance étant en service à Laghouat. La famille de S... a constamment encouragé ce jeune homme à simuler et à se dérober à ses devoirs militaires.
911 0... Simulation de surdité. — 0... adéclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline. S’étant engagé dans l’infanterie de marine, il avait été réformé n" 2 en 1888 pour infirmités contractées en dehors du service. 0... tire au sort en 1889; guéri, il est pris bon et appelé en 1890 au 37' d’infanterie. Dans ce régiment, il a subi cent-soixante et onze jours de punition dont cent-soixante de prison et onze de cellule pour simulation.
912 G... Mutilation volontaire, perte de la dernière et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — Condamnation, le 8 novembre 1890, à trois mois de prison par le tribunal de Bellac pour mutilation volontaire.
913 A... Mutilation volontaire, production d’une kératoconjonctivite double. — A... a été employé au bureau de la compagnie de discipline, où il écrivait et dessinait très bien.
914 B... Mutilation de l’index droit.
913 E... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la dernière phalange du pouce droit. — E... s’est mutilé pendant qu’il était eh permission.
916 M... Simulation de douleurs non définies. — M... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
917 B... Simulation d’incontinence d’urine. — B... a persisté dans sa simulation pendant trois mois, puis s’est amendé et a fait un bon service à la compagnie de discipline.
918 D... Simu'ation d’incontinence d’urine, simulation de contracture de l’avant-bras gauche en extension permanente. — D... a simulé jusqu’à sa libération.
919T... Simulation d’aliénation mentale (folie douce continue). — T... a continué à simuler jusqu’à sa libération.
920 G... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
921 P... Mutilation volontaire, perte complète de l’annulaire, du médius et des deux dernières phalanges de l’index droit.
922 E... Mutilation volontaire, ablation du gros orteil du pied droit. — Après avoir été acquitté par le tribunal de Bayonne, pour manque de preuves, déféré sur appel a minima à la Cour d’appel de Pau, E... a été condamné le 18 avril 1891 à trois mois de prison pour mutilation volontaire.
923 B... Simulation de surdité. ~ Sur les conseils de sa famille, même après avoir été pris en flagrant délit de simulation.
B... a simulé jusqu’à son arrivée à la compagnie de discipline, où il a déclaré être parfaitement guéri.
924 G... Simulation d’imbécillité. — G... répétait sans cesse que c’était trop long de s’être engagé pour cinq ans.
925 F... Mutilation volontaire par coup de feu, ablation de la phafangine et de la phalangette de l’index droit.
926 D... Simulation d’idiotie.
927 A... Mutilation volontaire par coup de feu; lésion de la main gauche et de l’avant-bras, plaies avec perte des tendons extenseurs des trois derniers doigts de la main et ankylosé consécutive, plaie de la face dorsale de la région inférieure de l’avant-bras avec persistance de cicatrice adhérente.
928 F... Simulation de maladies diverses. — F... s’est toujours fait porter malade quand, par son indiscipline, il se mettait dans un mauvais cas. Cet homme a, en un an, deux cent trentequatre jours de punition.
929 A... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit.
930 M... Mutilation volontaire; perte des deux dernières phalanges de l’index droit.
931 P... Mutilation volontaire par instrument tranchant, section partielle du deuxième orteil gauche. — P... a confectionné un instrument tranchant, le goulot d’un bidon ; c’est de cet instrument rudimentaire qu’il s’est servi pour se mutiler.
932 G... Mutilation volontaire, plaie superficielle de la partie dorsale du deuxième orteil gauche. — G... a avoué s’être mutilé pour être versé à la 4' compagnie de discipline.
933 P... Simulation d’incontinence d’urine et de matières fécales. P... a continué à simuler jusqu’à sa libération.
934 D... Simulation de boiterie. — D... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
935 G... Mutilation volontaire, plaie profonde des parties molles de l’index droit. — A son arrivée à la compagnie de discipline, D... a simulé l’imbécillité pendant quatorze mois et demi. 11 s’est amendé et a été employé comme scribe au bureau de la compagnie.
936 A... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange du pouce gauche.
937 G... Perle des deux dernières phalanges de l’index droit.
938 C... Mutilation volontaire par coup de feu (fusil de chasse), perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — G... a persisté à soutenir qu’il avait été victime d’un accident.
939 P... Mutilation volontaire, perle des deux dernières phalanges de l’index droit. — Condamnation, le 24 décembre 1891, à un mois de prison par le tribunal de Mende pour mutilation volontaire. — Pendant les trois premiers mois de son séjour à la compagnie de discipline. S... a simulé la folie furieuse, puis il s’est amendé et a reconnu qu’il n’était atteint d’aucune maladie.
940 N... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit.
941 L... Mutilation volontaire, perle de la deuxième phalange du deuxième orteil gauche.
942 G... Simulation d’incontinence d’urine et de niatières fécales. — Bien que reconnu comme simulateur, sain d’esprit et parfaitement responsable. G... a continué à simuler pendant quatre mois à la compagnie de discipline. Dans la suite, il a bien fait son service et a abandonné toute idée de simulation.
943 D... Incontinence d’urine et de matières fécales, simulation d’imbécillité. — D... s’est présenté à la visite régimentaire treize fois sans être reconnu malade. A la compagnie de disci- • pline, il n’a simulé qu’une seule fois l’incontinence, mais il a continué à simuler jusqu’à sa libération.
944 G... Simulation d’adénite inguinale droite. — G... et son camarade E... (l'* section, indisciplinés)'se piquaient la région de l’aine avec une épingle pour provoquer du gonflement. Tous les deux ont été surpris en flagrant délit de simulation. G... avait à ce moment neuf mois de séjour à la compagnie de discipline. La simulation a cessé, mais E... s’est mis ensuite à simu^ 1er l’imbécillité pendant quelque temps.
945 B... Simulation de claudication. — B..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
946 P... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Condamnation, le 7 octobre 1892, par le tribunal d’Angoulême pour mutilation, à quinze jours de prison.
947 L... Mutilation volontaire par ablation de la phalangette de l’index droit. — Arrivé à la compagnie de discipline, L... s’est mis à simuler l’imbécillité jusqu’à sa libération.
948 D... Mutilation volontaire des deux dernières phalanges de l’auriculaire gauche.
949 S... Simulation de boiterie et d’idiotie. — Après son arrivée à la compagnie de discipline. S... a continué à simuler pendant trois mois, puis il s’est amendé.
930 D... Mutilation volontaire par coup de feu, perte de la
totalité de l’index de la main droite. — D..., s’étant bien conduit à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été réintégré dans un corps de troupe.
931 M... Mutilation volontaire, perte de la deuxième phalange du deuxième orteil gauche. — M... s’est mutilé dans un moment où il était en prévention de conseil de guerre, le 12 novembre 1893; il est passé aux travaux publics, alin d’y subir une condamnation de trois ans pour destruction volontaire d’eftets appartenant à l’Etat. Antérieurement, M... avait déjà purgé trois condamnations.
932 D... Simulation de boiterie et d’idiotie. — Condamné le 24 décembre 1891 à deux mois de prison par le tribunal de Mende pour simulation, D... a simulé à la compagnie de discipline pendant un mois et s’est amendé ensuite.
933 D... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index gauche.
934 T... Simulation d’incontinence d’urine avec incontinence intermittente de matières fécales. — Après avoir continué à simuler pendant onze mois à la compagnie de discipline, T... s est amendé et a été envoyé au détachement de Bou-Saâda.
933 C... Mutilation volontaire par coup* de leu, perle de la totalité de l’index droit.
936 P... Simulation de palpitations et de douleurs dans les membres iniérieurs.
937 P... Simulation de maladies diverses, mutilation volontaire, plaie de l’index gauche avec section du tendon extenseur. P... a continué à simuler jusqu’à sa libération.
938 C... Simulation de douleurs abdominales. — C... a déclaré •être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
939 L... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — L..., ne s’étant pas présenté au conseil de révision, avait été pris bon absent. Cet homme n’avait que 1"',32 de taille; il ne cessait de répéter que, s’il avait su n’être pas bon pour le service, il n’aurait pas commis son acte de mutilation et se serait présenté devant le conseil de révision.
960 B... Simulation de laiblesse générale et de pertes séminales. — Quoique reconnu par les médecins comme robuste et bien constitué. B... a continué à simuler pendant quinze mois à la compagnie de discipline; il reconnaissait avoir obéi aux mauvais conseils des vieux de son pays. B..., par sa bonne conduite, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
961 J... Mutilation volontaire, perte de la dernière phalange du pouce droit.
962 H... Mutilation volontaire, perte de la totalité du petit doigt de la main gauche.
963 J... Simulation d’arthrite du genou gauche et de gêne respiratoire. — Dès son arrivée à la compagnie de discipline, J... a déclaré être guéri.
964 B... Mutilation volontaire par coup de feu (cartouche à blanc); perte des quatrième et cinquième doigts de la main gauche ainsi que des quatrième et cinquième métacarpiens. — B... s’est mutilé en revenant d’un exercice de service en campagne. S’étant bien conduit à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été réintégré dans un corps de troupe.
963 C... Mutilation volontaire, perte de la troisième phalange de l’index et du médius droits.
966 R... Mutilation volontaire, perte de la troisième phalange et de la deuxième de l’index droit. — Changé de compagnie pour cause d’indiscipline.
967 A... Simulation d'aphonie. — Ayant été atteint de grippe et d’aphonie passagère. A... a continué à simuler cette maladie non seulement au régiment, mais à la compagnie de discipline, où il a persisté pendant trois mois. S’étant amendé dans la suite, A... a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
968 C... Simulation de douleurs lombaires et de parésie des membres inférieurs. — C... n’a plus simulé dès son arrivée à la compagnie de discipline.
969 C... Simulation de boiterie, de folie et d’idiotie. — C... a simulé avec ténacité pendant presque tout son séjour à la compagnie de discipline. Il ne s’est déclaré guéri qu’un mois avant sa libération.
970 H... Simulation de douleurs non localisées. — En deux ans, H... s’est attiré 188 jours de punition, dont 32 de prison. H..., à son arrivée à la compagnie de discipline, a déclaré être guéri.
971 B... Simulation de goitre et aliénation mentale. — B... a tourné à l’indiscipline, mais n’a pas persisté à marcher dans cette mauvaise voie.
972 C... Mutilation volontaire, brûlures étendues au bras et à l’avant-bras gauche par application d’eau forte. — Condamné te 24 octobre 1892 à un mois de prison par le tribunal du Puy pour mutilation volontaire, C... a fait intégralement son service à la compagnie de discipline.
973 B... Simulation de douleurs déterminant une impotence absolue de la jambe ; œdème provoqué par frictions violentes et applications irritantes. — B... a déclaré être guéri aussitôt après son arrivée à la compagnie de discipline.
974 N... Mutilation volontaire; perte de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l'index droit. — A son arrivée à la compagnie de discipline, N... s’est mis à simuler l’incontinence d’urine et l’idiotie. 11 a cessé après trois mois ; aussitôt employé comme garde-magasin, il s’est dès lors bien conduit, a gagné une sortie et a été envoyé dans un régiment.
973 P... Simulation de bronchite chronique; simulation d’impotence attribuée à une blennorrhagie. — Envoyé à la compagnie de discipline, il a continué à simuler pendant un mois seulement et a été employé jusqu’à sa libération à l’atelier du cordonnier.
.976 G... Mutilation volontaire par un coup de hache, perte de la totalité de l’index gauche. — G... a eu, eîi onze mois, 324 jours de punition pour indiscipline.
977 S... Simulation d’incontinence d’urine. — S... a persisté jusqu’à sa libération. (Voir, pour un fait relatif à S..., le cas n“ 1010.)
978 B... Simulation d’idiotie; incontinence, intermittence d’urine et de matières fécales. — A simulé jusqu’à sa libération.
979 P... Simulation de surdité. — En arrivant à la compagnie de discipline. B... a déclaré être en bonne santé, regrettant beaucoup, disait-il, d’avoir écouté les mauvais conseils des gens de son pays.
980 L... Mutilation volontaire par coup de serpe, perte de la dernière phalange de l’index droit. — L... se fait couper le doigt sur un billot; il a persisté à dire qu’il avait été victime d’un accident en aidant son père à découper un lapin à coups de serpe.
981 B... Simulation d’idiotie. — B... a continué à simuler jusqu’à sa libération. Quelques jours avant, sa physionomie s’était déjà transformée on pensant au départ prochain. B... avait eu une condamnation pour contrebande antérieurement à son incorporation.
982 D... Simulation d’incontinence d’urine. — Après avoir simulé pendant neuf mois à la compagnie de discipline, D... a fini par écouter les bons conseils qu’on lui donnait, a gagné une sortie et a été réintégré dans un corps de troupe.
983 H... Mutilation volontaire par coup de leu (fusil 1886); perte de la totalité de l’index droit et d’une partie du métacarpien c
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mulé. Par sa bonne conduite, il a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment.
983 N... Mutilation volontaire, perte de la deuxième phalange du gros orteil gauche. Simulation passagère d'imbécillité. — N... s’est attiré une condamnation à un mois de prison pour relus d’obéissance.
986 P... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la deuxième phalange de l'index droit.
987 R... Simulation de varices et de gène de la marche. — Guérison dès l’arrivée de R... à la compagnie de discipline.
988 H... Mutilation volontaire; perte de la troisième, de la deuxième et d’une partie de la première phalange de l’index droit. — Changé de compagnie pour cause d’indiscipline.
989 B... Simulation d’aliénation mentale. — En simulant sans relâche. B., est devenu fou réellement cinq mois après son arrivée à la compagnie de discipline; il a été réformé n" 2 à Marseille et dirigé sur l'asile d’aliénés de cette ville.
990 S... Simulation de maladies diverses. — S... était malade toutes les fois qu’il fallait aller en service ou en prison. 11 a simulé jusqu’à sa libération.
991 L... Mutilation volontaire, perte de la totalité de la troisième, de la deuxième et d’une partie de la première phalange de l’index droit. — L..., parsa bonne conduite, a gagné une sortie et a été ultérieurement réintégré dans un corps de troupe.
992 C... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la une phalange de l’index droit. — A peine arrivé à la come de discipline, C... est parti en absence illégale avec un
de ses camarades (cas 986). Ils ont été condamnés tous les deux à six mois de prison pour absence illégale et dissipation d’ellets appartenant à l’Ktat. C... est depuis 1896 passé aux travaux publics.
993 D... Simulation de boiterie. — Dès son arrivée, D... a déclaré ne plus boiter.
994 B... Simulation d’idiotie, incontinence d’urine et de matières fécales. — B... a continué à simuler à la compagnie de discipline pendant dix mois ; ayant été désigné pour faire partie du détachement d’El-Goléa, B... a cessé de simuler, mais pour tomber aussitôt dans l’indiscipline. Il n’a pas tardé à se faire condamner à six mois de prison pour dissipation d’effets appartenant à l’État.
993 G... Simulation de rhumatisme musculaire. — G... a simulé pendant huit mois après son envoi à la compagnie de discipline. Ayant été désigné comme devant partir. G... a refusé d’obéir (voir cas 1.040, où est résumée la relation de l’incident).
996 A... Simulation de rhumatisme musculaire. — A... a déclaré n’avoir aucune maladie et a bien fait son service pendant son séjour à la compagnie de discipline.
997 G... Mutilation volontaire, perte de la totalité de l’index gauche. — Etant à la 3' compagnie de discipline. G... s’est mutilé pour être envoyé à la 4' compagnie. Il a été condamné à deux ans de prison, et à l’expiration de sa peine casé dans une compagnie de pionniers, puis au corps des disciplinaires des colonies.
998 D... Mutilation volontaire par coup de hachette; perte de la troisième phalange et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — D... a avoué s’être mutilé en élaguant des peupliers, pour rester dans la vie civile et se marier. Il s’est bien conduit à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été réintégré dans un corps de troupe.
999 C... Mutilation volontaire, perte de la troisième et d’une partie de la deuxième phalange de l’index droit. — G... s’est mutilé dans le but de rester chez lui et de pouvoir ainsi venir en aide à sa mère dans le besoin. G..., ayant eu une bonne conduite à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
1000 G... Simulation d’amblyopie. — Gondamnation, le 21 décembre 1889, à six mois de prison pour tentative de fraude en matière de recrutement. Par sa bonne conduite G... a gagné une sortie et a été versé dans un corps de troupe.
1001 B... Mutilation volontaire, perte de la totalité de l’index droit et d’une partie du métacarpien correspondant.
1002 P... Simulation d’idiotie. — Pendant son séjour à la compagnie de discipline, P... s’est fait condamner une première fois pour refus d’obéissance; une deuxième fois, étant en cellule, pour avoir détruit des effets appartenant à l’État (deux ans de travaux publics).
1003 G... Mutilation volontaire par coup de feu. Perte de la dernière phalange de l’annulaire gauche; plaie des articulations des autres phalanges et ankylosé consécutive. — G... a prétendu avoir trouvé un fusil armé et s’être blessé en voulant le désarmer. Ayant été envoyé à El Goléa, G... s’est bien conduit, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment d’infanterie.
1004 M... Mutilation volontaire par coups do serpe; perte de 'la troisième et de la deuxième phalange de l’index droit ainsi
que d’une petite portion de la première phalange. — M... a été frappé de deux coups de serpe; le premier trait de section partait en arrière de la racine de l’ongle vers le troisième pli de flexion. L’os étant taillé en biseau aux dépens de sa face dorsale, il est probable que M... s’est tait mutiler par une autre personne. S’il s’était blessé lui-même en frappant de sa main, gauche, l’os aurait, selon toutes probabilités, été taillé en biseau aux dépens de l'un de ses côtés et particulièrement de son bord interne.
1003 B... Simulation de claudication et de sciatique. — B... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline.
1006 B... Simulation de claudication. — B... a prétendu une première fois être tombé dans l’escalier de la caserne; une autre fois, il a dit avoir été pressé par un cheval contre un râtelier. B... était en congé de convalescence lorsque son père, prévenant l’autorité militaire de la fraude de son fils, fit cesser la simulation dont ce dernier s’était d'ailleurs vanté par écrit.
1007 L... Mutilation volontaire par un instrument tranchant, perte de la phalangette de l’index droit. — L... a avoué s’être servi pour se mutiler d’un marteau tranchant dont se servent les carriers pour tailler la pierre tendre.
1008 C... Simulation de claudication (Iracture ancienne de la malléole externe et atrophie légère de la jambe gauche). — G... a déclaré être guéri dès son arrivée à la compagnie de discipline. Il y a lait un bon service, a gagné une sortie et a été réintégré dans un régiment.
1009 L... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la deuxième phalange de l’index droit. — L... a bien lait son service à la compagnie de discipline, a gagné une sortie et a été versé dans un régiment.
1010 L... Simulation d’impotence de l’avant-bras gauche (Iracture ancienne normalement consolidée). — L..., désigné pour Ghardaia, a continué à simuler. Pendant la deuxième étape, entre Sidi-Aïssa et Aïn-Hadjel, L..., de connivence avec S... (cas 977), a prétendu, ainsi que ce dernier, ne pouvoir porter son arme. S... a vendu à des Arabes son fusil et sa capote, L... sa baïonnette et ses edets. L... a été condamné à dix-huit mois de prison et S... à deux ans.
1011 P... Mutilation volontaire, perte de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — P..., par sa bonne conduite, a gagné une sortie et a été ultérieurement réintégré dans un corps de troupe.
1012 G... Simulation d’amblyopie. — G... vivait à Paris avec une femme qui l’avait d’abord engagé à se mutiler; il a préféré simuler l'amblyopie. Dès son arrivée à la compagnie de discipline, G... a reconnu ne pas être malade et a été employé au bureau de la compagnie.
1013 F... Simulation d’aliénation mentale, incontinence d’urine et de matières fécales. — En un mois et seize jours, P... s’est attiré soixante-sept jours de punition dont cinquante-trois de prison. Pour toute défense, cet homme a dit au conseil de discipline que « si sa maladie ne lui permettait pas de faire son service, il fallait le renvoyer chez lui ». F... a persisté dans sa simulation et a été condamné à un an de prison pour refus d’obéissance.
1014 P... Simulation de déviation accentuée de la jambe droite consécutive à une brûlure (cicatrice étendue de 23 centi-
mètres carrés, mais non adhérente et tout à fait superficielle).— P... a persisté à simuler, à la compagnie de discipline, l'impotence absolue. A son arrivée il s’était lait porter dans une brouette pour aller de la diligence à la caserne. (Le cas de V..., 912, est identique.)
1015 B... Mutilation volontaire par coup de hache; perte des deux tiers de la troisième phalange de l’index et du médius droits, ankylosé de l’articulation
gine ourlienne. — A..., dès son arrivée à la compagnie de disci- < pline, a déclaré être guéri.
1017 G... .Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — G..., par sa bonne conduite, a g une sortie et a été ultérieurement réintégré dans un corj troupe.
1018 D... Simulation d’imbécillité et d’incontinence d D... a reconnu être guéri à son arrivée à la compagnie d pline, s’est bien conduit, a gagn' dans un régiment.
1019 B... .Mutilation volontaire par coup de feu (fusil 1886); perforation de la main droite entre le troisième et le quatrième métacarpien. — Arrivé à la compagnie de discipline. B... a simulé la boiterie, l’idiotie et l’incontinencs d’urine. Il a cessé de simuler avant sa libération.
1020 M... Simulation de troubles cérébraux. — En trois mois .M... s’est fait infliger douze jours de punition et seize de cellule; mis deux fois en observation à l’hôpital d’Oran, M... a été renvoyé comme simulateur; après un an de séjour à la compa-
gnie de discipline (les facullés de M... ayant diminué notablement), il a été réformé pour faiblesse intellectuelle. M... donnait comme explication qu’il était malade depuis la mort de son père.
1021 M... Mutilation volontaire; plaie profonde de l’index gauche au niveau de l’articulation de la troisième et de la deuxième phalange. — Quoique mutilé, M..., en arrivant à la compagnie, a simulé la boiterie, l’idiotie. II s’est attiré une condamnation à un mois de prison pour refus d’obéissance et, à l’expiration de sa peine, a été versé à la 3” compagnie de discipline.
1022 J... Mutilation volontaire par perte de la phalangette de l’index droit. — Condamnation le 13 novembre 1893 à trois mois de prison par le tribunal du Puy pour mutilation volontaire. A son arrivée à la compagnie de discipline, J... a simulé l’idiotie; après être resté en observation deux mois à l’hôpital, il est tombé malade. Envoyé en convalescence, il a dès son retour bien fait son service, a gagné une sortie et a été ultérieurement renvoyé dans un régiment.
1023 M... Mutilation volontaire, perte, des deux dernières phalanges de l’index gauche. — Par sa bonne conduite M... a gagné une sortie et a été réintégré dans un corps de troupe.
1024 D... Simulation d’arthrite traumatique du genou et d’impotence de la jambe droite. — D... n’a plus simulé pendant son séjour à la compagnie de discipline. Il s’est bien conduit, a gagné une sortie et a pu être renvoyé dans un régiment.
1023 G... Mutilation volontaire par coup de feu; perforation de l’avant-bras droit au niveau du tiers inférieur, trajet dans les parties molles au voisinage du cubitus et en dedans de ces os, troubles trophiques consécutifs de la région innervée par le cubital. — G... s’est mutilé avec une balle 1874 en revenant du tir. Cet homme est devenu indiscipliné. Employé comme infirmier, il s’est fait retirer son emploi et a été envoyé à Bou- Saada.
1026 M... Simulation d’impotence du bras droit, imputée à üne fracture ancienne de la clavicule. — M... a cessé de simuler après dix-huit mois de séjour à la compagnie de discipline. Il a été employé dès lors comme jardinier.
1027 P... Simulation de rhumatisme articuiaire des deux jambes. — P... a avoué avoir simulé. Il a été, après le temps de séjour minimum, réintégré dans un régiment.
1028 R... Simulation d’impotence des deux jambes. — R..., quinze mois après son arrivée à la compagnie de discipline, a avoué avoir simulé pour quitter le service et se marier.
1029 S... Mutilation volontaire par coup de revolver (balle de 8""), perloration des parties molles de la cuisse gauche.
1030 M... Mutilation volontaire, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — (Voir le cas 1040 pour la relation d’un lait relatif à M...)
1031 L... Simulation d’impotence de la jambe gauche et de varices. — L..., ayant reconnu n’avoir pas de varices, s’est assez vite amendé. Quelque temps avant l’inspection générale de 1896, au moment des exercices d’entrainement, L... se maintenait facilement à la hauteur de ses camarades quand ceux-ci marchaient au pas gymnastique.
1032 A... Mutilation volontaire par coup de feu (fusil 1874), perforation en séton du gros orteil du pied gauche. — A... s’étant couché sur son lit a appuyé le canon sur ce gros orteil, dont les parties molles ont seules été intéressées. A... a dit que s’il avait pensé pouvoir être envoyé dans une compagnie de discipline, il se serait tué sur le coup.
1033 B... Simulation de névralgie lombaire et de rétention d'urine. — B... a continué à simuler pendant un mois et demi environ. Après ce laps de temps, il a reconnu n’être plus malade et a été envoyé en détachement à Sidi-Aïssa.
1034 M... Simulation de paraplégie. — Arrivé à la compagnie de discipline en simulant la paraplégie absolue, M... s’est fait traîner sur une petite voiture pour aller à l’hôpital, où il a été mis en observation pendant les premiers jours. Après une semaine, M... s’est sauvé de l’hôpital la nuit par escalade et a été arrêté par les gendarmes.
1035 L... .Mutilation volontaire; perte de la dernière et de la moitié de la deuxième phalange de l’index droit. — L..., avant son incorporation,a été condamné pour voile 14 juin 1894 par le tribunal de Douai.
1036 V... Mutilation volontaire par coup de serpe; perte de la phalangette de l’index droit. — V..., étant marié, s’était mutilé pour échapper à ses obligations militaires. Il a été dénoncé par un de ses voisins comme s’étant mutilé volontairement.
1037 M... Mutilation volontaire par coup de couteau; plaie de l’articulation de la troisième sur la deuxième phalange de l’index droit. — M... était en traitement pour plaie à la jambe droite dont il tirait prétexte pour ne pas faire deservice, lorsque, ayant, unenuit, dérobé un couteauà la cantine la plusproche,il
s’ftst caché dans les latrines de l’inlirmerie et, avec ce couteau, s’est lait une plaie intéressant toute la lace radiale de l’index droit au niveau du pli de flexion de la troisième sur la deuxième phalange. Après avoir prétendu qu’il avait été blessé par un camarade, M... a allégué son état d’ivresse ce jour-là et dit qu’il ne se souvenait de rien. A son arrivée à la compagnie de discipline, M... a simulé l’idiotie pendant un mois et demi; il s’est bien conduit à partir du jour où il a été envoyé au détachement de Sidi-Aïssa.
1038 L... Mutilation volontaire par coup de feu (carabine de cavalerie); perle des deux dernières phalanges du médius de la main gauche avec production de deux lambeaux latéraux. — L..., s’étant mutilé pendant la faction, a dit avoir été victime d’un accident pendant que de sa main gauche il couvrait la bouche du canon contre la pluie. Son plan était bien arrêté, puisque L... a fait usage de deux cartouches.
Cns 1038. Coup de feu .d la main gau- Cas 1038. Même main, face dorsale. clie(nouvellecarabinedecavalerie).
Perte des deux dernières phalanges du médius; aspect de la cicatrice
1039 B... Mutilation volontaire par coup de couperet; perte de l’usage de la main gauche, section pratiquée au niveau de la face palmaire, séparation presque complète de l’index, du médius et de l’annulaire gauche au niveau de l’articulation phalangû-pbalanginienne. Ankylosé consécutive et cicatrice de chacun des trois doigts. - B..., s'étant présenté plusieurs (ois à la visite et ne paraissant pas malade, avait été mis en observation à l’infirmerie. Ayant été désigné pour sortir au bout de
deux jours, B... est allé dans une des cuisines de la caserne et, saisissant un couperet, s’est mutilé.
1040 J... Simulation d’impotence des membres inférieurs; fracture ancienne de la jambe au tiers intérieur, pas de cal exubérant. — Sur quatorze mois, J... en a passé quatre en congé, trois à l’iiôpital, et s’est attiré cinquante-six jours de punition, dont seize de prison et sept de cellule. J... ayant été désigné ainsi que T... (1" section indisciplinée), M... (mutilé cas 1030) et G... (simulateur cas 993) pour El-Goléa, s’est mis à simuler.
1041 L... Mutilation volontaire par coup de serpe; perte des deux dernières phalanges du médius et de l’annulaire gauches, perte de la phalangette du petit doigt. — L... s’est mutilé en plaçant sa main sur un morceau de bois rond, ce qui explique pourquoi le médius et l’annulaire ont été les doigts les plus
Cas 1041. Mulilalioii de la main gau- (Cas 1041. Même main, iace dorsale), elle par coup de serpe. Lésion des troisdcrnlersdoigts. Face palmaire
lésés. Avant de se mutiler, L... avait essayé par des piqûres répétées de s’altérer l’œil gauche. Il a avoué devant le conseil de discipline qu’il préférait mourir que d’accomplir son service militaire. Antérieurement, il avait manifesté plusieurs fois publiquement l’intention formelle de déserter ou de chercher un moyen de passer devant un conseil de rélorm3. L... s’est mutilé pendant le cours d'une absence illégale de vingt et un jours. Malgré ses mauvaises intentions au début, L... se conduit bien depuis son arrivée à la compagnie de discipline.
1042 P... Mutilation volontaire par coup de leu (balle de tir réduit); plaie pénétrante de l’index droit avec fracture de la deuxième phalange de cet os, légère exostose consécutive. — Rentrant de permission, P... s’est mutilé en se servant d’une arme sans l’ôter du râtelier; le projectile, s’étant logé dans une poutre, a donné la direction exacte du coup de leu et permis de prouver que P... n’avait pas été victime d’un accident comme il le prétendait.
hachette. Plaies des parties molles à la face dorsale et interne de la deuxième phalange de l’index, aux première’et deuxième phalanges de l’annulaire et de l’auriculaire. Perte des deux dernières-phalanges du médius, large plaie des parties molles à la face dorsale de la main (région métacarpienne) ; cicatrice adhérente consécutive, flexion des doigts très limitée, impotence fonctionnelle très marquée de la main. — Deux mois après son arrivée à la compagnie de discipline, D... s’est misà simuler l’incontinence d’urine, et persiste encore six mois après son arrivée. Il prétend se « trouver très bien de coucher sur la planche plutôt que dans son Ht». Quand on l’engage à cesser toute simulation, D... se met à ricaner et ne veut rien répondre.
1044 G... Simulation de faiblesse, suite de chute et de paralysie à l’âge de 5 ans. Il n’a été fourni aucune preuve de l’accident et il ne reste aucune trace de la lésion qui aurait existé.
(C... ne s’étant pas présenté au conseil de révision a été pris bon absent.) — La simulation a été affirmée par les médecins du corps de l’hôpital du camp de Châlons et de l’hôpital d’Aumale. C... a toujours persisté à.dire : « qu’il ne peut pas travailler, que ce n’est pas de sa faute s’il est toujours malade ». Quand on veut essayer dé ramener C... à de bons sentiments, il répond toujours en racontant les histoires les plus Invraisemblables. En mai 1896, C... était à l’hôpital pour cachexie; il mangeait très peu et restait toujours couché, le manque total et volontaire d’exercice ayant déjà notablement altéré sa santé. C... espérait que par ce moyen il pourrait sortir de l’armée, dans laquelle, d’ailleurs, il n’a jamais été qu’un être inutile et encombrant.
l’infanterie, il a été reconnu apte à taire un bon service troupes à pied. Ayant persisté à ne vouloir faire aucun D... a été envoyé à la compagnie de discipline. Après un séjour, D... s’est amendé et a déclaré pouvoir faire son
1047 B... Mutilation volontaire par tranchant d’une machine à couper les ajoncs. Section des deux dernières phalanges de l’index droit, de la troisième et de la moitié de la deuxième phalange du médius droit. — B... s’est mutilé pendant une absence
illégale; il a essayé de faire croire qu’il avait été victime d’un accident, ce qui a été reconnu inexact. Avant de songer à se mutiler, B... avait tenté de se rendre malade en mangeant du tabac; dans ce but, il ramassait tous les débris de cigares et de cigarettes qu’il trouvait.
1048 D... Simulation d’amygdalite chronique. — D... a avoué devant le conseil de discipline avoir provoqué l’inflammation des amygdales au moyen de poudre de cantharide.
• 1049 D... Simulation de mutisme et de bégaiement très prononcé. — Quoiqu’il soit de notoriété publique que D... n’a qu’une difficulté de parole très légère, cet homme persiste à simuler, même à la compagnie de discipline.
1030 L... Simulation d’impotence fonctionnelle du membre inférieur gauche. Cicatrice ancienne de cinq centimètres de diamètre située à la partie Inférieure de la région postérieure de la jambe. Cette cicatrice, n’étant pas adhérente, ne peut aucunement gêner L... au point de le faire marcher sur la pointe du pied en déterminant une flexion permanente du genou. — Avant d’être arrivé à Aumale, L... a reconnu sa simulation en causant avec les gendarmes de Bir-Rabalou, chargés de l’escorte du convoi.
1031 R... Simulation de maladies diverses etde myopie exagérée (acuité visuelle constatée normale d’après l’extrait du registre médical d’incorporation). — • Dès le lendemain de son arrivée à la compagnie de discipline, R... a été désigné pour Ouargla. En cours d’étape, il s’est donné volontairement la dysenterie en mangeant de la coloquinte et a fait à l’hôpital de Djolfa un séjour de deux mois. Un disciplinaire du même convoi (1'“ section indisciplinée) était déjà mort à Bou-Saàda après avoir mangé, lui aussi, de la coloquinte trouvée le long du chemin.
1032 F... Simulation d’impotence fonctionnelle rattachée par F... à une chute de cheval (membres inférieurs). Simulation de folie, plaies provoquées et entretenues aux jambes ainsi qu’aux mains dans le but de rendre impossible tout travail à cheval. — F... n’a jamais voulu reconnaître qu’il est un simulateur. Non content d’avoir au régiment simulé les maladies précitées, F..., dans les premiers jours du mois de mai, étant àBou-Saâda, puni de cellule, a continué adonner libre caprice à ses instincts. 11 a cherché à provoquer l’apparition d’une hernie inguinale probablement au moyen de piqûres de la région et en se livrant ensuite dans sa cellule à un pas gymnastique effréné pour activer l’apparition des phénomènes inflammatoires.
1033 D... Simulation d’idiotie et de folie; simulation d’incontinence d’urine et de matières fécales. — D... s’est attiré, en vingt mois, 304 jours de punition pour s’être présenté dix-sept
fois à la visite du médecin et avoir fait à ses supérieurs des réponses déplacées. D... a conlinuéà simuler jusqu’à sa mort, qu’il a d’ailleurs été chercher. Un soir du mois d’août, étant de faction devant l’entrée de la caserne de la compagnie de discipline, D... a abandonné son poste et est allé se cacher dans les joncs près de l’oued Lekhal. Huit jours après, il est mort d’un accès pernicieux dans la prison militaire d’Alger, où il avait été transféré.
10o4 B... Simulation de palpitations de cœur; simulation d’érythème par suite de l’application de pommades irritantes. — B... s’est vanté au régiment de se faire reconnaître malade quand il voudrait. A la compagnie de discipline B... a changé de tactique : il pleurniche, essayant d’apitoyer sur son sort ses chefs et surtout le médecin. Ayant été récemment atteint de bronchite suspecte, B... a lait un assez long séjour à l’hôpital. C’était pour B... la suprême jouissance de n’avoir qu’à boire, manger et dormir. A la suite de ce séjour. B... semble s’ètre amendé dans une certaine mesure.
lOoÿ L... Mutilation volontaire par coup de hachoir. Perte des deux dernières phalanges de l’index et du médius de la main gauche. — Purgeant à la i)rison militaire de Clermont-Ferrand une condamnation à deux mois de prison pour vol, L... était employé à couper des têtes de bottes de paille avec un hachoir, lorsque, profitant d’une courte absence du gradé surveillant, il a violemment soulevé le couteau guillotine et l’a abaissé sur ses doigts. Le coup a été si violent que l’un des fragments du doigt a été projeté à terre à une certaine distance.
1036 C... Simulation de boiterie de la jambe droite (fracture ancienne de la jambe au tiers inférieur bien consolidée). Aucune lésion de l’articulation voisine, aucun trouble trophique. Simulation de tentative de suicide par coup dg baïonnette dans la région épigastrique. — Dès son arrivée à la compagnie de discipline, C... a reconnu avoir simulé. Étant en détachement à Sidi- Aïssa (février 1896), C... a obéi aux mauvais conseils d’un indiscipliné et a déserté avec lui. Au moment où il a été arrêté par les gendarmes, il venait de faire plus de 200 kilomètres en quatre jours dans des chemins à peu près impraticables. C... a bénéficié de la clémence du jury et a été acquitté du chef de désertion à l’intérieur.
1037 R... Simulation d’aliénation mentale, puis d’imbécillité; simulation de douleurs à la tête, aux flancs et aux membres inférieurs, ces dernières étant imputées à une entorse ancienne du pied. — R... a persisté à simuler pour ne rien faire à la compagnie de discipline. 11 feint de comprendre imparfaitement
ce qu’on lui dit, et quand on veut le faire parler plus qu’il ne veut, il se met à rire comme un idiot.
1058 W... Mutilation volontaire par coup de (eu, perte des deux dernières phalanges de l’index droit. — W... a avoué que, tenant beaucoup à ne plus servir, il croyait pouvoir se faire réformer.
1059 C... Simulation de hernie inguinale à droite et de violentes douleurs au moindre effort pratiqué. — G... représente un des types de simulateurs acharnés décidés à gagner la partie à tout prix, même à celui de leur existence. Envoyé en observation à l’hôpital, C... ne mangeait que peu ou pas et restait couché constamment. A la suite des à-coups que, par calcul, C... avait fait subir à sa santé générale, cet homme a été évacué une deuxième fois sur l’hôpital du Dey à Alger (la première fois, les médecins chargés de se prononcer en ce qui concernait la hernie avaient conclu à la simulation). La commission de réforme, mue par des sentiments de haute bienveillance pour cet homme en état de déchéance organique, de misère physiologique très prononcée, l’a réformé pour « faiblesse intellectuelle ». Cependant C... nous paraissait parfaitement responsable; quinze jours avant sa deuxième évacuation sur l’hôpital du Dey, il disait à l’hôpital d’Aumale devant ses camarades : « Si mes affaires ne vont pas, je crois bien que je ne reviendrai jamais en France. » Une fois réformé,' étant à Aumale pour quelques jours, C... a bien su réclamer au vaguemestre le nombre exact de timbres déposés en son nom.
1060 A... Mutilation de la main droite par coup de feu (carabine de cavalerie). Orilice d’entrée arrondi voisin de l’articulation du poignet, siégeant à la face palmaire entre les éminences thénar et hypothénar; orifice de sortie à la lace dorsale, des dimensions d’une pièce de 5 francs très irrégulière. Eclatement de plusieurs os du carpe; fracture avec esquilles des deuxième et troisième métacarpiens et fracture du quatrième métacarpien; rupture des tendons extenseurs de l’annulaire et du médius; perle étendue des parties molles du dos de la main. Cicatrice adhérente, gêne considérable des mouvements de la main. Troubles trophiques des doigts et de la main, lésions des ongles, troubles circulatoires, teinte violacée des téguments; l’apparition du froid déterminant des tournioles et des phlyctènes sur les doigts. H... a constamment sa main enveloppée dans un gant de laine. — H... s’est mutilé dans le but d’obtenir un congé de convalescence pour suivre une chanteuse revenue a Paris. Pour arriver à ses lins. H... a pris une balle ramassée au champ de tir (où il avait été employé comme marqueur quelques
jours auparavant) et l’a enfoncée par sa pointe dans un étui de cartouche à blanc. La façon particulière dont le projectile a été disposé explique l’étendue et la gravité des lésions produites.
Mal.-idics simulées.
1061 M... Mutilation volontaire par fusil 1886. Disjonction du pied droit au niveau de la région médio-tarsienne, orifice d’entrée arrondi situé sur le dos du pied; orifice de sortie au milieu de la face palmaire légèrement linéaire. Cicatrice trapézoïdale au dos, ovalaire à la plante. Pas d’adhérences, légère raideur dans les mouvements du pied consécutive à une lésion partielle de l’extenseur commun. — Pendant quarante-trois jours, M... a laissé croire qu’il avait été victime d’un accident dû à la négligence d’un camarade, alors qu’il s’était mutilé volontairement en revenant d’un exercice de tir. A l’inspection générale de 1896, après huit mois de séjour à la compagnie de discipline, M... a dit qu’il s’était mutilé pour échapper à l’animosité d’un caporal et qu’il avait préféré exécuter un tel acte que de finir tôt ou tard par le conseil de guerre.
1062 B... Tentative de mutilation volontaire de la main droite. Gêne fonctionnelle du poignet et chevauchement partiel des doigts, surtout de l’auriculaire droit, résultant de la constriction permanente pratiquée au niveau du poignet et de la main avec une corde de quatre mètres de longueur et un demi-centimètre de diamètre et présentant sept nœuds régulièrement disposés à égale distance les uns des autres. — La guérison de B... a été obtenue pendant son séjour à la compagnie de discipline. J’ai lait fabriquer par B... lui-même un petit appareil destiné à maintenir l’écartement des doigts et à permettre de
pratiquer des mouvements communiqués. Des exercices quotidiens, des manœuvres combinées de flexion et d’abduction des doigts ont abouti à une récupération de tous les mouvements et à la disparition de la déformation pratiquée. B..., ayant d’abord
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prétendu avoir été victime d’un accident (chute), n’a avoué sa faute qu’aprés avoir constaté qu’il était bien guéri, 11 semble
que ce jeune homme ail été encouragé dans ses errements par sa famille, puisque, au début du séjour de B... à la compagnie de discipline, le père a écrit deux lettres comminatoires et adressé une plainte au Ministre de la guerre pour soutenir et défendre la cause de son Qls.
1063 G... Simulation de surdité. — A la date du 22 novembre 1895, pendant que M. le médecin-major Fix faisait déshabiller G..., un infirmier laissait tomber à terre une pièce deOlr. 10. G..., croyant que la pièce était tombée de sa poche, se retournait brusquement, prouvant ainsi que son acuité auditive était normale. Le 24 novembre, un examen complet démontre que G... n’a aucune lésion des conduits auditifs du pharynx et du nez. Envoyé en observation à l’hôpital. G... obstruait ses conduits auditifs externes avec des feuilles de papier à cigarette roulées en boulettes. A son arrivée à la compagnie de discipline, G..., présenté au médecin, dit qu’il a exagéré une surdité naturelle. Malgré ladite surdité invoquée. G... répond très bien aux questions faites par le médecin à voix et à distance normales, même quand ce dernier, cachant sa bouche avec la main, empêche toute lecture sur les lèvres. Le 18 avril. G... avoue qu’il entend très bien; s’il a lait cet aveu, c’est dans l’espoir d’être employé comme élève cordonnier, situation qu’il recherche.
1064 G... Simulation d’impotence du membre inférieur droit. Marche en abduction forcée avec rotation en dessous du membre. — G... a invoqué à l’appui de sa lésion : 1" une entorse ancienne du pied, bien guérie, remontant à l’âge de 7 ans; 2“ une contusion du genou consécutive à un coup de pied de bœuf, accident arrivé quand G... avait 18 ans et dont il ne reste aucune trace. G..., arrivé à la compagnie de discipline, a dit être guéri; il a, d’ailleurs, de Bouïra à Aumale, fait des étapes à pied en suivant d’un bon pas les gendarmes à cheval chargés de l’escorte du convoi.
1065 E... Simulation de boiterie et de sciatique. — E... a écouté les conseils d’un camarade réellement atteint de sciatique qui lui a dit que « des douleurs ne se voyaient pas ». E... n’a, jamais Invoqué ni traumatisme ni affection rhumatismale comme causes de sa lésion. Dès son arrivée à la compagnie de discipline, E... reconnaît qu’il n’a jamais rien eu comme maladie l’empêchant de faire son service.
1066 P... Mutilation volontaire de l’avanl-bras gauche par
•coup de feu (fusil 1886). L’avant-bras a été traversé à sa partie moyenne de part en part, l’orifice d’entrée siégeant à la face palmaire, l’orifice de sortie à la face dorsale. Le projectile est passé entre le radius et le cubitus en faisant une légère encoche sur le bord interne du cubitus. Cicatrices petites, très peu adhérentes aux parties molles sous-jacentes; aucune lésion trophique. Fonctionnement parfait de l’avant-bras et de la main. — P... s’est mutilé en étant de faction. 11 a persisté à dire qu’il a été blessé par accident en voulant empêcher un inconnu, qui l’avait attaqué, de s’emparer de son arme. Cette histoire a été inventée de toutes pièces par P...
1067 D... Simulation d’impotence des membres inférieurs et
particulièremenf du membre inférieur gauche. Simulation de douleurs de moyenne intensité dans l’épaule gauche. — D..., le
19 décembre 1893, étant dans une raine, a été blessé par une tringle en fer de 1 centimètre carré de surface et de i",30 de longueur, tringle qui a traversé obliquement les téguments du dos. L’orifice d’entrée siégeant au milieu de l’épine de l’omoplate droite, le trou de sortie à 15 centimètres environ de l’omoplate gauche. Après un séjour de cinq mois à l’hôpital civil, D... a prétendu ne pouvoir se livrer à aucun travail. La Compagnie des mines de la Grand’-Combe a servi à D... une indemnité mensuelle de 4b francs. En 1894, D... ayant été ajourné, la Compagnie a continué à payer l’indemnité; en 1895 elle a cessé, D..., ayant été pris bon pour le service. A partir du jour de son incorporation, cet homme n’a voulu faire aucun service, prétendant être infirme. Il est aisé de comprendre que perdant 500 francs de rente du jour où il a été pris comme soldat, D... ait continué à simuler, espérant obtenir la réforme, seul moyen pour arriver à récupérer l’indemnité payée jusqu’alors par la Compagnie minière. Contrairement à ce que nous avions pu croire, D..., après quelques tentatives infructueuses de simulation, a cessé toute fourberie et s’est mis à remplir consciencieusement toutes les obligations du service.
1068 B... Simulation de douleurs et d’impotence des membres inférieurs.— B..., étant en absence illégale dans sa famille, à Paris, s’est fait donner des soins par un médecin civil et l’a trompé en simulant des douleurs, dans le but d’obtenir un certificat de maladie. Pour venir à la 4' compagnie de discipline, B... a fait à pied les étapes de Bouïra à Aumale. A son arrivée, il a déclaré avoir l’intention de bien faire son service.
1069 Y... Mutilation volontaire par coup de feu (balle de tir réduit); perte de la phalangette de l’index droit, et plaie sans gravité des parties molles du médius.— Y... a prétendu tout d’abord avoir été victime d’un accident. Après coup, il a dit s’être mutilé pour échapper aux brutalités d’un sous-oflicier (allégation mensongère).
1070 B... Simulation d'impotence attribuée à une varicocèle assez volumineuse et non douloureuse du côté gauche. — B... a refusé, tant au corps qu’après son arrivée à la compagnie de discipline, de se laisser opérer de sa varicocèle, sous prétexte qu’il craignait d’être estropié. D’ailleurs, il n’a pas persisté dans sa simulation.
1071 B.;. Mutilation volontaire; ablation des deux dernières phalanges du médius droit par fusil 1874 (balle de tir réduit). L’annulaire droit présente une cicatrice linéaire ancienne (?), consécutive à un coup de pied de cheval (??) — Cet homme n’a rien voulu dire au sujet du molif'de sa mutilation.
1072 H... Simulation d’incontinence d’urine.—H... a reconnu avoir simulé pour se soustraire aux exercices d’équitation. Il disait avoir une telle peur du cheval qu’il n’aurait reculé devant aucun moyen pour arriver à quitter le régiment.
1073 R... Mutilation volontaire, fracture du cubitus droit au tiers supérieur par choc direct. — La fracture s’est bien guérie, il n’en est résulté aucune gêne fonctionnelle. Malgré des preuves évidentes fournies, R... a continué à prétendre qu’il n’avait aucunement cherché à se mutiler.
1074 L... Mutilation volontaire, par cartouche à blanc de fusil 1874, de la portion métatarsienne du pied gauche, région dorsale. Pas d’orilice de sortie; cicatrice du trou d’entrée de forme linéaire, correspondant aux parties molles situées au-dessus et un peu au dedans du troisième métatarsien. —L... n’a pas voulu avouer pourquoi il s’était mutité.
1075 R... Simulation de surdité. — B... est passé devant le conseil de révision le 4 mai 1895. La commission de Tulle a prononcé l’exemption pour surdité (?). Cet homme est rentré dans son village et a repris ses occupations habituelles. En février 1896, l’instituteur prévient la gendarmerie que B... n’a jamais été sourd. Au cours de l’enquête poursuivie, la maîtresse de B... a reconnu que ce dernier entendait parfaitement bien. Condamné à quinze jours de prison, le 28 juin 1896, par le tribunal de Tulle, B... a été envoyé ensuite directement à la 4' compagnie de discipline. Il a avoué comment il s’était laissé aller à tenter de simuler. S’étant un jour baigné pendant qu’il était en sueur. B... avait contracté un refroidissement. Il lui était survenu en même temps du catarrhe auriculaire avec surdité passagère. A la date du conseil de révision, on avait conseillé à B... de continuer à faire le sourd, alors qu’il avait une acuité auditrice normale. B..., dès son arrivée à la compagnie de discipline, a dit entendre parfaitement bien.
1076 L... Mutilation volontaire par coup de carabine modèle 1874; blessure de la région du deuxième métatarsien du pied droit. Orifice d’entrée sur la face dorsale du pied. Cicatrice d’entrée de 4 centimètres, déprimée et adhérente à Tos. Cicatrice plantaire au point symétrique, sous forme d’un durillon des dimensions d’une pièce de 1 franc et présentant quelques stries étoilées. Extraction de plusieurs fragments osseux du corps du métatarsien; lésions des tendons et chevauchement consécutif du deuxième orteil au-dessus des deux voisins. — Cet homme dit s’être mutilé pour se soustraire aux exercices d’équitation. Sa mutilation ne l’empêche pas de rester apte au service armé. Avant de se mutiler, L... avait plusieurs fois
simulé des attaques d’épilepsie dans le but de se faire réformer. L’enquête de la gendarmerie lui a été absolument défavorable.
1077 (1) P... Simulation d’impotence du membre inférieur droit. — Ce militaire a eu une fièvre typhoïde en octobre 1895, après seize mois de service. Dans le cours de cette affection, il a été atteint de phlébite du membre inférieur droit, pour laquelle, après un traitement de deux mois à l’hôpital, il a obtenu un congé de convalescence. Revenu au corps, P... s’est obstiné pendant quatre ou cinq mois à ne pas vouloir faire son service, prétendant « être estropié jusqu’à la lin de ses jours ». C’est là le motif de son envoi à la compagnie de discipline. Envoyé en observation à l’hôpital militaire d’Aumale, cet homme a été aussi reconnu susceptible de faire intégralement son service.
(1) Nous ferons remarquer qu’il y a dans ce répertoire 1.077 cas de mutilation ou de simulation au lieu de 1.078, nombre mentionné maintes fois dans ce mémoire. L’unité manquante se rapporte à un militaire pour lequel le seul renseignement figurant aux archives était « mutilé », sans indication d’année.
CONCLUSIONS
Le médecin d’état-major Derblich dit, dans son Traité des maladies simulées : « Donner son sang et mourir pour la patrie, sacrifier ses propres intérêts pour la défense du sol natal, sont certainement des maximes grandioses; malheureusement, elles ne sont pas plus du goût de tout le monde, que cette phrase si souvent répétée, que la jeunesse se nourrit d’idéal et que, pour la vertu et la patrie seules, elle cache dans son cœur la plus pure flamme. »
Et Derblich ajoute : « Le médecin militaire perd toute illusion et ne croit plus à cet amour enthousiaste et dévoué de la jeunesse pour le métier des armes lorsqu’il observe les moyens et les ruses qui sont employés par ces nouveaux défenseurs de la patrie, pour se dérober au service militaire. ))
Si sévères que soient dans leur justesse les paroles du médecin autrichien, il est démontré qu’elles sont applicables à tous les pays sans exception. En effet, contrairement à ce que chacun pourrait croire, les maladies simulées et les mutilations volontaires ont augmenté dans toutes les nations. Notre pays n’a malheureusement pas échappé à la loi commune. Certains auteurs, et parmi les plus autorisés nous citerons M. le médecin inspecteur Boisseau, pensaient il y a un quart de siècle que les maladies simulées devenaient moins nombreuses et le deviendraient moins encore. Leurs espérances ne se sont pas réalisées. Sans doute, les médecins d’armée ont su de tout temps.
hélas, que « le pantalon rouge ne transforme pas tous les soldats en héros » [Boisseau]. Ils ont constaté que, « lorsqu’une grande guerre éclate, le nombre des simulateurs augmente immédiatement dans des proportions très notables» (1). Nos recherches viennent confirmer pleinement sur ce point l’opinion des auteurs, et il suffira de procéder à une inspection rapide du tableau n® 34 pour se rendre compte de la progression inquiétante que prend, pendant la durée et au lendemain de chaque guerre, le nombre des simulateurs et des mutilés.
En outre, si nous examinons les différences observées par année dans le nombre des simulateurs et mutilés en France (même tableau), nous voyons que non seulement les guerres, mais aussi la mise en vigueur de certaines lois ont déterminé des recrudescences caractéristiques. C’est ainsi que la suppression des remplaçants par la loi de 1872 a fait augmenter enl873, et très considérablement, le nombre des mutilés et simulateurs. Il en a été de même en 1890 à la suite de la promulgation de la loi qui supprimait le volontariat et le remplaçait par les dispenses accordées seulement aux jeunes gens remplissant certaines conditions requises par l’article 23.
M. le médecin inspecteur Boisseau, et avec lui des hommes très compétents, espéraient que la simulation se ferait plus rare à mesure que les jeunes gens deviendraient plus instruits. Voici déjà seize ans qu’en France l’enseignement est obligatoire et le nombre des affections simulées ou des mutilations n’a point diminué. Il ne suffit pas, croyons nous, qu’un jeune homme ait reçu l’instruction primaire pour être conduit à considérer l’accomplissement du service "militaire comme le paiement d’une dette sacrée à son pays.
Ce qu’il faudrait élargir, ce n’est pas le cercle de ses connaissances élémentaires, mais le domaine de ses idçes
(1) Professeur Boisseau: Des Maladies simulées, Paris 1870, page 47.
sur la patrie et sur les devoirs du citoyen. Pour le paysan, la patrie c’est le village dans lequel il se trouve, c’est le champ qu’il laboure, c’est le champ voisin qu’il convoite et pour l’achat duquel il s’imposera mille privations. Comment la grande idée de Patrie, telle que la comprenait Paul Sert, un des créateurs de l’enseignement civique, pourrait-elle facilement germer chez des êtres qui ne pensent qu’à ce qui est autour d’eux, qui n’aiment que ce qui est leur propriété personnelle et auxquels le reste de l’humanité est à peu près indifférent? Faut-il donc s’étonner que, dans nos statistiques, plus de la moitié de l’effectif des simulateurs et des mutilés soit constituée par des cultivateurs et par des laboureurs? Les sentiments d’amour de la patrie doivent être contractés, non pas seulement à l’école, mais surtout dans la famille, quelle que soit la condition sociale de ses membres. Ces idées ne peuvent être bien inculquées aux enfants que par les parents euxmêmes (1).
Un autre fait nous a frappé, c’est que les départements français qui ont servi souvent de théâtre aux horreurs de la guerre n’ont fourni que peu ou point de simulateurs et de mutilés. Quelle différence avec le recrutement si considérable assuré chaque année par lés déparlements du Cantal, de la Lozère, de l’Aveyron, des Landes surtout! 11 est donc vrai qu’on aime mieux son pays quand on a souffert pour lui, quand on a vu autour de soi tout saccagé par l’envahisseur, et que, malgré la misère et la défaite, on
(1) A supposer que les choses se passent ainsi un jour, n’y aurait-il pas encore assez de déshérités pour no connaître de la vie que les déboires, sans soutien, sans famille, ignorant leurs devoirs de citoyens comme ils ignorent le nom de leurs parents? N’oublions pas, à ce propos, de mentionner que, d’après les renseignements qui nous ont été fournis, le nombre des enfants naturels ou moralement abandonnés s’élève à 4 p. 100 environ chez les simulateurs et les mutilés ; ce nombre serait, paralt-11, plus élevé encore pour les corps d’indisciplinés et les condamnés militaires, où il atteindrait la moyenne élevée de 20 p. 100.
s’est trouvé riche encore de confiance dans la patrie et d’espoir dans l’avenir.
Dans ces toutes dernières années, il y a eu une diminution sensible dans le nombre des militaires devenus simulateurs et mutilés. Ne faudrait-il point chercher l’explication de ce fait heureux dans la mesure si logique, récemment adoptée dans l’armée française, et qui consiste à maintenir au corps, pendant un temps variable après la date fixée pour la libération, les hommes qui ont subi des punitions de prison pendant la durée de leur service militaire? Quoi qu’il en soit, les nations civilisées devraient se préoccuper plus qu’elles ne l’ont fait des simulateurs et des mutilés en n’édictant contre eux que des peines sévères. Car « si la science a marché,''si aujourd’hui nos moyens d’investigation sont plus nombreux et plus précis, si l’observation est plus rigoureuse, d’un autre côté l’industrie des simulateurs n’est pas restée en arrière, les moyens de fraude se sont perfectionnés et les difficultés pour le médecin chargé de les découvrir n’ont fait qu’augmenter (1) ».
Que la punition suive la faute, rien de plus juste, mais
(1) Il me suffira, pour le démontrer, de mettre ici sous les yeux du lecteur la copie in extenso d’un document que se transmettaient naguère encore les condamnés aux travaux publics de l'atelier n” 5, et dont j’ai eu connaissance, grAce à la parfaite obligeance de mon distingué collègue de l’hôpital du Dey, M. le médecin-major de 1" classe Véron.
Copie d’une liste comprenant treize recettes pour provoquer des plaies ou maladies simulées, saisie sur un détenu de l’atelier n“ 5 venant de suivre un traitement de cinq mois pour plaies provoquées, et qui a été puni de soixante jours de cellule par M. le général commandant d’armes (1898). i» Huile de croton. — Etendre légèrement sur la peau après avoir échauffé la peau; vingt-quatre heures après, formation d’une légère escarre que l’on enlève. Formation d’ulcère syphilitique.
2’ Acide muriatique du commerce. — Production de la pelade.
3” Byllose ou sucre de bois. — Absorbé à raison de une cuillerée à café le matin et le soir, produit le « diabète sucré » ; se trouve dans l’analyse des urines.
4" Poudre de belladone. — Humecter un fétu de paille et tremper
il faudrait qu’après amendement les mutilés comme les simulateurs pussent bénéficier de mesures de clémence de la part de l’autorité militaire supérieure. Or, jusqu’ici, les mutilés et simulateurs reconnus aptes au sei’vice ont pu être seuls,réintégrés dans les corps de troupe ; ces réintégrations, autorisées à la suite de propositions soumises à l’autorité supérieure par le commandant de la compagnie de discipline, s’élèvent à la proportion de 2 p. 100 environ. Les mutilés considérés comme inaptes au service militaire ne peuvent en aucun cas rentrer dans les régiments.
dans la poudre ; faire glisser entre les paupières ce peu de poudre : produit une cataracte traumatique de la cristalloïde de l’œil.
6" Térébenthine. — Tremper une aiguille dans de l’essence de térébenthine et faire de nombreuses piqûres à une ou plusieurs des articulations. Cela produit les rhumatismes articulaires avec phlegmonisation des articulations.
6“ Inhalations de fleur de soufre. — Produit la décoloration des muqueuses, c’est-à-dire la mucoïde.
7“ Un peu de pâte vésicante ou de vésicatoire placée derrière l’oreille, sur le tambour, produit do faux oreillons.
8" Du blanc de deux œufs cuits, pris pendant quinze jours de suite, produit l’albuminoïde, colore les urines d’une couleur sanguine et produit inflammation de la vessie et des matières vésico-biliaires.
9' Injections sous-cutanées de 2 grammes de chlorhydrate de quinine produisent des accès de fièvres intermittentes.
10” Mercure. — Des frictions de mercure sur le bas ventre produisent la stomatite membraneuse.
11" Un demi-verre d'urine, pris tous les matins, provoque une maladie ventro-gastrique, la gastralgie ventrique.
12” La potasse provoque la dysenterie, à la dose de 2 grammes deux fols par jour.
13» Une cuillerée à soupe de sel dans 10 centilitres de vinaigre, deux fois par jour, provoque le crachement de sang ou hémoptysie.
Ne pouvant insister, faute d’espace, sur ces divers modes opératoires, je me bornerai à signaler combien la pelade est fréquemment simulée, cette aflection permettant aux malades de séjourner pendant longtemps à l'hôpital. Je donne ci-après copie de deux recettes fréquemment employées et encore en honneur chez les militaires du 1" zouaves; elles ont été communiquées à la sœur du service des contagieux par un malade dont je reproduis fidèlement le texte : « Les cou; ditions les voici. Il s'agit d'un morceau de couane de lard et de pétrole; maintenant un deuxième procédé est de la chaux avec de l’huile. Au bout de huit jours les cheveux sont tombés. »
Nous avons vu, en étudiant des différents modes de mutilation, que les amputations totales ou partielles de l’index constituaient à elles seules un très gros effectif parmi les mutilations observées. Mais les amputés de l’index ne sont-ils pas susceptibles, par une opération complémentaire (amputation dans la continuité du métacarpien (1), de recouvrer l’usage complet de la main? Consultons une statistique particulière (2) établie par M. Dujardin-Beaumetz, alors médecin principal, devenu aujourd’hui médecin inspecteur général de l’armée ; nous voyons que, grâce à une opération qui est simple, réellement inoffensive, si on la pratique suivant les règles d’une rigoureuse antisepsie, quarante-neuf disciplinaires ont recouvré complètement l’aptitude au service et ont été réintégrés dans des corps de troupe pendant les années 1878, 1879 et 1880. Ajoutons à ce total dix-sept hommes qui ont demandé à être opérés, dont cinq sont décédés de maladies diverses (fièvre typhoïde, etc), et douze libérés avant qu’on ait pu statuer militairement sur leur sort. Le nombre total des opérés a donc été de soixante-six.
Ainsique l’écrivait, avec juste raison, M. Dujardin-Beaumetz, médecin en chef à l’hôpital d’Aumale : « L’amputation de l'index dans la continuité du métacarpien, pratiquée avec succès, a pour résultat de faire disparaître la mutilation partielle et la gêne manuelle qui en résultait; elle fait recouvrer à la main la liberté complète des mouvements et une parfaite aptitude au service militaire actif et armé. »
Il ne peut plus y avoir aucun doute à ce sujet après l’en-
(1) Cette opération est devenue classique sous te nom d’amputation métacarpienne de l'index. M. le professeur Poncet, de la Faculté de médecine de Lyon, l’appelle dans ses cliniques u opération de Dujardin- Beaumetz ».
(2) Nous avons retrouvé ces indications dans les archives de la V compagnie de discipline.
quête minutieuse qui, sur la demande expresse de M. le médecin en chef Dujardin Beaumetz, a été, à longue distance, après la réintégration de ces opérés, faite parles soins des médecins chefs des régiments sous le contrôle et le visa des chefs de corps. Sans doute, un homme serait partiellement gêné pour la manœuvre du sabre, mais il ne l’est en rien pour celle du fusil, du marteau, de la pioche, etc., ni pour le tir, ni pour l’escrime à la baïonnette, en un mot pour aucun des actes indispensables, soit à l’attaque, soit à la défense, soit aux occupations manuelles. Ils écrivent avec une netteté et une liberté parfaites dans les bureaux. On a même tout lieu de croire que c’est la certitude de ces résultats qui a déterminé le ministre.de la guerre à modifier, après avis du comité technique de santé et de la direction générale de ce service au ministère de la guerre, et à restreindre la classification des exemptions relatives à la mutilation partielle , ou même à l’absence totale de l’index, qu’il s’agisse de la main droite ou de la main gauche.
Ainsi donc, désormais, aucune considération tirée de la mutilation elle-même ne saurait empêcher un homme ayant subi l’amputation totale et métacarpienne de l’index d’être admis, et, par une conséquence naturelle, réintégré dans un régiment, à la condition expresse que le reste des autres doigts ait conservé ou recouvré toute sa liberté, son amplitude et sa souplesse. Cette considération est bien de nature à engager l’autorité militaire à persévérer dans la mesure bienveillante prise en l’année 1873 par M. le général de Cissey, en faveur des mutilés qui, s’étant laissés aller à un mouvement d’erreur ou de découragement patriotique, ont racheté cet instant de défaillance par une conduite exemplaire pendant leur séjour dans les rangs de la compagnie de discipline (1).
(1) Voici le te-xte exact des dispositions actuellement en vigueur : « L’envoi des mutilés volontaires dans les corps de troupe de l’armée, Maladies simulées 18
Car il est notoire que, dans cette catégorie d’individus, ceux qui se sont mutilés avant leur incorporation, c’est-àdire avant diavoir été mis en situation de comprendre effectivement leurs devoirs envers la patrie, passent, à de très rares exceptions près, tout leur temps dans la compagnie de discipline, c’est-à-dire quatre années, sans faire un seul jour de punition. Ceux-ci, d’ailleurs, ne sont-ils pas plus excusables, par suite du défaut d’éducation première, que ceux qui, une fois incorporés, se mutilent volontairement pour échapper à des obligations militaires auxquelles leurs camarades de régiment obéissent avec courage et discipline?
Sans doute, le courant d’opinion qui portait les disciplinaires à solliciter l’opération qui pouvait leur permettre de se régénérer n’a pas continué dans la garnison d’Aumale avec la même intensité. Il ne nous appartient pas d’en rechercher les motifs, tout en faisant des vœux bien légitimes pour que l’autorité militaire ne s’oppose pas à la pratique d’une opération matériellement justifiée autant que nécessaire.
La mutilation n’entrave-t-elle pas les fonctions de la main dans presque tous ses usages journaliers, et l’opération n’est-elle donc pas légitimée par des considérations morales tirées de ce fait, que personne ne pouvant être légalement condamné à mourir dans l’impénitence finale, on doit faciliter par tous les moyens la régénération morale des coupables. Cette régénération ne peut être acquise qu’au prix d’une opération dont les effets doivent leur être aussi profitables dans la vie civile que les stigmates de leur mutilation leur seraient préjudiciables à tous égards.
indépendamment des conditions de séjour et do bonne conduite, est subordonné à leur situation physique. » (§ 2 de l'article 13 de l’instruction du 9 juillet 1890 pour l'application du décret du ii juillet portan organisation des compagnies de discipline.)
thèse : à l’heure présente où les nations ont besoin de se constituer, par tous les moyens possibles, des effectifs énormes, il nous paraît logique que l’on doive songer à réduire au strict indispensable le nombre des non-valeurs. Pourquoi ne pas admettre à nouveau dans les rangs de l’armée, au même titre que les simulateurs ayant avoué et racheté leur faute, ceux des malheureux mutilés qui ne demandent qu’à rentrer dans le droit commun?
Ne pourrait-on, sinon encoui-ager, du moins autoriser ces derniers à demander le bénéfice d’une opération, seule capable de leur permettre de rentrer, après amendement, dans la vie militaire, et de vaquei’, dans la vie civile, aux occupations journalières de leur profession?
Le mutilé qui, de sa propre initiative, demanderait une seconde mutilation, curative de la première, ne serait-il pas plus estimable qu’un simulateur forcé de confesser piteusement sa faute ?
Nous terminerons en disant que les nations civilisées doivent, en vertu d’une nécessité sociale, édicter des peines de plus en plus sévéres contre les simulateurs et les mutilés. La faute étant identique pour les uns comme pour les autres, il importait toutefois de démontrer, ce que nous avons tenté de faire, que la cause des mutilés ne diffère en rien de celle des simulateurs. Et puisque l’on permet aux uns de rentrer à un moment donné dans la vie commune, il serait équitable de ne pas le refuser aux autres quand, par une intervention chirurgicale, l’effet restrictif de leur mutilation a cessé.
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